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Le KR. P, Simon, seul prètre 
de Moshi au Tanganyika 


pied du fameux Mont Kilimanjaro, 


Lettre pas 


Philippe 
COUTU 


156 vus Meren 
St-Bonstoce Men 


Atrique, 
debout pres de leur hutte d'herbes, 


ire 


1325 


de la tribu Waaruska du diocese 
benit deux femmes de sa tribu 
Le diocese de Moshi est situe au 
(Photo NC) 


torale sur 


la Presse catholique 


Winnipeg, Man 
Fête de la Chaire de St-Pierre 
le 22 février 1962 
Mes chers frère 

Le dimanche 25 février a ét 
prociamé officiellement le Di 
manche de la Presse catholique 
dans l'archidiocése de Winnipeg 
Ce sera le sommet du mois de 
la Presse catholique que nos 
journaux Sunday Herald et La 
Liberté et ie Patriote ont porté 
à l'attention de leurs lecteurs, au 
cours de février, par des articles 
et commentaires éditoriaux 

Dans la désignation d'un di 
manche en particulier et d'un 
mois comme dédiés à la Presse 
catholique, j'ai un double but 


En premier lieu, je désire attirer 


votre attention et alerter votre 
pensee le rôle que les jour 
naux et les revues catholiques 
jouent dans votre vie, En deuxié- 
me lieu, je voudrais vous rappe 
ler l'obligation qui est vôtre de 
vous servir de la Presse catholi 
que, non seulement comme d'une 


source d informations MAIS AUSSI 
et plus particuliérement, comme 
d'un moyen pour atieindre des 
jugements éclairés et renseignés 
sur les événements qui se passent | 


dans l'Eglise et dans le monde 
moderne 
En général, la presse doit ren 
seigner, La Presse catholique a 
un devoir plus vaste, Elle doit 
informer d'une facon plus com 
préhensive avec une atlention 
spéciale à l'égard des nouvelles 
qui intéressent davantage les fi 
déles, Mais la Presse catholique 
cherche À former autant qu'à 
renseigner, Cette formation par 
la Presse catholique n'est pas 
cependant celle de la presse to 
talitaire, entachée de partialité 
Elle est plutôt le résultat d'un 
récit intègre et réaliste de Ja 
nouvelle, qui exprime des êévé 
nements vraiment significatits 
dans la vie de l'Eglise. Elle aide 
ses lecteurs À méditer ce qu'ils 
lisent, À à mière dé ense 
gnement évangélique, de la pré 
sence persistante du Chr dans 
le monde, par rapport à la des 
tineée éternelle de | homme el non 
pas À n moment transitoire 
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de 
XXII rend 


Jean 
en termes élinceianis au 
extraordinaire 

fruit de 
t scientifiques 
regret 
correspondant 


voyons-nous 


matériel 


de 


lecnniques € 


moderne, conquêtes 
mais 
| a ajouté ave le 
de progrès 
“Aussi, poursuit-il 
l'humanité d'aujourd'hui n'a 
pas progressé en valeur spirituel- 
en 


manque 
moral 


que 


le comme elle progressait 
Des 


la 


biens extérieurs lors 


hommes négligent recherche 


de ce qui est éternel et se por- 
tent au contraire vers les satis- 
factions instables du monde que 
e progrès technique met si faci- 
lement à leur portée Ces mo- 
tifs de douleurs et d'angoisses 


proposés à notre réflexion entrai 
nent l'obligation pour tous d'être 
plus vigilants et plus conscients 
de leurs devoirs” 


Un examen de conscience 


Se mieux servir de la Presse 
catholique qui, d’ailleurs, existe 
dans ce but serait un moyen très | 


évident de susciter et de main- 
tenir ce sentiment de responsa- 
bilité. Si, en plus de se rensei- 
gner sur ce qui se passe, l'on 
veut y penser el en porter un 
jugement, la lecture de la Pres 
se catholique s'impose grave 
ment, car ces journaux et peério 
diques  s appliquent justement 
avec courage et avec de plus en 
plus de succès à satisfaire ce 
besoin 

Le dimanche de la Presse ca 
tholique est une occasion propice 
pour un examen de conscience 
sur l'attitude que vous entrete 
nez à l'égard de la Presse catho 
lique et le profit que vous en 
retirez. Que votre conclusion soit 
de recevoir sous votre toit et 
dans vos mains les journaux et 
es périodiques catholiques qui 
apporteront un uppiéement aux 


entrent 


autres publications qui 
Cne vous, en corrigeront au pe 
oin e point de vue et vous 
ncuiqueront pa à peu en meme 
temp ne perspeclive Catnolique 
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BONIFACE, MANITOBA, 


VENDREDI 23 FEVRIER 1962 


2 \o-Canada cherche à améliorer la 


puissance des Le CBWT-CBWFT 


(Communique special) 


La 5x Canada a 
fait connai edi son in 
tention a à puissan 
e effect 
de ses de 
de Winnipeg 

‘ R. Finla dires 
: Société pour la Ré 
£ airies, a déclaré que 
es détails techniques d'aug 
mentauon Ge F ssance et dé 
clange de £ ont ête « 
mis déià : M stere fédérsz 
d Tr f t à Ot Wa pour 
approDa n 

Le proje a € 
change es aux po don 
er le Canal 6 au poste CBWT 
et ‘ana poste CBWFT 

poste émetteurs se 

és à distance de la 

pl d'une puissance 
accrue es postes CBWT et 
CBWF1 lisposeraient d'une 
antenne pius elevee 

Le poste CBWT ide langue 
anglaise difiuse presentement 
avec une puissance-image de 
57.8 kilowatts et une puissan 
ce-son de 33,7 kilowatts. La re 
quête adresxée au Ministère du 
Transport comprend une de 
nande d'augmentation de puis 
sance à 100 kilowatts video et 
50 kiloiatts audio 

Le poste CBWFT (de langue 
française) occuperait le canal 
3. Sa puissance de rayonne 
ment actuelle est de 2,9 kilo 
watts pour l'image et de 1.7 
kilowatts pour le son. La re- 
quête prévoit une augmenta- 
tion à 59 kilowatts pour l'ima- 
ge et à 35, 2 kilowatts pour le 
son 

Sel:n M. Finlay, les études 


effectuées par les ingénieurs de 
la Société indiquent que le dé- 
ménagement envisagé des deux 
postes émetteurs augmenterait 
considérablement la puissance 
effective de rayonnement de 
CBWT, actuellement en butte 
à de l'interférence incontrôla 
ble dans les régions en dehors 
de Winnipeg, en même temps 
que celle de CBWFT qui attein- 
drait ainsi un plus grand nom 
bre de Canadiens de langue 
française 
Avant de pouvoir soumettre 
sa demande au Bureau des 
Gouverneurs de la Radiodif- 
fusion, la Société Radio:Canada 


‘| 1532, 


| Essais nucléaires 


des Etats-Unis 
WASHINGTON — Le prési- 
{dent Kennedy a déclaré qu'il fe 
lrait connaitre d'ici un fois s’il 
est nécessaire que les Etats-Unis 


| reprennent leurs essais atomiques 


que 


| céder 


| 


dans l'atmosphère. Il a précisé 
qu'il donnerait les raisons de sa 


décision lorsqu'il la rendra pu- 
blique 
De son côté, la Grande-Breta- 


gne a annoncé qu'un accord en- | 


les gouvernements britanni- 

et américain au sujet du 
choix des emplacements pour pro- 
À l'explosion de bombes 
atomiqi es a été conclu 


tre 


evra d'abord recevoir une ap- 

probation de principe du Mi- 

nistère des Transports, côté 
nniq L 


Le Bureau des Gouverneurs 
tiendra sa prochaine audience 
publique à Winnipeg, du 3 au 
7 a ril prochains 


Projet d'un plébiscite sur le choix 
d'un drapeau renvoyé à plus tard 


privé au sujet d'un 
ébiscite en vue de l'adoption 
in drapeau canadien, tel que 
roposé Me Laurier Ré- 
gnier, député de St-Boniface, 
Comm a été débattu 
hambre le 14 février, sans 
tat. Me Régnier a présen: 
projet assez brièvement 
a ainsi déclenché la kyrielle 
tuelle de commentaires qui 
ont épuisé le temps alloué aux 
bills privés 

Parmi les orateurs, M. O 
Weichel (Waterloo-Nord) s'est 
dit content de l'Union Jack, 
mais favorable à un drapeau 
distinctif, M. H. C. McQuillan 
(Comox-Alberni) :a opté pour 
Union Jack tout bonnement, 
MM. Robert Lafrenière (Qué- 
bec-Montmorency), Jean-Paul 
Deschâtelets (Maison ne u ve- 
Rosemont), Maurice Allard | 
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QUIMPER, Bretagne — Gé- 


rard Toublanc est devenu le der- | 


nier héros d'une dispute qui dure 
depuis 450 ans au sujet de la 
souveraineté de cette ancienne 
province du nord-ouest de la 
France qu'est la Bretagne. 

M. Toublanc a déclaré à une 


(Sherbrooke), Samuel Boulan- 
ger (Drummond - Arthabaska) 
et d'autres ont posé la question 
de la position des partis dans le 
passé et réclamé l'initiative du 
gouvernement 

L'hon. L. B. Pearson, chef 
de l'Opposition, s'est opposé à 
un référendum et s'est expri- 
mé assez chaleureusement com- 
me amateur de l'Union Jack, 
concluant le débat en ces ter- 
mes: ‘Que moins de deux ans 
après avoir assumé le pouvoir, 
un nouveau gouvernement li- 
béral soumettrait à l'approba- 
tion du Parlement un drapeau 
canadien distinctif qui ne sau- 
rait être confondu avec l'em- 
blème d'un autre pays” 


Voici le texte de l'allocution 
de Me Régnier: 


(Suite à la cinquième page) 


450 ans 


dépendante. A la mort de Char- 
les VIII, Anne de Bretagne épou- 
sa en secondes noces son succes- 
| seur, Louis XII. 

| En 1532, François I, héritier 
| de Louis et d'Anne, annexa la| 
| province, un geste que certains | 
Bretons ne lui ont jamais par- 


Cour devant laquelle il compa- | donné. C’est pourquoi ils publient 


raissait pour une petite infrac- | 
tion à un règlement de circula- 
tion qu'une Cour française n'a- 
vait aucun droit d'entendre le 
procès d'un Breton. 

L'accusé, un homme d’affaires 
de 26 ans qui descend d'une fière 
famille bretonne, avait été arrêté 
par la police pour avoir dépassé 
une voiture par la droite. 

“La Bretagne n'est pas 
partie de la France”, a-t-il pré- 
tendu en Cour. ‘“‘La Bretagne a 
été annexée illégalement, en 
et le Parlement de Breta- 
|gne n'a jamais ratifié l'illégalité. 
En tant que Breton loyal, je re- 
fuse d'être jugé À un tribunal 
d'une puissance 1 

Un contrat EE age 

La Cour, cependant, a jugé que 
le loyal Breton devait être confié 
aux soins d'un psychiatre. 


Toublanc n'est pourtant pas | 


le seul des habitants des cinq dé- 


tagne à partager son opinion. 
La Bretagne, qui a été long- | 
temps un duché, faisait partie 
d'une dot que la duchesse Anne 
| a apportée à Charles VIII lorsque 
ce dernier l'a épousée en 1491, 
{En vertu du contrat de mariage, 


|la Bretagne dev ait demeurer in- 


Lettre du Pape au clergé: 
Priez pour le Concile 


ROME Dans une lettre 
adressée au clergé du monde en 
[tier Epistula ad clerum uni 
| versum"" qui a été publiée le 
vendredi 9 février, le pape Jean 
XXIII invite tous les prêtres à 
“célébrer, dans toutes les régions 
de la terre, selon la législation 
et les rites propres à chacun, le 
Fils Divin, en union avec le Pon 
tife romain, pour invoquer les 
bénédictions divines sur les tra 
vaux du Concile oecuménique 

Etant donné, écrit le Pape 

en plus du saint sacrifice de 
messe, qui dépasse toute forme 
supplication liturgique, rien 

n est AUSSI précieux pour un pre 
tre que la récitation du bréviaire 
no estimons opportun de signa 
ler à tt les oints du Seigneur 
q ‘ eints à la recilation 
1t ( priert 1 s doivent da 
faire € tant forme particu 
lHert L évotion en preparation 
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n sAcriIn n iud er “A 


louange) au nom de 


crifice de 
l'Eglise universelle 

Le Souverain Pontife 
sur le 
tiques, des plus jeunes aux plus 
âgés, doivent s'unir à cette prière 
pour le Concile 

Le document 


insiste 


rappelle égale- 
ment que l'Eglise est demeurée, 
au cours des siècles, ‘'une, 
catholique et apostolique”, Le 
Pape ajoute qu'elle est toujours 
au vibrante et vigoureuse, et 
ardemment désireuse que se réu- 


nissent, pour jouir des mêmes 
bienfaits’ qu'elle, les différentes 
confessions chrétiennes qui, au 
cours de l'histoire, se sont sépa- 
rées d'elle 

Insistant sur la récitation du 
bréviaire, Jean XXIII dit que 
c'est à cette source que le deu 
xième Concile oecuménique du 
Vatican puise des éléments subs 
tantiels de doctrine très pure et 
de sage mesures de discipline 
ecclésiastique, en tenant compte 
de facon éclairée des exigences 
nodernes des temps et des lieux 

C'est pourquoi, souligne-t-il 
nous pouvons dire que nous tou 
chons au but d'une époque nou 
velle, fondée sur la fidélité à l'an 
tique patrimoine, qui s'ouvre aux 
merveilles d'un véritable progrès 
p tue 


Deux anciens délégués apostoliques 
au nombre des nouveaux cardinaux 
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$ Nouveaux cardinaux sont 
vutre Mgr An: oniutti et Mgr Pa 
co: Son Exec. Mgr Juan Lan 
da archevêque de Lima, au 
Pérou: Son Exec, Mgr Paul Silva 
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une | 


partements qui forment la Bre- | 


fait que tous les ecclésias- | 


sainte, | 


leur propre journal séparatiste | 
| qui réclame pour la Bretagne une 
{plus grande autonomie, 


| ———— 
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[au 


IL 657 PLUS FACILE DE 


DE LA 
SEMAINE 


L'Amérique dans l'espace 


Filant à 17,530 milles à l'he 
re, autour du globe, trois fois 
à une altitude au-dessus de 100 
milles, le colonel Glenn a apporte 
aux Etats-Unis une triple gloire 

Le succès de l'envolée a dé 
montré la capacité scientifique 
et technique de son pays, car la 
construction et le vol orbital d'un 
navire d'espace sont des entre 
prises compliquées à l'extrême 

Le colonel Glenn a aussi ma 
nifesté l'importance de l'élément 
humain dans ces expériences, car 
sa confiance, sa compétence et son 
sang-froid lui ont permis de sur 
monter les défectuosités mêécani 
ques qui ont eu raison au mois 
de décembre d'Enos, le chim 
panzé, dont le vol avait été rac- 
courci 

Enfin, l'exploit de Glenn, réa 
lisé au plus grand jour, a non 
seulement fait participer des mul- 
titudes à son expérience, pour 
la première fois dans l'histoire 
mais à investi son pays d'une 
certaine grandeur, celle d'une na 
tion qui n'a pas peur d'avouer 
besoin ses faillites, Du coup 
l'envolée a perdu son sens stric 
tement national, car elle fut en 
treprise comme une expérience 


| qui intéresse la race humaine en 


|la 


|tière, 


Ces triomphes de l'intelligence 
humaine font ressortir davantage 
supériorité de l'homme sur 
toute autre créature et la néces 
sité d'une intervention divine 


pour en expliquer l'origine. 


Mercredi soir dernier, M. le Dr P.-FE. LaFlèche, représentant du | 
Manitoba au Conseil de la Vie française, a présenté un chèque de | 
|! $500 à l'Association d'Education des Canadiens français du Manitoba, 
au nom de ja Fraternité Française, La Fraternité est l'organe conjoint | 
| du Conseil et de la Fédération des Societés St-Jean-Baptiste de Que- 


| bec dans l'oeuvre de la souscription patriotique annuelle. 
la Fraternité charge cette organisation 


d'un don direct à l'AECFM, 


de la distribution d'autres octrois, 


daus la province, Par exemple, 


l'an dernier, les écoles paroissiales de langue française ont bénéficié 
d'un don de $3,000 qui fut distribué selon le nombre de classes dans 
chaque école. Sur la photo, M. Léo Rémillard, president général de 


l AECFM, recoit le chèque de $500, 


Un changement radical dans la forme! 


du concours de français au Manitoba 


La forme du concours de fran- 
|çais de J'AECFM sera changée 
cétte année, Et en premier lieu 
Fi n'y aura plus de concours, ce 
sera un ‘examen’ 
du Fonctionnement Scolaire y a 
mis plusieurs sessions d'études, 
|tenant compte des plaintes tradi- 
-tionnelles etdes tendances péda- 
|gogiques modernes. 


Le tome |. 


La publica- | 


tion habituelle des résultats dans | 


Ile journal réflétera ce nouveau 
| régime. 

La décision, après approbation 
| par l'exécutif, a été signifiée aux 
responsables dans une lettre de 
| M. Marcel Lancelot, président du 
|comité, M. Lancelot y explique 
Îles motifs du changement. (A 
| l'occasion de la discussion à l'exé- 
| cutif, on a fait remarquer que le 
| nouveau système coûterait à peu 
| près autant à l'Association pour 
|les prix.) 


| Voici le texte de cette lettre 
qui fait époque: 
Voici, je crois, une nouvelle 


qui aura l'heur de vous plaire, 


ler la teneur: la formule tradi- 
|tionnelle du Concours annuel de 
Français vient d'être substantiel 
| lement modifiée. 

En êtes-vous surpris? Dans cet 
effort de renouvellement sont en 
| trés en ligne de compte tous les 
espoirs, les plaintes, les deman- 
| des qui nous sont parvenus d'an- 
née en année après le Concours, 


nouvelles contre lesquelles nous 
ine pouvions plus rien. 

{ Notre intention était d'encou- 
rager tous les titulaires de classes 
et tous les élèves, de quelque 
région qu'ils fussent, tout en nous 
accommodant des changements 
radicaux survenus avec les con 
solidations et l'organisation des 
Divisions secondaires. Le secré 
tariat de l'AEC.FM. nous de- 
mandait d'autre part de changer 
la formule de publication 


Tous comptes faits, détaillons 
les multiples articles et disposi 
tifs de cette nouvelle ordonnance: 


l Le Concours s'appellera dé 
sormais l'examen de fran 
çais 

2 Un diplôme sera accordé aux 
élèves qui auront obtenu 50 
pour cent des points 

3 Les classes À, B, C sont éli 
minées 

4 Prix provinciaux, parois 
siaux, de rédaction, de dic 
tée, de même que tous prix 
spéciaux, disparaissent 

5 On décernera par contre un 
prix à l'élève gagnant de 
chaque classe (de français) 

| même «ai les élèves, séparés 
pour toutes autres matières 
e rejoignent pour la classe 
de français, 1! va donc sans 
dire que chaaue école rurale 
ne pourra recevoir qu'un 
set) prix 

8 L'élève gagnant de chaque 
classe ne se mérilera 1e prix 
que s'il à obten 15 pour 
rent des po nta 

A Les examens seront écrits le 
matin, et non plus le samed 

Suivent les dates de l'Examen 
de Français 1962: pour les de, 5e 
et 6e années, je 23 mai: pour les 
7e. Be, 0e et 10e années, la ré 
daction le 22 mai et le reste de 
examen le 23 mai; pour les 11e 

t le année examen de ré 

a s Ô 
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et dont il me tarde de vous révé- | 


{ché 


de même que certaines exigences | 


positions de l'ensemble de l'exa 


on vous les enverra en temps et 


men afin qu'elles soient corrigées lieu 
[par un comité spécial pour cha- 


que année, 
Quant aux directives spéciales, | 


Nous vous prions de croire à 


notre entier dévouement, 
Marcel LANC EL OT, 


De Gaulle et Adenauer 


discutent l'unité politique 


PARIS 
le, délaissant pour quelques jours 
les graves problèmes intérieurs 
qui déchirent la France, s'est ren- 
du à Baden-Baden pour y ren- 
contrer le chancelier Adenauer, 
Il s'agit d'une entrevue considé- 
rée comme capitale par les ob- 
sérvateurs politiques, car les 
deux chefs d'état ont discuté cet- 
te fois l'unité politique de l'Eu- 


rope, 
On sait que la communauté 
économique européenne devait 


dans l'esprit de ses créateurs ser- 
vir de premier pas à la fédéra- 
tion politique des pays du vieux 
continent, 
des différents membres du 
Commun CETTE 
rablement, Le général de Gaulle 
est assez opposé à la solution fé- 
déraliste qui placerait tous les 
pays sous l'autorité d'un super: 


Mar- 


— Le général de Gaul-} 


Mais à ce sujet les avis | 


considé- | 


parlement européen. Par contre, | 
en Allemagne, on verrait cette 
assemblée d'asse: bon oeil, Le 


général de Gaulle a une idée per 
sonnelle sur la manière d'inté 
grer politiquement l'Europe 


On danse la 
dans l'église 


PARIS Ce n'est pas tous 
les Jours que l'on peut voir un 
alerte sexagénaire membre de 


l'Académie Française, danser 


dans une église catholique 

Pourtant, cela s'est réalisé à 
l'occasion de la saint Marcel: le 
célèbre écrivain Marcel Achard, 
auteur de nombreuses pièces de 
théâtre et de scénarios de films 
a pris part à la farandole qui 
se déroule chaque année dans 
une église de Provence, en thon 
neur du saint patron du vieux 
bourg de Barjols, surnommé ‘'Ti- 
voli de la Provence’ et situé dans 
le département du Var 

La danse qui se nomme ‘Tri 
petites” y perpétue depuis 600 
ans le souvenir d'un vénérable 
évêque dont las reliques furent 
transportées en 1360 en l'église 
de Barjols, dans des circonstances 
qui marquérent l'histoire locale 

L'évéque aint Marcel, avait 
vécu au %e siècle, À Die, ancien 
ne lle de la région des Vocon 
ces, qui reçut sous la domination 
romaine le nom de ‘Den Augusta 
Vocontiorum La Porte St-Mar 
cel, À Die, na été construile sur 
un ancien arc de triomphe ro 
main 

Le nonastére où reposait la 
dépouille du bienheureux prélat 
se trouvait à distance presque 
égale de Barjols et d'une autre 
localité 1! ençale Auf D'o 
A dispute q Oopposalil à l époque 
va deux agen oulent cChacur 
s'approprier ea onuæments de 
saint Marre 

Décidés 1 frapnt r grand 
co ’ Ba ‘ 
ent ‘ ‘ »r t #0 

at ert A 

ent € eu ! ’ 

eve t 


Mais l'on estime généralement 
que toute manoeuvre prématurée 


ralentirait l'union économique 


que les Européens sont en train 
de réaliser, En outre, on craint 
que la Grande-Bretagne ne re 


son adhésion, car on pense 
n'est pas prêt à se 
soumettre à quelque autorité 
supra-nationale que ce soit, Le 
général de Gaulle a effectué le 
voyage par avion. Le chancelier 
Adenauer est arrivé de Bonn en 

voiture 
Les deux hommes d'état ont 
d'ailleurs depuis quelque temps 
éunir Dériodi 


tarde 
que Londres 


{l'habitude de se 


quement pour discuter des pro 
blèmes communs 

En Algérie, attentats, meurtres, 
grèves et désordres se sont pour 
suivis alors que se déroulaient en 
Suisse les pourparlers entre les 
représentants du gouvernement 
français et ceux des rebelles al- 
gériens, Ces pourparlers que l'on 


avait cru rompus, semblent des 
tinés à régler les derniers pro- 
blèmes assurant l'indépendance 


algérienne 


“Tripettes” 
de Barjois 


mission, les autres habitants de 
Barjols sacrifiaient un boeuf en 
l'honneur de leur saint patron 

Au comble de enthousiasme 
les deux cortèges se mélangérent 
et pénétrèrent dans l'église où 
se déploya une ronde joyeuse: la 
fameuse danse des ‘‘Tripettes 
était née 

Depuis lors, l'église de Barjols 
sert de cadre, chaque année, à 
une farandole qui, pour la pre 
mière fois, en 1962, comprenait 
un Immortel appartenant à l'In 
üitut de France 

On a appris que Marcel A 
chard, venu en Provence chez 
iné amie Simone Jerriau, à 
rectrice de théâtre À Par avait 
profité de son passage dans Ja 
région pour fêter la saint Marec 
d'une facon originale et fantaiais 
te, comme lt ont beaucoup de 
sos pièces, délaissant pour un 
jour le twi au nffectionne 

Les danses sacrées 

Les danses sacrées sont de plus 
en p rares dans les églises de 
France où de hauts dignitaires 
ecclésiastique prenaient part 
dans le temp 

En Espagne, dar a cathédrale 
de ( n vou de cérémn 
nies di ‘ ne \ir et du 
sant mo Corp de enfants de 
choeur, en costume Louis XII 
dansent encore lt baile de Îne 
ein de ‘ maitre-nule 
ent ant et er 1Ccompagnant 
de castagne () sa qu } 

pit d ‘ éminisrenre de 
h da e des f tevar Arche 

{ ’ de le d 

er ra 
‘ 


En plus | 


Algérie indépendante 


Tout laisse prévoir que le ces- 


isez-le-feu en Algérie deviendra 


| de 


permanent et que cette ancienne 
colonie se lancera bientôt sur le 
chemin de l'indépendance. L'ar- 
mée commence déjà à quitter ces 
lieux ensanglantés, et beaucoup 
colons la suivront, Ainsi la 
France, délivrée de ce fardeau, 
pourra se consacrer davantage 
aux tâches qui s'imposent en 
Europe, face au communisme 


Elle n'aura pas à avoir honte 
de la civilisation économique et 
culturelle dont elle a doté celte 
terre autrefois arriérée, et peut- 
être l'histoire lui rendra homma 
ge d’avoir obligé les fauteurs de 
la séparation à faire face à leurs 
responsabilités. Malheureusement, 
pour le moment, il faut se rési- 
gner à l'ingratitude qui se cou- 
vre du manteau de l'antt-colo- 
nialisme, 

L'exemple de plusieurs autres 
anciens territoires français indi- 
querait qu'après une période de 
“liberté sans souci”? l'Algérie nou 
velle se tournera encore vers la 
France, pour bénéficier de ces 
apports culturels et financiers 
dont Paris est si prodigue 

. . . 


La démission de M, Argue 


La démission de M. Hazen Ar- 
gue (député d'Assiniboia) com 
mé membre du NPD et comme 
chef parlementaire de ce groupe 
porte un dur coup au mouve 
ment syndicaliste, M Age pr'o- 
clame en effet que le NPD est 
sous la tutelle des chefs travail 
listes et que les agriculteurs y 
chercheront en vain un appui 
particulier, Les commentaires à 
cerbes de ses anciens collègues 
font ressortir le mal politique 
qu'il leur inflige, 

Reste à savoir où la popula 
tion rurale peut se tourner dans 
l'espoir de trouver des oreilles 
sympathiques. Tous les partis sa 
vent que l'urbanisation progres 
se À pas de géant au Canada et 
que la redistribution des sièges 
ne favorise pas l'influence des 
fermiers. Les cultivateurs doivent 
alors, ou bien se confier à un 
parti qui ne s'occupe pas direc 
tement des distinctions de clas 
ses, ou bien appuyer le parti des 
syndicats dont le but est d'ex 
traire de l'industrie moyennant 
le pouvoir publie autant que pos 
sible de bénéfices matériels à être 
distribués par ce même pouvoir 
parmi le peuple 

Selon M, Argue, le fermier 
n'est pas à l'aise dans le NPD 
Mais il n'est pas À l'aise ailleurs 
non plus. fl lui faut tirer le meil 
leur parti possible d'une situa 
tion peu idéale 

‘ 


La session à Winnipeg 
Le discours du trône qui à êlé 


lu à l'ouverture de l'assemblée 
à Winnipeg, jeudi dernier, était 
dépourvu de surprises, mais en 


même temps plein de sujets d'ac 
tualité 


Le gouvernement, apres les 
grandes ‘réformes dans le do 
maine scolaire, social et hosp 
talier, se voit maintenant pris 
avec le problème des ajustements 
pratiques qui assurent une plus 
grande efficacité aux program 
mes en vigueur, mais qui ne font 
pas de manchettes, Ainsi MM 
Molgat et Paulles dans jJeurs 
commentaires, ont été Aussi con 


trainta à den remarques assez dis 
paralen 


Il serait cependant 


dangereux 


de croire qu'il s'agit d'une ses 
sion de ‘’ménage ” seulernent, car 
os questions de rapatriement de 
la constitution et d'autres de ce 
genre touchent au fond mère de 
a vie du pa et de la province 
11 faut que le débat aur ces pointe 
soit de JA plus haute envergure 
ROMF On confirme, de 
source autorisée, que le deuxie 
me Concile vecuménique à Va 
tloan créera les instruments nptrea 
À favoriser d'éventuelles réfe 
es et À résoudre les p npor 
ants problèmes de Eglise (| 
shordi: es questions de meta 
De ve [a a clôture des trava 
(a Cor Cr ‘ CS: » 
fin de 1 t pe é { t 
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Dans le langage communiste 

Un état fasciste: Tout pays qui 
prend des mesures énergiques 
pour combattre l'infiltration com 
muniste, l'espionnage et la sub 
version 

Retraite fermée des hommes 

Cet événement de première im- 
pvortance mérite d'être annoncé 
longtemps” d'avance et à coups 


répétés C'est l'occasion par ex- 
cellence où tous les hommes de 
a peroisse pourront balancer 


leurs comptes avec Dieu. C'est là 
qu'ils apprendront si leur Grand 
Livre Spirituel accuse des profits 
ou des pertes. Cette retraite aura 
ieu du 15 au 18 mars à St-Nor- 
bert. MM. N. Pelland (SP 4-2393) 
et Léon Alarie (SP 5-5544) sont 
à la disposition des intéressés en 
tout temps, surtout à l'entrée et 
À la sortie des messes, le diman- 
che 
Les Jeannettes 


La réunion des mamans des 
Jeannettes qui devait avoir lieu 
lundi dernier a été remise au lun- 
di 26 février. Encore une fois 
toutes les mamans sont invitées à 
assister à cette réunion. Ce mou- 
vement, comme tout mouvernent 
qui en vaut la peine, est appelé 
À se développer, c'est pourquoi 
les dames en charge étudient la 
possibilité de former une troupe 
de Guides. Les mamans de fil- 
lettes de 12 ans et plus sont aussi 
nvitées à la réunion du 26 fé- 


vrier pour discuter de ja forma- 
tion d'une telle troupe. On cher- 


Sacré-Coeur 


che à rencontrer des dames qui 
pourraient assumer la direction 
d'un tel groupe de Guides 
La Caisse Populaire 
L'assemblée annuelle de la 
Caisse à eu lieu le lundi soir 19 
février. Les rapports ont été des 
plus intéressants et les personnes 


| rejoindre Mme Côté qui s'y était | 


présentes étaient très satisfaites | 


des résultats; c'est dommage tout 
de même, que l'assistance n'a pas 
été plus nombreuse 

Au cours de l'assemblée, on 
a appris que depuis trois ans la 
Caisse à fait pe plus de $87,000 
d'affaires: elle a prêté pour plus 
de $40,000 pendant cette période 
En 1961 seul, les prêts s'élevaient 
à plus de $24,000. Les sociétai- 
res ont accepté la recommanda- 
tion des directeurs de payer un 
boni de 4 pour cent sur les ac- 
tions sociales, détenues par les 
membres 

Le résultat des élections a été 
le suivant: J.-R. Doiron, prési- 
dent; Léon Alarie, vice-président; 
Emmanuel Girard, Donald Davi- 
gnon et Léopold Gareau, direc- 
teurs. Le Comité de surveillance 
est composé de Mme Claire Gau- 
thier, Mme Aurore St-Laurent et 
Roland Gauthier. Au Comité de 
crédit, on trouve Norbert Pel- 
land, William St-Laurent et Léo 
Fontaine, Les directeurs ont dé- 
cidé de réserver les services de 
R.-A.-L. Mercier à la gérance 

En visite 

Le sergent V. Courchaine, de 

l'Aviation canadienne, accompa- 


! gnée de son épouse et de leur fils, 


stage de service de * ans en Euro- 


est revenu au Csnada après un | 4 
| 4 [74 


pe. Il est sctuellement en + 
chez ses parents, M. et Mme | SAMEDI LM FEVRIER 
Courchaine, de la rue McGee.| 2%-F00 fon 
Pendant ce congé, les visiteurs se | =. > — sl 
- 3 ai 
sont rendus chez les parents de | 420—Le col et se 
Mme V. Courchaine, à Kamsack,! 52%-Les uns le 
Le serge! Courchaine re- | 5 ®-Onentator 
# : 6.20- Tribune Lie 
ournera probabiement à SON NOU- | ;: s.….Nouvetles 
veau poste à Bagotville ué., au | 715-Une semaine 
Le 120-L2s apprentis 
: e mar 
début de ma 3. 206—Le Monde du sport 
“otre “sympalhique CO-Parois- | 239.Iliusions 


sien, M. Auguste Côté, est actuel- 
lement à se chauffer au soleil 
éblouissant de Floride. Il est allé 
rendue plus tôt. Nous attendons 
son 
nous attendons avec anxiété le 
récit de ses expioits peut-être 
a-t- 
colonel John Glenn dans $a tour- 


née spatiale? 
O. ZECOUTES 


P_ 


Jacques Bilodeau 


Jacques Bilodeau ne prend pas 
facilement le Mors aux dents! A 


l'émission du même nom, le ven- | 


dredi à 8 heures du soir, au ré- 
seau français de télévision de Ra- 
dio-Canada, il interprète au con- 
traire le rôle calme et paisible 
de Robert Galipeau. Galipeau est 
un personnagr sans instruction 
qui, sorti d'un inilieu pauvre, à 
16 ans était camionneur, à 23 
ans, il l’est toujours et il s'attend 
à mourir dans l'exercice de ces 
mêmes fonctions. Marié à Nicole 
(Andrée Lafleur), Robert Gali- 
peau souffre un peu du fait que 
son épouse touche un salaire plus 
élevé que lui à la manufacture 
où elle travaiile. 


Pourquoi 
les gens 


disent 


prenne ere gere 


L'histoire enseigne que dar:s le bon vieux temps 
des maitres d'école disaient “Omnia Korrecta” 
pour souligner que les copies d'examen étaient 


“all 


correct” 


C'est peut-être là l'origine 0» 


l'habitude actuelle du mot OK pour dire que 
telle chose est faite de facon à satisfaire tous 


+! le hok ur 


O'KEEFE BREWING 
COMPANY (MANITOBA) 


104 


LIMITED 


serie 


retour au début de mars et} 


il accompagné le lieutenant- | 


545-—Lons Metrage 

Goha 
1015-12 Club des autographes 
1045—-Long Métrage 


La p respeclueuse 
DIMANCHE 25 FEVRIER 
200—L+s travaux et les jours 
2:3%— Opinions 
300—Pierres vivantes 
52%—-Long Métrage 
Les Truands 
500—La Parole vivante 


530—L'Heure des quilles 
6.%—Dictionnaire-magazine 
100—Robin des bois 
130—Papa a raison 
800—Kanawin 
8.30—Music-Hal| 
930—Théétre du 
1030—Actualités pc 
1100— Vous, familles 
1130—Présence de l'art 
LUNDI 26 FEVRIER 
400—Revue de la maison 
430—Vedettes d'aujourd'hui 
5.00—CF-RCK 
530—La boite à Surprises 
| 6.00—Bobino 
| 830—A la pointe de 
| 700—Nouvélles 
| 715 t 


£_1 
1,15— Une 


dimanche 


itiques 


1 


l'exploration 


| 7.30—Comn t 
71.45—Télé '62 

| 800-—Les Belles Histoires 

| d'en haut 

| 830—La Poule aux oeuts 

| 9.00—Leclerc enquête 
9.30—Le choix de 

110.00— Un, deux 
10.30—Long Métrage 

“Dernier atout” 
MARDI 27 FEVRIER 


400—Mademoiselle de Paris 
4.30—La marguerite 

| 5.00—La vie qui bat 

| 530—La Boîte à Surprises 

| 6.00—Bobino 

| smasromeemee 


trois 


| 
| 
| 


Chronique 


Poyr obtenir des renseigne- 
| ments supplémentaires ou pour 
l'exprimer des opinions sar les 
émissions de CBWFT, signalez 
SPruce 4-2541, local 249, ou 
écrivez au Service (Français) 
l\’Information Société Radio- 
|Canada, C.P. 160, Winnipeg. 
| Adressez-vous en français. 
| 


| 
| 


Changements à l'horaire 


Les habitués des émissions 
“Sur deux notes”, ‘Filles et gar- 
|çons”’ et ‘“Insolences d’une ca- 
méra”’ ont dû négliger leurs vieil- 
les habitudes cette semaine, à 
cause de quelques changements 
majeurs à leur horaire d'écoute, 
| Depuis le 20 février, les ‘“In- 
|solences d'une caméra’, présen- 
|tées par Doris Lussier, sont té- 
lévisées le mardi soir à 9 h. 30. 
Quant à l'émission ‘Sur deux no- 
tes”, elle est présentée chaque 
|semaine le mercredi à 7 h, 30. 
|Enfin, “Filles et garçons” ont 
lrendez-vous le vendredi soir à 
8 h. 30. 


S'il en est qui n'étaient pas | 


au courant de ces nombreux 
| changements, ils sont priés de ne 
| pas détruire ce petit billet doux 
avant de l'avoir appris par coeur! 


L'heure des aventures 
Aventures, découvertes, explo- 
rations, exploits sont autant de 
{choses qui ont, de tout temps, 
| passionné les jeunes. Ceux-ci sa- 
vent qu'ils peuvent retrouver 
tout cela à la télévision qui de- 
vient leur lieu de rendez-vous, 
tous les jours de la semaine à 
16 h. 30 du soir, Un choix d'épis- 
des et d'histoires où l’action ne 
[manque pas, des films et des do- 
|cumentaires où se déroulent de 
| grandes expéditions leur sont, en 
leffet, présentés sur les ondes du 
\réseau français de télévision de 
| Radio-Canada. 


Nos Longs Métrages 

A la demande de plusieurs té- 
|léspectateurs, nous ferons parai- 
tre chaque semaine, dans La Li- 
| berté et le Patriote, un court ré- 
|sumé des principaux films à l’af- 
|fiche au cours de la semaine à 
venir. 


Ainsi, à compter de demain, | 


jusqu'à vendredi prochain, vous 
| pourrez voir au Canal 6 les Longs 
Métrages suivants: 

Le samedi 24 février, à 8 h. 45: 
“Goha’' (reprise), Conte de Jac- 
ques Baratier avec Omarcherif, 
|Zina Bouzaiane et Gabriel Za- 
bour, Histoire des amours d'un 
jeune homme simple et candide 
let d'une toute jeune épouse d'un 
vénérable et savant maître 
la comble de présents, mais ne 
peut ensoleiller sa vie 

Le même jour à 10 h. 15: ‘La 
P , respectueuse”. Réalisation 
{de Charles Brabant et de Marcel 
Pagliero, avec Barabara Laage, 
Yves Deny, Walter Bryant et Ni- 
cole Vogel, Un Noir est tué par 
un Blanc dans un wagon réservé 
aux Noirs, Une femme est témoin 
du meurtre, tout est mis en 
oeuvre pour faire témoigner 
en faveur du coupable, qui 
trouve être le neveu d'un séna- 
teur 

Le dimanche 25 février, à 3 h 
30: ‘Les Truands'', Comédie avec 
Eddie Constantine, Noël Noël et 
Lucien Baroux, Sur ses derniers 


et 
la 
s0 


jours, un vieux truand, entouré 
de sa parenté et de quelques 
amis, recoit leurs confidences 
Le lundi 26 février, à 10 h, 40 
‘Dernier atout”, Réalisation de 
Jacques Becker (“Le Trou), 
avec Raymond Rouleau, Pierre 


Renoir, Noël Roquevert et Jean 
Debucourt, Deux aspirants poli- 
ciers qui finissent ecx-aequo doi 


vent éclaircir le mystère entou 
rant un crime, Le premier qui 
aura trouvé l'énigme aura la pro 
notion 

Le mercredi 28 février, à 10 h 
30: ‘Rayé des vivants”, Drame 


social réalisé par Maurice Cloche 


avec Danie! Ivernel, Marthe Mer 
cadier et Christiane Lenier, A 
rés une enfance malheureuse 
Pierre Beaupré trouve du travail 
dans une usine, mais commet un 
vol, Emprisonné, puis libéré sous 
condition, le jeune homme tente 
de se réhabiliter, Il obtient 
compréhension d'une amie, d'une 
auxiliaire sociale et d'un patron 
généreux 
Le jeudi ler mars, à 10 h, 30 
“Rose Comédie sentimentale de 
Ravmond Rouleau avec Jean Ser 
vais Lisette Lanvin et Henr 
Gu Aventure d'été d'un 
T | tar à tait 
vette entre Saint-Tr “ et 
lLavand ei d'une jeune fille 


qui | 


ta 
» 


MERCREDI FEVRIER 
40— Votre ne Inadame 
50—Roquet t oreilles 


600—Bobin 
43%—Au bou 
100—Nouvelles 
115—Une semaine avec 
120—Filles et garçons 

800—-La Côte de sable 
830—Dans les rues de Quebec 
900— Destination danger 
9.30—Droit de cité 
10.00—Récital 


1030—Long Métrage 
“Rayé des vivants” 
JEUDI ler MARS 


h 400—{Casse-tête 

| 430—Réfiexion taite 
500-Le Grand Duwx 
530—La Boite à Sur 
6.09—Bo 

| 630— Champion 

7100— Nouvelles 


prises 


7.15—Une semaine avec 
130—Clé de so! 
800—Les Filles d'Eve 
8.30—Rendez-vous avec Michelle 
$ -L'Heure du Concert 
0—-Long Métrage 
Rose 
VENDREDI ! 
400—L'Eternel f 
430— Actualités 
5.00—L'Ecran des jeunes 
530—La Boite à Surprises 
6.00—Bobino 
630—L'Epée de Florence 
1.00—Nouvelles 
71.15— Une semaine avec 
130—L'Art et secret 
800—Le Mors aux dents 
8.30— deux notes 
900—Cinéma International: 
“Mémoires d'un flic 
1030—Inspecteur Blaise 
| 11.00—Cinéma 
“Mam'zelle Cricri* 


de CBWFT 


|peu sérieuse qui finit par s'as- 
| sagir. 

Le vendredi 2 mars, à 9 h.: 
| ‘Mémoires d’un flic”. Drame po- 
licier et social de Pierre Foucaud, 
avec Michel Simon, Suzy Prim, 
Michel Jourdan et Lucienne Le- 
|marchand, Le commissaire Do- 
minique, de la brigade criminel- 
|le de Marseille, est un “flic” hu- 
{main et sympathique qui partage 
son temps entre la vie familiale 
et la poursuite des gangsters. 

Le même jour à 11 h.: “Mam'- 
zelle Cricri’. Comédie interpré- 
tée par Romy Schneider, Paul 
Harbiger et Hans Moser. Au 
| cours d'une fête de village, une 
jeune campagnarde achète à un 
charlatan un horoscope par le- 
quel elle apprend qu'une bril- 
lante destinée l'attend. La pré- 
diction n'annonce pas que la 
richesse. La jeune fille connai- 
tra aussi une merveilleuse his- 
toire d'amour avec un beau mi- 
litaire, ou un grand artiste qu’elle 
doit rencontrer à Vienne. 


MARS 


son 


Notes 
agricoles 


L'enclos d'engraissement, 
une source de revenus? 

OTTAWA “L'exploitation 
d'un enclos d’engraissement con- 
tribueraïit-elle à arrondir mes re- 
venus?” C'est là une question 
que se posent de nombreux agri- 
culteurs des Prairies, 

Pour sa part, M. Gordon Har- 
ris, agriculteur d'Yorkton, en 
Saskatchewan, répond dans l'af- 
firmative. A l'agronome R. N, 
Melver, du ministère de l'Agri- 
culture du Canada, il a déclaré 


l'entreprise demande d'être con- 
{duite avec beâucoup d'efficacité. 
\ Afin de comprimer les dépenses, 
{il est absolument nécessaire de 
pouvoir se procurer les bovins à 
|engraisser dans le proche voisi- 
|nage, d'avoir un abri peu coû- 
{teux et muni de dispositifs d'af- 
|fourragement et d'abreuvement 
mécanisés 

| Ce M, Harris a tenu une comp- 
|tabilité soignée de son entreprise, 
ISes chiffres accusent un profit 
de $13.16 par tête pour un lot 
de 201 bovins engraissés en 1959 
et de $20.61 par tête pour un 
lautre lot de 271, en 1960, Ces 
bénéfices représentent le revenu 


du travail, déduction faite de 
tous les frais, y compris l'alimen- 
tation, la dépréciation et l'intérêt 
sur le capital engagé 

| Ces deux lots de bovins ont 
consommé quotidiennement à 
peu près la même quantité de 
grain par tête: 16,8 en 1959, con- 


tre 16.6 livres en 1960, En 19859, 
la consommation journalière de 
fourrage a été de 314 livres, au 
regard de 614 livres par tête en 


1960, Les périodes d'engraisse- 
ment ont duré respectivement 
114 et 87 jours et l'accroissement 
de poids a été de 2,23 et 2,65 
livres par jour dans l'un et l'au- 
ire cas 

L'augmentation de bénéfices 
en 1960 est attribuée en grande 


partie à plus d'efficacité dans 
les techniques d'affourragement 
et aux secrets de gestion, appris 
l'année précédente, même si en 
959 l'engraisseur avait cru bien 
conduire son entreprise 

La main-d'oeuvre chez les en 
graisseurs de bovins pourrait 
poser un problème, surtout dans 
périodes de pointe, si les 
moyens mécanisés d'affourrage- 


les 


ment et d'abreuvement faisaient 
défaut, Ces travaux s'effectuent 
mécaniquement sur la ferme 
Harris et, dans ces conditions, en 
comptant le camionnage des ani 
maux, la préparation des pâtées, 


l'alimentation et le pesage, le 


temps consacré à l'engraissement 


a dépassé à peine une minute 
par jour et par têle, à la fois en 
1959 et en 1960, Les travaux 
ordinaires de la ferme n'ont done 
pas eu à iffrir de cette spé 
culat 
Marché Commun 
prt er ministre de la 
Grande-Bretagne n'a pas consen 
{ À une conférence des chefs 
dt nmonwealth pour discuter 
entrée dr on pays au Marché 
Ê ; M. Macmillan à déria 
Î es de ndre 
nora ti-même "initin 
jue une te le ret 
remiere miniatres ma 
1 L em n'en est pas venu 


que le bénéfice est mince et que | 


Le monde du sport 


Grâce à la politique internationale, certains pays 


gagneront le tournoi de 


par Jacques LEMOYNE 


22 février 1962 


ne le retrouvera pas un r dans 
la même institution que Johnny 
Saxton, ancien champion du 
monde mis sous arrèt pour 
vol à l'étalage de 86.10, lui q 
. 21 a 
hockey sans y participe: avait fait des milliers de dollars 
facilement” dans l'arène. Au- 


jourd'hui est complètement 


6 fou, incapable de subir son pr 
| Exclusif à ‘Lo Liberté et le Patriote + 
| e arme pu que 14 argent aans des mauvais pia- L 
je. L'équif hockey |cements, mais on dit par con Grotton, Deniset, 
à encaissé, au rs des qu'il possède des salles de quille, Dowhon Bétournay 


dernières années, des échecs pas 


sablement difficiles à avaler. On 
annonçait, pour celte année 16 
nouvelle équipe russe et on en 
disait beaucoup de bien. Seule- 
ment, cette équipe, elle ne par 
iticipera pas aux tournois pour 


le championnat amateur du mon- 
de. Elle restera bien sagement à 
Moscou et on ne saura jamais si 
les Canadiens font bien de ne 
pas participer à ce tournoi. La 
Tchécoslovaquie, qui a déjà bat- 
tu l'équipe canadienne, devait 
participer elle aussi au tournoi 
La Tchécoslovaquie restera bien 
paisiblement à la maison et pro- 
clamera à qui veut l'entendre 
que si elle avait participé au tour- 
noi, les choses auraient certaine- 
ment tourné à l'avantage de ce 
pays 

Durant ce 
sera représenté à ce qui restera 
du tournoi par les Terriers de 
Galt. On aimerait dire beaucoup 
de bien des Terriers, mais il fau- 
drait les connaitre un peu mieux 
Dans leur tournée de joutes ami- 
cales, les Terriers ‘ont pris leur 
trou’ pour employer une expres- 
ision populaire qui fait image et 
qui nous démontre que les Ter- 
(riers ne sont pas exactement ce 


temps, le Canada 


{que nous avons de meilleur sous | 


la main dans le moment. Il est 
|peut-être heureux pour notre 
pays que le tournoi ne soit qu'un 
demi-tournoi., Si les Terriers al- 


Springs, s'imagine-t-on le tollé 
| général contre la CAHA et tous 
les organismes de sport amateur? 


|être joué en notre faveur. Peut- 
lêtre, disons-nous, car, une fois 


[aurait fait? 
Renaissance! 
Il se passe des phénomènes as- 


veau manifesté à travers tout le 
pays pour le hockey de calibre 
ljunior. Il y a deux ans, à Mont- 
réal par exemple, si on attirait 
1,500 personnes à une joute de 
calibre junior, on organisait une 
petite fête en signe de réjouis- 
sance, Cette année on a vu des 
foules de 6 et de 8,000 personnes 
suivre les activités de la ligue 
junior ‘‘A’”’, tandis que les arenas 
plus petits comme celui du Cen- 
tre Sauvé et l’arena Maurice Ri- 
chard étaient remplis à craquer. 
A Winnipeg, les amateurs de 
hockey privés d'un club profes- 
sionnel qui n'intéressait plus 
grand monde se rendent nom- 
breux aux joutes de calibre ju- 
Inior, Le hockey amateur est-il 


{dans un pays où il n'aurait ja- 
|mais dû les perdre? Souhaitons- 
le, car plus il y aura de jeunes 
qui joueront au hockey, plus le 
problème de la délinquence sera 
facile à régler. 

Le président de la Fédération 
Internationale de Hockey 
Glace, Robert LeBel, de Cham- 


des journalistes qu’alors que son 
terme d'office achevait, sa plus 
grande satisfaction aura été de 
voir Ja renaissance du hockey 
junior et amateur au Canada, M 
LeBel, un peu à cause de 


turel, a toujours favorisé le hoc- 
Ikey amateur, Il a vu le nombre 
de ligues décliner rapidement 
pour assister à un regain de po- 
pularité, causé justement par 
fait que la télévision a rendu le 
hockey professionnel plus facile 
d'accès pour le public. Or, quand 
le public parle ou entend parle 
de hockey professionnel, il pense 
immédiatement au calibre de Ja 
ligue Nationale, d’où son manque 
d'intérêt pour le hockey profes- 


sionnel mineur, Quand il parle | 


de hockey amateur, le public 
pense à une compétition au ni 
veau de sa ville ou de son villa 


| ge et il s'y intéresse pour des rai 


|sons bien différentes, et il va aux 


| Joutes plutôt dans un esprit de 
carnaval qu'avec l'appréhension 


|de la majorité de ceux qui vont nn 


| voir jouer les professionnels. 
Ils n'apprennent pas! 


On aurait pu croire qu'un 
athlète du calibre de Sugar Ray 
| Robinson aurait compris qu'il n'a 
| vait plus rien à faire dans l'arène 
[On aurait pu le croire, 
is'arrête la logique. Robinson 
{vient d'absorber une raclée aux 
lenains de Denys Moyer et alors 


lque tout le monde voyait dans 
ce combat le chant du cygne de 
celui qui fut, livre pour livr 
Île meilleur boxeur au monde 
Mais il y a un autre signe qu'on 


la oublié, c'est celui du puissant 
| dollar! Robinson a encaissé une 
raclée, mais il a obtenu un chè 


lque de $25,000 pour ce combat 
ln se battant une fois tous les 
deux mois pour ce prix, Sugar 
[Ray est certain de faire une bon 
ine année, et il espère pouvoir 
iretirer de la boxe le maximum 
lde bénéfices, Mais toute chose a 
|une fin, surtout la carrière d'ur 
lboxeur, Robinson va devenir une 
isorte de ‘'punching bag  ambu 
|lant Les promoteurs vont lk 
payer pour permettre à de 1e 
ines aspirants de prouver qu 
Lont des chances de réussir, Ceux 
| qui battront Hobinson iront ur 
peu de l'avant, les autres seront 
| mis de côté 
Robinsôn est avant it 


1homme d'affaires, Il a perdu de 


| 


A 


VOLCANO 
LIMITÉE 


WILFRID GIROUARD prés 


ec les compliments de 


Monutocturiers d'avvore 


5635, boulevard St-Laurent | 
| Montréal | 
| 


laient se faire battre à Colorado | 


La propagande politique a peut- | 


|dans le jeu, qui sait ce que Galt | 


sez extraordinaires dans le mon-| 
de äu hockey, et ici nous ne vou- | 
lons pas parler d’ingérence poli- | 
tique. Il s’agit de l'intérêt nou-| 


len voie de reprendre ses droits | 
| 
sur 


bly dans le Québec, a déclaré à | 


ses | 
fonctions et surtout par goût na- | 


T | 


s | 
mails 4 | 


t de petites 


des appartements € 
ho 24 qui feraient le bon- G Muldoon 
heur de bien des gens. Mais AVOCATS et NOTAIRES 
Sugar Ray est habitué à vivre Ls 
de façon extravagante. Il a déjà Chombre 4 

Éditice Banque Conodienne Nationaie 


possédé trois Cadillac à une épo- 
que où ces voitures étaient les 
plus recherchées. Il a son tailleur 
attitré, même son coiffeur! Il lui 
faut donc beaucoup d'argent pour 
vivre de cette royale façon. Et 
cet argent il le vrouve ‘“facile- 
ment’, croit-il en se battant con- 
tre des gars comme Wilf Greaves 
et Denis Moyer. Espérons qu'on 


LL Winnipeg Mon 


TELEPHONE WhHiteholl 2-3135 


rue Mon 


Louis-P. Roy 
AVOCAI et NOTAIRE 
St-Bonitoce 


147 ove Provencher 


TELEPHONE: CHapel 72-3172 


R. J. Stanners 
OPTOMETRISTE 
EXAMEN DE LA VUE 
3-2850 


! Clifford W. Brock 


CR. MA. LLB 


Téléphone: CEdor 
AVOCAT .: PROCUREUR 


141 avenue Provencher | 

ST-BONIFACE MAN |  Avoval de ia ville de St-tiunitace 
{ Aviseur lègai vou le ‘Trade and 
! Labor Connell" de Winnivee 
| 
1 


550, éditice Somerset Winnipeg 
TELEPHONE WhHiteholi 3-0626 


EXAMEN DE LA VUE 


| 
James Shaen Ltd. | 135 avenue Provencher St-Monitace 
M. N Lecker OPTOMETRISTE | diet : Sad tn né Lu du 
Le etage edifice Hurtie 
264 avenue Portage ! Robert Trudel 
Tél: WhHitehal) 1-6628 AVOCAI et NOTAIRE 
te l'étude 


MORKIN HAYES & FRUDEI 


3e etage Imperial Mouse 
Broadwav Winmipeg ! 


TELEPHONE: WHitehall #-1536 


| 
| 
SUR RENDEZ-VOUS SEULEMENT | 


Bur.: CHapel i-3591 
Rés.: CEdar 3-2574 


Dr H.-R. Du Charme | 


CHIROPRATICIEN 
414, rue Tache St-Boniltace. Man 
En face de l'hôpital 


319 Man 


Téléphones 


Joseph-N. Landry, B.A. 


Avocot Avoué et Notaire 


302, éditice Mcintyre 
Winnipeg 


416 


Téléphones: Bur,: WhHiteholl 2-7125 
Rés.: GLobe 3-b338 


rue Main 


Dr A.-E. Bourgeois |: 


DENTISTE RUE Ve 4 ris - Le 
344 rue Marion, St-Bonitace Maurice Arpin, CR, 
Téléphone: CHapel 7-4548 | AVOCAT et NOTAIRE 
De l'étude. ARPIN RICH 
SERRES) HOUSTON et KARLICKI 


Dr André-S. Lachance 


DENTISTE 


207 éditice Contederation 
457 rue Main, Winnipeg 


Téléphone: WhHitehall 2-6516 


Marcoux, Dureault 


et Bétournay 
AVOCATS et NOTAIRES 
702, édifice Great Western 
356, rue Main, Winnipeg 
TELEPHONE: WhHitehall 2-0038 


l'ous les mardis aprés-mid) à St-bierre 
Téléphone: St-Pierre 143 


Chambre 3, 113, rue Marion 


Téléphone: CHapel 7-1726 


Dr Edouard-G. Jarjour 


Dentiste 


301, chemin Ste-Morie 
St-Bonitace, Man. 
Téléphone: CEdar 3-2111 | 


Membre associé: 
G. MAURICE GELLEY 
Téléphone: WhHitehall 2-4803 


Dr A.-C. Laurin 


{ DENTISTE | 
| rétéshone: CEder 3-2850 R.-C. CHAMPAGNE 
Avocat-notaire de l'étude 
141, avenue Provencher Macinnes, Burbidge & Cie 


333 rue Main Winnipeg 

à STE-ANNE tous les MARDIS 
de y h am 45h p.m 
Téléphone: GA 2-5293 
SALLE MUNICIPALE 


ST-BONIFACE, MAN, 


Dr P.-E, LaFlèche 


DENTISTE / 
709, rue Sherbrook 


Roger-A. Sénécal 
B.A., C.P,A, 


Certified Publie Accountant 
Comptable Publ': Agréé 


21, Halliday Bay, Windsor Park 
Alpine 3-4703 St-Bonitace 


Fiukleman 


Optométristes 


Winnipeg | 
Téléphone: SPruce 5-5446 


Dr J.-0. Joyal 
DENTISTE 

| Téléphone: WHitehall 3-2023 

| 413, éditice Boyd 


388, avenue Portage, Winnipeg 


Dr JACON 
DENTISTE 
et associés 


Examen de la vue 


Leurs nouveaux Bureaux Lunettes ajustées 


sont situés au-dessus du 


MAGASIN METROPOLITAN us ve Pértage | Téléphone 
Angle Portage et Carlton Ps 0 br 0 
Winnipeg, Mon WINNIPEG -2496 


Téléphone: WhHitehall 2-8531 


La 


Western Savinas 
and Loan Association 


x 


Bureau-chef 
WINNIPEG 


St-Bonitoce, le 23 février 1962 


LA LIBERTE ET-LE PATRIOTE 


Page 3 


 Survivance et perfectionnement 


du français dans un Canada bilingue 


La question de l'enseignement |me président de la Société St-|conde. Mais l'honnêteté demande | 
de la langue seconde est de plus | Jean-Baptiste d'Ottawa, en guise ique, pour améliorer cette situa- | 


en plus à l'ordre du jour. En vue 
de la prochaine conférence cana- 
dienne sur l'éducation, à Mont- 
réal, M. Séraphin Marion vient 
de publier brochure intütu- 
Innovations dans l'Enseigne- 
la Langue Seconde su 
brochure esi 1e 
menée par 


ane 
té 

ice 
ment Ge 
Canada Cette 


fruit d'une enquête 


: + | 
un comité spécial de la Conféren- | 


ec un octroi de la Fondation 


ce, av 
Ford 


Robert Gauthier. Elle fera l'objet 


d'une étude profonde à la réu- 
nion de Montréal. Pour le mo- 
ment suffit de retenir que 
quéte ne favorise pas l'ensei 


ent hâtif d'une seconde langue 


détruira 
irien d'ici deux générations. Au 
la création d'une race! 


gne- | nistère 
ile français fait du progrès dans 


de protestation contre le bilin- 
guisme scolaire qui, selon lui, 
le groupe franco-onta- 


sujet de 
“biculturelle”, M. St-Denis dit 
que “cette race ne produira ja- 
mais que des bâtards intellec- 


| tuels 
La “bombe” de M. St-Denis 
a provoqué des commentaires 


sous la présidence de M |défavorables. M. Jean-Raymond 


St-Cyr les résume dans un arti- 
cle du Droit. Selon M. Benjamin 


| Michaud, surintendant adjoint de 
l'en- | l'enseignement primaire au Mi- 


ontarien de l'Education, 


Elle préconise comme solution du | cette province, le bilinguisme ou- 


bilinguisme de l'élite 
de bro- 
sinon déclenché 


La publication cette 


chure à précédée 


ne intervention majeure de M 


Jean-Marc Léger, dans Le De- 
voir. Le nouveau directeur de 
l'Office de la langue française 


de Québex bonnement 
“Je pseudo-bilinguisme géné- 
pour le Ca- 
Léger ne veut 
question dans 
Canada 


dit tout 
que 


1 


ralisé serait mortel 


nada français”, M 
pas 

l'abstr 
français, il s'agit 
l'étude du français et de retar- 
l'enseignement de l'anglais 
jusqu'au secondaire, Car cette 
langue seconde une langue 
majoritaire qui s'impose sans ef- 
fort, L'apprendre trop tôt nuirait 
à la qualité du français et, pour 


discuter Ja 


ait. Pour lui, au 


der 


est 


4 | 
citer le professeur Dulong: ‘“‘Vou- | da 


loir rendre le peuple entier bilin- 
gue, c'est risquer de lui faire 
perdre son âme, de le désaxer, 
de le désorienter”, M 
n'hésite pas à dire qu'à l'heure 
actuelle l'enseignement plus hâtif 
de l'anglais dans le Québec ‘‘équi- 
vaudrait à un suicide collectif”. 


Cette opinion est d'autant plus | 


frappante que le Comité catho- 
lique du Conseil de l’Instruction 
publique de la province de Qué- 
bec vient de décider d'imposer 
l'anglais à partir de la cinquième 
année primaire, Cela conduira, 
au dire de M. Edmond Cinq- 
Mars, dans l'Action Nationale, à 
un “bilinguisme affreux que le 
futur milieu de travail exagé- 
rera et qui donne ce résultat in- 
nommable: le joual”, C'est là, 
dit-il, une “profonde injustice”, 

C'est dans cette perspective 


| cable 


problème de l'unité nationale le |vre des postes intéressants aux 


Franco-Ontariens même dans le 
monde économique et il est d'ail- 
leurs nécessaire, à cause de 1 


l'iso- 
lement et comme seule solu- 


ition à un nationalisme imprati- 


de serre-chaude, M. Ro- 
land Bériault, administrateur de 
l'Association des commissions 
scolaires bilingues de l'Ontario, 


a été plus brutal: “Avant de fai- 
re un testament, il faudrait bien 
| commencer 
oeuvres”. M. Bériault parle de 
d intensifier | progrès et de progrès constant. 
| Un autre éducateur signale que 
Île système de 


par accomplir des 


l'Ontario permet 


de former des ‘“Franto-Onta- 


riens riches de leur patrimoine 
français, mais aussi des Franco- 
|Ontariens qui prendront place 
|avec honneur par tout le Cana- 


comme citoyens supé- 
rieurs”. Une voix minoritaire, 
celle des Maritimes, s'exprime 
dans l'Evangéline, par la plume 


le promouvoir plus efficacement 


{chez les Anglophones. 


Ces opinions reflètent évidem- 
ment une différence de buts et 
de circonstances, mais elles dé- 
notent aussi combien cette ques- 
tion est complexe au Canada et 


combien il importe d'y apporter | 
| des solutions scientifiques, en te- 
{nant compte des cadres histori- 
| ques et politiques 


Au Manitoba, le français est 


| ‘ Pi 
{maintenant autorisé à partir de 
| Ja 
| à 
| primaire, La popuiation françai- 
en | 


quatrième année de l'école 


cette concession 
recherches et 


se à obtenu 


alléguant les les 


que s'est placé M. Roger St-Denis, | expériences favorables à l'ensei- 


qui vient de démissionner eom- | gnement hâtif d'une langue se- | 


"Sommes fabuleuses” 


Dans le rapport du ‘Comité de perception” de l’Associa- 
tion d'Education des Canadiens français du Manitoba, qui 
parait dans les procès-verbaux de cette Association, en page 
184, on lit le paragraphe suivant: 


# "1 


à 


Refus de collaboration 

M. l'abbé Pierre Raymond, visiteur des écoles, a signifié 
oralement son refus d'aller parler dans les paroisses cette 
année, au bénéfice de la perception, en raison d'un récent 
article paru dans le journal La Liberté et le Patriote, et qui 
faisait état des ‘salaires fabuleux payés aux visiteurs”. En 
raison de cet article, M. l'abbé Raymond croit inopportun 
pour lui d'aller présentement plaider la cause financière de 
l'Association, s'en déclare peiné, et espère que les circons- 


tances seront plus favorables 
À, 
À 


Le rapport dont le parag 


l'an prochain, 


r 


raphe précédent fait partie a 


été soumis à la réunion régulière de l'exécutif de l'Associa- 


tion, le mercredi 14 février, le protestataire y étant présent, | 


et il entre ainsi dans les registres de l'Association comme un 
recit exact de ce qui a été dit à la réunion du comité en ques- 


uon, 


Il semble que l’article du journal dont il s'agit est celui 
qui a été publié en page éditoriale le 17 novembre 1961, en 
guise de commentaire d'une lettre de M. l'abbé Raymond. 
On y trouve en effet un paragraphe qui ressemble en partie 


a celui cité plus haut, à savoir: 


“Si nous disposions de la moitié des sommes fabuleuses 
que notre correspondant arrache à l'Association, pour un 
travail bien délimité, nous ferions encore mieux.” 


À propos de cette phrase et d'autres qui ont ete publices 


au cours de l'annee 1961, 


Réparations 


nous avons 
", dans notre éditorial de première page a la 


insere une section, 


fin de l’année et, dans cette section, plus précisement le pa- 


ragraphe suivant 


‘Nous craignons aussi avoir été un peu trop dur à 
l'abbe Pierre Raymond dans ug commentaire d'une de 


de M 


l'égard 


ses lettres au journal. Il faut bien se mettre à la place de ces 


visiteurs qui, 
autre 


de temps en temps, en visitant un centre ou 
touchent du doigt l'affaiblissement du français et 


qui sont tenus par leur travail à la recherche de la perfection. 
Ils peuvent trouver parfois que les autres instruments de la 
survivance ne sont pas à la hauteur de la tâche. Un rédacteur, 
habitue a peser les caprices de quelque 40,000 lecteurs de 
tous les âges et de toutes les classes, devrait avoir la peau 
un peu plus epaisse, et la plume un peu plus légère, Tout 


cela, d'ailleurs 


sans renoncer au devoir de rétablir la vérité 


et au plaisir d'une discussion mouvementée." 

Cette mise au point n'ayant pas suffi pour régler cette 
question, semble-t-il, nous nous empressons de retirer spéci- 
fiquement la phrase dont on se plaint, faisant foi ainsi à ceux 


qui doivent 


s'occuper des intérèts de l'Association et de la 


population dans les questions financières 


Nous posons ce geste surtout dans le but de promouvoir 
l'esprit d'entente dont notre petit groupe a absolument be- 
soin et dans l'espoir d'atteindre de plus en plus parfaitement 
l'idéal que Son Exec. Mgr Maurice Baudoux a proposé dans 
sa magistrale lettre sur la Presse Catholique, au début de 
l'année, Citons à ce sujet le paragraphe suivant (au sujet du 
Sunday Herald et de La Liberté et le Patriote): 

“Avant de conclure je veux rendre hommage à la com 
petence, à la bonne volonté et surtout au souffle d'apostolat 


at 
{ui 


animent les directeurs de nos deux hebdomadaires et 


leurs dévoués collaborateurs, Que Dieu leur accorde de pou 
voir grouper autour d'eux toutes les bonnes et efficaces éner 
ries de telle sorte que tous leurs lecteurs soient de plus en 


plus gagnés avec eux à l'influence de 


Evangile du Christ 
es valeurs de 


lesqueiies Li) 


1 « n tops tt : 
à l'enseignement de l'Eglise, aux éterne 

divine, d'amour, de pureté et d'apostolat sur 
fleuri la civilisation chrétienne.” 


|ratory 


|maitrise 


succulentes 


tion, l'on se place carrément au 
point de vue de la langue ma- 


ternelle, une langue officielle du | 


pays 


L'an dernier, le professeur H | 


L. Bratnober, dans une confé- 
rence sur “The Language Labo- 
in the High Schoo!” à 
l'assemblée annuelle de la Mani- 
toba Education Association, a fait 
les remarques suivantes qui éclai- 
rent ce problème 


En premier lieu, dit-il, la lan- | 
le fruit de! 


gue maternelle est 
milliers d'heures d'efforts et d’ex- 


périences de la part d'un enfant, | 
tandis que la langue seconde, mé- | 


me dans les conditions les plus 
avantageuses, ne représente 


qu'environ 200 ou 300 heures | 


de travail annuel. 

En deuxième lieu, il rapporte 
une expérience (la première qu'il 
connait) américaine, qui démon- 
tre clairement que le degré du 
progrès d'un étudiant dans la 
d'une langue seconde 
dépend du degré de son intelli- 
gence, et non pas des moyens 
plus ou moins perfectionnés dont 
il dispose 

Ces notes, qui rejoignent d'au- 
tres études du genre, imposent 
aux Franco-Manitobains une nou- 
velle ligne de conduite dans leurs 
revendications. Honnêtement, ils 
ne peuvent plus demander l'en- 
seignement du français à partir 
de la première année scolaire 
que comme langue première, lan- 
gue materneile. Car à cette étape 
on ne peut justifier l'enseigne- 


[ment d'une langue comme lan- 
|gue seconde que pour les enfants | 
(plus brillants, dont la nouvelle 
Léger | de Jean Hubert: eile prend pour | langue n'est qu'une petite partie ! 
| acquit que le bilinguisme en vaut 
|la peine et elle cherche comment 


de leur expérience vitale. 


Ajoutons que le professeur 


|Bratnober croit fermement que 
la condition fondamentale de l’é- | 
|tude d'une seconde langue est | 
{la maîtrise de la première langue. 
IC'est plus pratique et plus con- | 


forme à l'évolution naturelle de 
la culture individuelle. 


Le bilinguisme est nécessaire | 
au Canada, et il serait nécessaire | 
même dans un Québec séparé | 
Mais que ce soit un bilinguisme | 
hiérarchisé, dans lequel chaque 
partenaire gardera, comme base, | 
l'esprit propres à | 


la langue et 
sa race, 


La France, grande 
exportatrice de livres 
La France est, avec la Gran- 
de-Bretagne et les Etats-Unis, 
le plus grand exportateur de 
livres du monde. Voici en mil- 
liers de dollars une estimation 
de ses principaux marchés: 


Belgique-Luxembourg 4,500 
Algérie 1,800 
Canada 1,400 
Grande-Bretagne 1,000 
Etats-Unis 800 
Allemagne Fédérale 400 
Suisse 2,000 
Brésil 1,700 
Italie 1,000 
Maroc 800 
Argentine 400 


La France, de son côté, im- 
porte pour 2,500,000 dollars 


de livres de Belgique et du 
Luxembourg et 1,800,000 dol- 
lars de la Suisse. 


C'est trop tard, 


et trop peu... 


Nous avons les chèques bilin- 
gues, Bon C'est fort aimable au 
gouvernement. C'est sans doute 
aussi fort habile à la 
élections générales, 11 n'en reste 
pas moins que c'est trop tard et 
trop peu 

Nous avions proposé la tenue 
d'une enquête royale sur le bi- 
linguisme, Nous suggérions mé- 
me au gouvernement de décréter, 
pour les années qui viennent, un 
"moratoire miettes”: il ces- 
serait de nous accorder, au hasard 
des élections, du bilinguisme par- 
cellaire, et il attendrait la défi- 
nition d'un vrai régime du bilin- 
guisme 

M. Diefenbaker dit NON au 
régime, et QUI aux miettes élec- 
torales. Peut-être s'attend-il que 
fassions ‘la belle’ devant 

les miettes qui sannon- 
cent? Car on nous en promet de 


des 


nous 


toutes 


publications, et autres révolutions 
du genre 
tent et qu'ils chantent la gloire 
de l'Etat central 

Mais la participation des Ca- 
nadiens français à la fonction pu- 


|Iblique? La langue qu'ils y par-| 
leront? Le rôle qu'ils y joueront | 
faudra | 


et autres broutilles? 11 
attendre le bon plaisir de la ma- 
jorité 


' 


L'Etat central, une fois de plus 


est professeur de séparalisme 
Malgré les chèques bilingues 
André LAURENDEAU 
é Le 


. quelqu un 
1écart de part 


partait 


ne con 
c'est un 


met pas 


ies nom 


est capable de re 


|iréner iout son corps (Jac. à, 2)! encore valorisées par un eliort 


veille des | 


papeterie, en-têtes, | 


Que nos coeurs s'exal- | 


début de mars apres des exercices prolongés pour l'entrainement des | 
pilotes et pour l'adaptation des délicates machines à la température 
canadienne. Ces exercices ont lieu au centre militaire de Rivers qui 
se spécialise dans la coordination des opérations des trois corps mili- 
taires, l’armée, l'aviation et la marine. A gauche on voit le charge- 
ment des pièces des hélicoptères dans un avion Hercules. A droite 
on voit le capitaine L. Glendinning, commandant de l’escadre d'héli- 
copteres. Un hélicoptere ne pèse qu'environ 1,500 livres, mais coûte 
875,000; une heure de vol coûte $100 et l'entretien demande dix fois 
| plus de dépenses et de temps qu'un petit avion. 


Convocation du Concile 


De Sa Saintete Jean XXII 
Pape par la Providence divine 


CONSTITUTION 
APOSTOLIQUE 


portant indiction 
du Ile Concile Oecumenique 
du Vatican 
loannes episcopus , 
servus servorum dei 
ad perpetuam rei memoriam 


{Les sous-titres ne sont pas 
dans le texte latin.) 


(Suite) 

Nous avons annoncé, le 25 
janvier 1959 pour la première 
fois, qu'un Concile se tiendrait. 
En le faisant, il Nous semblait 
lancer, d'une âme et d'une 
main frémissantes, une petite 
semence, Soutenu par le se- 
cours divin, Nous avons alors 
affronté le travail si divers et 
si lourd qu'une telle entreprise 
demandait. 11 y a bientôt trois 
ans de cela, trois ans pendant 
lesquels Nous avons vu cette 
minuscule semence, au souffle 
de la grâce céleste, se dévelop- 
per en un arbre élancé, En re- 
gardant en arrière le long et 
laborieux chemin qui a été 
parcouru, Nous rendons grâces 
à Dieu immensément, de ce 
qu'il Nous a donné largement 
son aide pour que tout se dé- 
roulât convenablement, avec 
précision et dans la concorde. 

Avant de fixer les thèmes à 
traiter au Concile, Nous avons 
commencé par demander l'avis 
prudent et sage des Cardinaux, 
des Evêques, des Supérieurs 
généraux des Ordres religieux 
et des Congrégations religieu- 
ses, des Universités catholiques 
et des Instituts ecclésiastiques. 
Pendant toute une année, on 
s'est employé à cette consulta- 
tion vraiment considérable, Il 
en est ressorti clairement quels 
devaient être les sujets qui de- 
vaient principalement être mis 
à l'étude 

Et voici que la joie Nous est 
donnée de vous annoncer que 
les études menées avec entrain, 
auxquelles les Cardinaux, Evé- 
ques, Prélat, théologiens, cano- 
nistes, savants et spécialistes du 
monde entier ont consacré une 
activité vraiment unie et très 
sérieuse, que ces études tou- 
chent à leur fin, 

Aussi confiant dans le se- 
cours du Divin Rédempteur 
qui est le commencement et la 
fin de toutes choses, dans l'in- 
tercession de l'auguste Mère et 
très sainte Vierge Marie et 
dans celle de saint Joseph au 
patronage de qui Nous avons 
confié, dès le début, cette en- 
treprise si grave, Nous pensons 
que le moment est venu de 
convoquer le deuxième Concile 
Oecuménique du Vatican 

A cette fin, après avoir en 
tendu l'avis des Cardinaux de 
la Sainte Eglise Romaine, par 
l'autorité de Notre Seigneur 
Jésus-Christ, des Saints Apô- 
tres Pierre et Paul et par Notre 
autorité Nous annonçons, noti 
fions, convoquons pour la pro 
chaine année, mille neuf cent 
soixante-deux, le deuxième 
Saint, Oecuménique et univer- 
sel Concile du Vatican qui sera 
célébré dans la Basilique Pa 
triarcale du Vatican aux jours 
que Dieu qui est toute Provi- 
dence Nous donnera de fixer 

En conséquence Nous vou 
lons et ordonnons qu'à ce Con- 
cile par Nous prescrit, assis- 
tent venant de toutes les par 
ties du monde Nos chers Fils 
les Cardinaux de la Sainte Egli- 
se Romaine, les Vénérables 
Frères Patriarches, Primats, 
Archevèques et Evéques rési 
dentiels ou titulaires et tous les 
ecclésiastiques qui sont tenus 
de par le droit à assister à un 
Concile Oecuménique 

Invitation à la priere 

Et maintenant Nous deman 

dons à chaque fidèle et à tout 


le peuple chrétien de porter 
tout son zèle vers le Concile 
et de vouloir prier ardemment 
Dieu Tout-Puissant afin qu'il 
accompagne dans sa bonté cet 
te gpgntreprise si grave et dé 
sorMais toute proche qu en 
l'affermissant de sa force il lui 
donne de se réaliser avec toute 
la dignité requise, Que toutes 
ces prières jalllissent, incessan 
tes, de la foi comme d'une 
source «À e et qu eles sotent 
appuvées de 1 \ortification 
corporelle oiontaire Ainsi de 
ront-ei1t mie x acceptées par 
Dieu et seront-elles souveraine 


efficaces Quelles anient 


ment , 


généreux de vie chrétienne, 
effort d'où l'on puisse déduire 
que tous sont disposés à suivre 
les ordres et les résolutions 
qui seront formulés un jour 
par le Concile lui-même, 

Nous adressons ces exhorta- 
tions à Nos fils très aimants 
de l'un et l'autre clergé, où 
qu'ils soient, et aux fidèles de 
toutes catégories. Nous faisons 
appel particulièrement aux en- 
fants dont l'innocence et les 
prières, nul ne l'ignore, sont 
si puissantes auprès de Dieu; 
aux malades, à ceux qui souf- 
frent, dans la conviction que 
leurs douleurs, leur vie si mar- 
quée du sacrifice, par la vertu 
de la Croix du Christ, se trans- 
formeront en une prière ins- 
tante, en salut et en source de 
vie plus sainte pour toute l'E- 
glise. 

Enfin Nous demandons ins- 
tamment à tous les chrétiens 
séparés de l'Eglise catholique 
de supplier Dieu. Car le Con- 
cile leur sera profitable à eux 
aussi, 11 ne Nous échappe pas 
que beaucoup d’entre eux sont 
animés du désir d'atteindre l’u- 
nité et la paix selon l'ensei- 
gnement du Christ et selon la 
prière qu'il adressa au Père 
céleste, Nous ne voulons pas 
oublier que non seulement l'an- 
nonce du Concile fut entendue 
et accueillie par eux avec gran- 
de satisfaction, mais que beau- 


"coup d'entre eux s'eñgagèrent 


à prier Dieu pour l’heureuse 
issue du projet, et qu'ils se 
réjouissent dans l'espoir de 
pouvoir envoyer des représen- 
tants de leurs Communautés 
qui suivront les travaux du 
Concile, C'est aussi pour Nous 
un grand espoir et un récon- 
fort. Et afin de rendre plus fa- 
ciles de telles relations, Nous 
avons institué à cet effet un 
Secrétariat svoécial. 

Que puisse se produire pour 
la famille chrétienne de ce 
temps ce que nous savons avoir 
existé à Jérusalem après l'As- 
cension du Christ au ciel, lors- 
que l'Eglise, à peine née, dans 
la concorde parfaite des esprits, 
s'attacha à Pierre, Pasteur des 
agneaux et des brebis, et pria 
avec lui et pour lui. Daigne 
l'adorable Esprit de Dieu, ac- 
cédant aux voeux les plus ar- 
dents de tous, accepter cette 
prière qui monte chaque jour 
de tous les points du monde: 

“Renouvelez de nos jours 
vos prodiges, comme en une 
autre Pentecôte, et faites de 
la Sainte Eglise, toute rassem- 
blée pour une prière plus fer- 
vente autour de Marie, Mère 
de Jésus, et guidée par Pierre, 
le règne du Divin Sauveur, rè- 
gne de vérité, de justice, d'a- 
mour et de paix. Amen’ (A, 


AS, a, 1959, vol, 11, pag. 832), 
Finale 
Cette Constitution, Nous 


voulons qu'elle ait plein effet 
maintenant et toujours. Ainsi, 
que tout ce qui est décrété par 
elle soit religieusement obser- 
vé par ceux qu'elle concerne 
et garde toute sa force, A l'ef- 
fet de cette Constitution ne 
pourra faire obstacle aucune 
prescription d'aucune sorte, at- 
tendu que par cette constitu- 
tion Nous abrogeons toutes les 
prescriptions qui lui seraient 
contraires, C'est pourquoi, si 
quelqu'un, doté de quelque au- 
torité que ce soit, agit sciem- 
ment ou non, contre ce que 
Nous avons notifié, Nous or- 
donnons que ce soit tenu pour 
nul et sans valeur, Que per- 
sonne ne s'arroge le droit de 
retrancher ou d'altérer quoi 
que ce soit des copies de No 
tre décision ou de cette Cons- 
titution, De plus, aux exerm- 
plaires et extraits de cette 
constitution, reproduits à la 
main ou imprimés, qui porte- 
raient le sceau d'un ecclésias 
tique constitué en dignité et en 
même temps la contre-signa 
ture d'un notaire publie, il faut 
ajouter foi comme on le ferait 
au document original s'il était 
présenté, Et si quelqu'un mé- 
prise ou déprécie de quelque 
façon que ce soit Nos décrets, 
qu'il sache qu'il encourra les 
peines établies par le droit à 
l'encontre de ceux qui n'obtem 
pérent pas aux ordres des Sou 
verains Pontifes 

Donné à Rome, prés 
Pierre, le 25 décembre 1961 
en la Nativité de Notre Sei 
gneur Jésus. Christ, quatrième 
année de Pontificat 


Ego IDANNES 


Catholicae Ecclesiae Episcop 14 


FIN 


Saint 


Notre 


Présence et avenir de la langue française, 


(3) De ‘France-lslande” 


Estimation de la presse 
de langue française 


Une enquête de 
Jean-François Ménard 


Exclusif à Le Liberte et le Patriote 


(Suite) 

On estime aujourd'hui à près 
de 12,000 le nombre de journaux 
et périodiques de tout genre im- 
primés en langue française. Si 
l'on s'en tient aux dernières sta- 
|tistiques, la France seule publie 
iprès de 8,500 revues ou maga- 
zines différents contre 4,000 en 
| Grande-Bretagne et autant aux 
Etats-Unis 
{ Bien entendu, ces chiffres s'ap- 
| pliquent aux périodiques de tout 
genre et non aux seuls quotidiens. 
| Dans ce domaine, il parait envi- 
|ron 270 quotidiens français dans 
le monde entier contre 2,400 an- 
| glais, 1,000 espagnols et 650 alle- 
mands. Cette disproportion s'ex- 
|plique par le fait que les quoti- 
|diens étrangers qui ne sont sou- 
vent qu'un maillon local — une 
simple édition — d'une grande 
|chaine de presse 


De ‘‘France-Isiande"” 
a “L'Echo-Papou” 


La carte de la presse de langue | 
française à travers le monde est | 


une des plus curieuses qui soit. 
On trouve des journaux de lan- 
gue française de l'Ethiopie à la 
Polynésie, de l'Islande à la Pa- 
pouasie et c'est certainement 
dans ce domaine que le flux ou 
le reflux de la langue a eu le 


plus de répercussion. Il existait, | 
par exemple, avant guerre, au| 


moins deux douzaines de jour- 
naux français en Russie, dont la 
très importante ‘Gazette de Mos- 
cou”. A cette époque, des pério- 
diques paraissaient d'Astrakan à 
Bakou, de Karkov à St-Peters- 
bourg. M en était de même en 
Chine où le “Journal de Pékin” 
et l’‘“Echo de Chine’”’’avaient une 
importante audience. 

Les influences politiques ou 
économiques ont également ame- 
né de grands changements dans 
la presse française d'Amérique 
latine et des Etats-Unis. Mais 
alors qu'il n'existe plus de véri- 
table presse française en Chine 
et uniquement des journaux po- 
litiques en Russie, la presse d'A- 
mérique du Sud s'est simplement 


transformée en maintenant ses | 


positions. 

Si on admet qu'une colonie 
de culture française assez impor- 
tante est indispensable pour la 
survie d'un quotidien, il faut 
constater que ces colonies exis- 
tent toujours en Argentine où 
l'on compte deux quotidiens fran- 
çais en Turquie, deux quotidiens 
en Grèce, un quotidien en Egyp- 
te, six au Liban; trois en Israël 
et en Iran un. 


Billet du vendredi 


(journaux et périodiques 
de tout genre) 


Algérie 150 
Allemagne 10 
Argentine 5 
Australie 2 
Belgique 1,100 
Brésil 3 
Cambodge 5 
Cameroun 10 
Canada 200 
Chili 2 
Congo (Grazzaville) 2 
Congo (Léopoldville) 20 
Côte d'Ivoire 2 
Côte Française Somalis 1 
Espagne 3 
Etats-Unis 30 
Ethiopie 2 
France 8,000 
Gabon 2 
Grande-Bretagne 2 
Grèce 3 
Guadeloupe 20 
Guinée 3 
Guyane 3 
Haiti 30 
Israël 5 
Italie 7 
Liban 12 
Luxembourg 23 
Madagascar 12 
Maros 15 
Martinique 20 
Ile Maurice 12 
Mexique 2 
Nouvelle-Calédonie 6 
Egypte 20 
Réunion 6 
Sénégal 5 
Seychelles 2 
Suède 2 
Suisse 400 
Tunisie 10 
Turquie 5 
Union Soviétique 5 
Viet-Nam 10 
Yougoslavie 2 


De plus il existe au moins 
un périodique de langue fran- 
çaise dans chacun des pays: 
Afghanistan, Autriche, Birma- 
nie, Bulgarie, Chili, Colombie, 
Corée, Danemark, Dahomey, 
Guatemala, Inde, Iran, Islande, 
Japon, Mali, Norvège, Répu- 
blique CentreAfricaine, Tri- 
nidad, Tchad, Uruguay, Vati- 
can et Venezuela. 

Les chiffres ci-dessus, bien 
que tenant compte des derniè- 
res données disponibles ne 
sont qu'approximatifs, Certai- 
nes statistiques font entrer en 
ligne de compte des périodi- 
ques très différents allant du 
quotidien au bulletin de Cham 
bre de Commerce. 


La disparition des ‘Chroniques 


un recul de l'influence française 


JORGE MANACH, 


| L'écrivain cubain Jorge Ma- 
nach, décédé en juin dernier à 
Porto-Rico, était une sommi- 
té intellectuelle de son pays, 
ce qui ne l'empêcha point de 
passer en exil les dernières an- 
nées de sa vie, Il avait 63 ans. 
On le connaissait peu dans le 
monde occidental, si ce n'est 
en Espagne, patrie de ses an- 
cêtres, bien qu'il ait longtemps 
séjourné aux Etats-Unis et en 
France, pour fins d'étude et 
de recherches. Sauf erreur, les 
traductions de ses livres sont 
rares ou inexistantes, qui pour- 
raient renseigner sur l'homme 
et son oeuvre, Il fut pourtant 
d'une activité extrême, proli- 
fique dans l'ordre de la pro- 
duction littéraire, et l'on s'éton- 
ne qu'il ait encore trouvé du 
temps pour la politique. 

En dépit d'un physique sus 
ceptible de le desservir, car il 
était un peu chétif et maigre- 
let, il travailla comme dix, 
Rien ne lui était étranger, de 
ce qui est culture, avancement, 
| progrès, Avocat et docteur en 
| philosophie, professeur, jour- 
| naliste, il s'intéressa aussi à la 
radio et à la télévision, dont 
il fut en son pays l'un des prin- 
cipaux animateurs, Disciple de 
Marti le patriote cubain, c'est 
à sa manière qu'il entrevoyait 
la vie publique, la voulant or- 
donnée dans le sens du bien 
populaire, faisant abstraction 
des individus, des succès per- 
| sonnels 


Ce qui, soit dit en passant, 
n'assura pas une longue durée 
à sa carrière politique, Après 
| avoir été, en 1939, dél'igué de 
sa province de Las Villas à 
l'Assemblée constituante, char- 
gée de rédiger la Grande Char 
te de 1940, il fut élu sénateur 
pour un mandat de quatre ans 
| candidat de Ja coulition des 
| partis ABC - Révolutionnaire 
Républicain, Mais il était un 
théoricien idéaliste, plus qu'un 
réalisateur pratique, et ji] se 
rendit vite compte qu'il faisait 
fausse route, ses idées n'in 
fluant.que sur une minorité au 
tour de Jui, Entre-temps, les 
événements se précipitaient à 
Cuba 

C'était l'avénement de Cas- 
tro aprés la fuite de Batista 
Les idées nouvelles, que pré 


conisait Manach, prirent avec 
Castro des tangentes Impré- 
vues, et pour Jui maintes con 
clusions s'éloignalient trop des 
prémisses posées, À la fin, in 
capable d'accepter une situa 
tion de fait ne répondant d'au 
| une façon à ses vues, à 44 


|fin mars, le 60e 
la fin de 
Une 
déroulera 
guerre d'Afrique 
dt quare de la Confédératior 


écrivain cubain 


{Spécial a ‘’La Liberté et le Patriote“) 


conception de l'Etat et de son 
rôle, il décida en 1956 de re- 
partir pour l'étranger. Il s'en 
fut à Porto-Rico, laissant en- 
tendre qu'il y prendrait de lon- 
gues vacances dont il avait be- 
soin, 11 ne revint pas, Son exil 
était volontaire, mais c'était 
l'exil quand même, L'homme 
qui avait tant aimé sa patrie, 
la voulant progressive et pros- 
père, l'avait quittée pour ne 
pas la revoir. 
L L LA 

En littérature, —orge Manach 
cultiva tous les genres, comme 
le rappelle le journaliste Luis 
Gutierrez Delgado, qui fut l’un 
de ses intimes, mais l'essai eut 
sa prédilection. Ce qui s'expli- 
que chez un homme d'idées 
Pour avoir été dans son pays 
l'un des écrivains les plus dis- 
cutés, il n'en était pas moins 
écouté et respecté, son avis fai- 
sant loi dans les choses de l'art 
et de la culture, On souligne 
que son premier conte publié 
le fut en anglais, dans une re- 
vue étudiante de Cambridge 
(Mass), Cela remonte à 1916, 
Quatre ans plus tard, il com- 
mence d'envoyer des lextes à 
Bohemia, à la Havane, 

En 1922, il corrobore de Pa 
ris aux revues cubaines, puis 
il revient au pays natal vers 
1923, Dès lors, ses publications 
ne se comptent plus: articles, 
contes, essais, critique littérai 
re et critique artistique, mani 
festes, brochures, livres, Vic- 
time d'un premier exil en 1935, 
il enseigne la littérature espa 
gnole à l'Institut des Espagnes 
de l'Université Columbia, de 
New York, En 1940, retourné 
en son pays, il se voit confier la 
chaire d'histoire de la philoso 
phie, à la faculté de Philoso 
phie et de Lettres de l'Univer 
sité de la Havane, 11 mourut 
fans avoir pu compléter deux 
de ses oeuvres majeures: son 
Histoire de la Philosuphie et |a 
Formation de la Conscience 
cubaine, où il se livre à une 
étude de Marti, aussi complète 
qu'il est possible 


L'ILLETTRE 


Commémoration 


Le Canada commémorera, à la 
anniversaire de 
la gverre des Bora 
cérémonie du souvenir se 
au cénotaphe de la 
du Sud pre 


à Ottawa, 1 aura également 
un diner officiel auquel] seront 
invilés tous les anviens combat: 


[lanta du celle guerre. 


à 'L'Echo-Papou' 


|A cesse sa 


son 


dans les îles anglo-normand 
nien 
continuent à publier des chron 


est vrai que 


des quotidiens locaux 


que 


ques en français. 1! 
le courrier aérien modifie les dis- 
tances en Europe et qu xis 
tence de quotidiens pour de pe 
tuts groupes 
ne s impose pius 
le cas de Londres où 


parution 


francophones isolés 
C'est sans doute 

“France” 
journalière 
pour se transformer en hebdo- 
madaire dès la fin de 


Les quotidiens de Paris sont 


la guerre 
en 


effet, en vente dans la capitale 
anglaise 


quelques heures après 
leur sortie 
L'apparition de la télévision et 


extraordinaire  développe- 


ment au cours des dernières an- 


d'expression 


nees 4 


mis à la disposition de 
un nouveau moyen 
Il n'existe pourtant 


la culture 


aujourd'hui que sept pays ayant 


des émissions régulières et 


im 


| portantes en langue française: la 


Belgique, le 
|Unis, la 


Canada, les Etats 
France, le Liban, le 
Luxembourg et la Suisse. Le Ca 
nada à lui seul dispose d'un ré 


seau de télévision française avec 


un million de téléspectateurs 
Si l'on excepte l'Algérie dont 

le réseau dépend de la RTF,, il 

n'existe aucun émetteur de lan 


&ue française en Afrique comme 
d'ailleurs en Amérique du Sud 
et en 


Asie, C'est pour combler 
ce vide que la France prévoit 
l'installation d'émetteurs de télé- 
vision aux Antilles et dans diffé- 
rentes régions d'Afrique, Pres 
que toutes les grandes stations de 
radio du monde ont, par contre, 
des émissions en français. 


Un livre toutes les 
quarante minutes 


Le livre français joue, dans la 
vie intellectuelle du monde ei 
vilisé un rôle considérable, 


Quatre langues, en effet, se 


| partage le quasi monopole de la 
| littérature internationale. Sur les 


150,000 titres différents publiés 


| chaque année dans les dix prin- 


| 


de Jersey” a sans doute marqué | 


cipales langues, 10 pour cent le 
sont en français, 20 pour cent 
en anglais, 15 pour cent en russe 
et autant en allemand, 

En gros, on peut estimer à 15,- 
000 titres le nombre de livres 
publiés, chaque année, dans le 
monde entier, en français, Cela 
revient à dire qu'il sort environ 
des presses un livre en français 
toutes les quarante minutes, 

Sur cetie masse, 35 pour cent 
des titres sont consacrés à la lit- 
térature, 20 pour cent aux scien- 
ces appliquées, 10 pour cent À 
la science pure et autant à l'his- 


| toire et à la géographie. Il s'agit 


là de chiffres approximatifs, les 
dernières statistiques fournies par 
l'UNESCO étant déjà anciennes 


let pouvant être interprétées de 


différentes façons. 
Un indice remarquable de l'in- 


| fluence du français est le nombre 
| des traductions des oeuvres écri- 


tes en cette langue. C'est ainsi 
qu'il vient en première place 
pour les oeuvres étrangères tra 
duites aux Etats-Unis et en An- 
gleterre, battant chaque fois lar- 
gement l'allemand et le russe 


{Le français est pratiquement À 


| 


égalité avec l'anglais pour les 
traductions au Japon, Il occupe 


la seconde place derrière l'an 


|glais en Espagne, en Italie, en 


Hollande, en Argentine, Dans 
l'ensemble, plus de 2,000 titres 
différents sont traduits chaque 
année en seize langues, Après 


[les Anglais et les Américains, ce 


| 
| 
| 


sont les Japonais, les Allemands 
les Italiens et les Espagnols qui 


ltraduisent le plus d'auteurs fran 


| perdu son 


| que de sujets de 


|brimé dans ses 


çais 
Les Soviétiques 
reconnaissent à la littérature fran 
çcaise des qualités inégalables 
Depuis la Révolution, 4,600 titres 
français ont été traduils et attei 
gnent à ce jour le tirage record 
de 200 millions d'exemplaires 
De ce trop rupide bilan, nous 
ne gsortirons que des 
éléments positifs, Le français a 
influence en Europe 
Stationnaire en Suisse, 


eux-mêmes, 


pas hélas 


Orientale 
positions asiati- 
ques, il reste menacé au Canada, 
à l'Ile Maurice, aux Sevchelle 
Mais à côté des points faibles 
réconfort! Dix 


[huit mille professeurs enseignent 


|tend à 


aujourd'hui le français à travers 
le monde, un nombre chaque jour 
croissant d'élèves Jui donne la 
préférence, la moitié de l'Afrique 


l'adopte comme langue officiel 
Le 

Sans penser comme le grand 
romancier britannique H G 
Wells que dans la compétition 
umicéle que se livrent l'anglais 
et le français pour la suprématie 
universelle ‘la balance penchera 
de plus en plus dans l'avenir en 
faveur de ce dernier il est cer 
tain que tout semble | réserver 
une place de choix 


Si la langue française ne pré 


aucune hégémonie, elle 
un élément puissänt de pro 


grés et de ei 


rest 


ilsation, Grâce A 


elle, la pensée de millions d'horr 

mes de toutes races et de toutes 
philosophies, trouve un lien com: 
nun, Tant il «& ai « ne le 


disait un écrivain belge que le 


français est ur 


Poge 4 


Lunic & Sobkowich 


Chambre 
Canadtas Bank ef Commeres 


agile lache et Marron 
te Montfoce ianttobs 


Telephone: WHiehel! 35-6421 
mure rimes te SE 


LL] 


Monuments 


HREUNET 


405 vus Borrrans ÿ-Bonttece 


Tel. CHapet 7-1864 


Park Confectionery 


412 ovenue leche 
| Télephone: CHapel 17-3821 
prunts trois Fleurs 
Contertes et mogatines 
Yronne et Lucille Boulet o10p 


JÉANNE"S 
Beauty Parlor 


svenve Provenches 
Char 15-1008 


1% 
Téleunonr 


Nouvelle permarente 
à le creme 55.75 et plus 


| Pharmade St-Boniface 


354 rue Merion Nerwood 
Téléphones: CHapel 7-3532 


Nous remplhssuns aYec 
soin et vromptitude toutes :es 
nréonnances de médecins 


Nous barons les frais de peste 


Télevisenrs à louer 
toutes grandeurs 
25.00 par semaine. #10.00 par mois 


Plan d'achat à base de loyer 
Norwood Television Co. Ltd. 
201, chemin Ate-Marie Norwond 


Modéles en vente À partir de 849.93 
Techniciens à votre service 


CHapel 71-4277 CHapel 17-4483 


N. GAGNON 


ENTREPRENEUR 


Constructeur et Remanieur 
Armoires de cuisine 
Salles d'omusements 


Téléphone: CEdar 3-3510 


Élégantes chaussures 
pour dames, hommes et entants 
MAGASIN DE CHAUSSURES 


Réparations de chaussures 
J.-P. GUAY 
196, ave Provencher, 5t-Bonitece 
Téléphone: CEder 3-1119 


Toutes réparations d'autes et 
de tondeuses de gazon 
Mise au point, huile, graisse. soudure 
S'adresser à 
ASSELIN MOTORS SERVICE 
an, vue Touville — Chapel 17-8051 


Résidences: (Fred) CHapel 71-8613 
(Georges) sr 31-3323 


Delannoy's Electric 
Co. Ltd. 


436, rue Louis Riel CE 3-5258 


installation et réparation, Brochage 
pour industries, magasins et maisons 


Téléphone: Chder 3-6102 


Marion Beauty Nook 


Votre coiffeur français 
vous oftre tous les soins de beauté 


rue Marion, Norwood Man 


UC] 
Corinne DUFAULT prupriétaire 


Norwood Cleaners 
and Shirt Launderers 
288, rue Toché 


Téléphone: CEdar 3-5610 
SERVICE DE DEUX HEURES 


… Nettoyage = 
Service de chemises 


POUR VOS FOURRURES 
voyez toujours 


MECKLING FURS 


148 avenue Provencher 
St-honiface 


Téléphone: CHapel 77-8122 


Pourvoyeurs: mariages, diners 


et bonquets 


| Pâtisserie PELLAND 


D PELLAND vorup 


161. ave Provencher, St-Bonitace 
TELEPHONE. CHapael ? 3319 


| Taché Paint & Glass 


Vendeur des produits 
Benjamin MOORE 

| Peintures de la plus hatite qualité 

198, avenue Tache — $t-Bonitece 

Tél, CHapel 7-1047 


cn prop 


| 


Jameault 


| LEO'S 
ELECTRIC SERVICE 
L SOISSONNEAULT pres 
106 rue Goulet Norwsad 


Entreprise Posace de fils 
Réparatior 


CHapal 27-1694 


Telephone 


Daoust Grimard Lu. 


ENTREPRENEURS ELECTRICIENS 
INNTALLAIIUNS ELECTHIQ 


ÉSSOIRES E1 
ARTICLES 


avenue Prorencher 
LU Daniel 


ee 


DESSERVANT ST-BONIFACE ET ST.VITAL | 


St-Bonitace 


DUFFY'S TAXI 


| 
| SPruce 2=-2151 | font 
| 


A l'Hôtel de Ville 


| La Veillse 
| 


| du lundi soir 


! 


par M. Henrr LANE La réunion de la Fédération 
courrieriste municipal américaine des maires se tiendra 
de La Liberte et le Patriote € mai à l'hôtel Fontainebleau, 4 
Miami; comme beaucoup de mai- 
res américains viendront à Win- 


|! 

| Le lundi 19 février avait lieu 

| la réunion régulière des comités nipeg et St-Boniface cette année 

| permanents de la ville. La fanfare pour le congrès en juin, il fut re- 
LaVérendrye faisait une deman- commandé que les arrangements 
de pour un octroi qui lui permet- nécessaires soient faits afin de 
tra de remplacer certains instru- | permettre à notre maire d'y aller 
ments de musique; comme Cette L'ingénieur demande la per- 
fanfare rehausse toujours nos | mission de louer un appareil pour 


l'inspection par télévision des 
égouts; comme ja location de cet- 
te machine et de son opérateur 
coûte $30Q par jour et que cette 
machine peut vérifier 2,000 pieds 
par jour, l'ingénieur demande la 
| permission de dépenser $6,000 
pour ce travail; les égouts qui se- 
raient imspectés sont ceux de En- 
field Crescent, des rues Kitson, 
Eugénie, Horace, Goulet, Berry, 
une partie des rues Langevin, Rit- 
chot et Cathédrale; ceci donne 
rait une image positive des égouts 
qu'il faudrait remplacer; déja il y 
a une demande faite pour $600.- 
000 de travaux pour cette année 
mais si l'inspection révèle que 
certains égouts sont encore en as- 
sez bonne condition, ce chiffr 
pourrait être considérablement 
réduit; si par contre les résidants 
de ces rues croient que leur é- 
gout n'a pas besoin d'être rem- 
|placé, l'ingénieur sera en meil- 
leure position pour faire valoir 
ses arguments pour ou contre; le 
comité recommande que l'ingé- 
'nieur s'assure du meilleur prix à 
obtenir pour un groupe de rues et 
lui fasse rapport. 

L'avocat de la ville donne son 
rapport sur la demande du Junio- 
rat pour exemption de certaines 
|taxes; il dit que le Juniorat ne 
Service de ventes et de réparations || peut être considéré comme ayant 
Scies, Ciseaux, Couteaux et Haches | droit à l'exemption sous la char- 
aizuisés — Soudare et Brasate ||te de la ville; seule leur chapelle 

Patins aiguisés et réparés est exempte de taxes, mais le res- 


te des bâtiments et du terrain est 
NORTH STAR OIL 


| sujet à la taxe, 
Provencher Service Station 


Dix candidats, dont trois de 
| Winnipeg, ont posé leur candida- 
174, avenue Provencher, 8t-Boniface 
Téléphone: CHapel 7-1431 


|ture pour la position de chef-ad- 
joint des pompiers, et trois pour 
[la position e chef des pompiers; 
du Din. Lu lil fut recommandé que ces de- 
Pneus — Réparations — 
Remorquages 
Herman Labossière, prop 


|mandes soient étudiées par le 
Harold M. Black 


chef et le comité de feu pour dé- 
|cider si des examens ou tests de- 
OPTUMETRISTE ET OPTICIEN 
Examen de la vue chez 


| vront être imposés à tous les can- 
| didats ou seulement à ceux que 
{le comité croit éligibles pour ces 
| positions: le chef Gagnon prendra 

MITCHELL COPP LTD, 

Portage at Hargrave 
Téléphone: WHitehall 2-5108 
Ouvert tous les jours de h 46h 


processions et parades et qu'elle 
donne plusieurs concerts dans nos 
parcs durant la belle saison, leur 
demande fut remise au comité du 
budget 


Teil: CE 5-22 Rés: CE 3-3872 


Dufault Electronics 


Radio et Télévision 


Vente et Service 
Techniciens bilingues 
Travail garanti 
Service d'une lournee 


213, rue Tache 
Visite à domicile: 92.50 


Si votre souper n'est pas préparé, 
venez ow 


RENDEZ-VOUS CAFÉ 


150, ave Provencher, 5t-Boniface 
Repas complets à prix populaires 
Cuisine canadienne-française 


Ouvert de 7 h. am. 4 8h p.m 
du lun au samedi inciusivement 


NELSON’'S 
SICYCLE & HOBBY SHOP 
187, rue Morion - CEdar 3-3724 


sa retraite le ler avril. 
Aurons-nous une grosse tempêé- 
te de neige d'ici dix jours ou deux 


La Pharmacie Enfield 


(Léo-D, Soenen, pharmacien) 


Ordonnances, Vitamines, 
Médicaments, Accessoires pour 
bébés. Articles de toilette 


LIVRAISON GRATUITE 
LM, ave Taché angle Ch, Ste-Marie 


Téléphone: CHapal 7-7220 


TACHÉ 


AUTO BODY WORKS 


917, vue Tache, Norwood. Man 
Téléphone: CHapel 7-7145 
Réparations générales 
"Service qui plaît” 


OTTAWA M. le chanoine 
| Lionel Groulx ainsi que MM. Ma- 
Irius Barbeau et Wilfrid Pelletier 
sont au nombre des dix premiers 
| Canadiens officiellement décorés 
| de la ‘médaille du Conseil des 
arts du Canada”, décoration insti- 
|tuée en septembre dernier, 

La médaille leur a été remise 
à Ottawa, lors d'un diner que pré- 
|sidait M. Claude Bissell, président 
| du Conseil des arts. M. Bissell et le 
|R. P. Georges-Henri Lévesque, 
[OP vice-président du Conseil, 
|ont remis les décorations aux ré- 
4 |cipiendaires. 

Poils disgracieux | A l'exclusion des personnes dé- 
enlevées du risage |jàa mem'onnées, voici la liste de 


» n ces remiers Canadiens a recevoir 
et des extrémités 


la nouvelle décoration: l'hon. 
Enleves sûrement et de taçon per- || Brooke Claxton, à titre posthume; 
manente, Consultation æratuite 


Dan 1098 DERMIC INSTI- || les peintres Lawren Harris et A. 4 
TUTE, ” Noriys Medical pie. | Jackson: l'ancien gouverneur-gé- 
109, rue Hargrave, Winnipeg % néral d:1 Canada, le t, hon, Vin- 

Téléphone: WHitehall 2-4110 cent Massey: le musicien torontois 
Healey Willan; la romancière 
|Ethel Wilson, et le poète E, J, 


| 


De Gagné Motors Ltd. 


(SORERING AUTO ELECTRIC) 


Énvuyez-nous Vos fénérateurs, ré- 
aulateurs de voltage démarreurs 
carhurateurs pompes à carburants 
ereule-glace pour révision complète 
et entretien 
Angie Marion et Des Meuruns 
Chanel 71-3041 - CHapel 7-1018 


ue memes 
ee == 


Semaine scoute 


Plusieurs unités du diocèse pro 
fitent de cette Semaine scoute 
pour inviter les parents aux réu 
nions et surtout les faire partici 
per à une promesse scoute, 

Ainsi, la troupe Langevin a eu 
une montée de huit louveteaux 
à la meute et la promesse scoute 
de huit novices: Roger Rocan, 
Gilles Bonin, Cyril Barnabé, Re 
né Nault et Gérard Carrière 

La troupe Taché a été témoin 
de la promesse de deux C.P,, soit 
Gérard Carrière, de la patrouille 
des Caribous, et Hubert Gauthier 
de la patrouille des Panthères 

Mercredi soir, les novices Léo 
Dufault, Gérald Guénette, Ro 
bert Trépanier, Maurice Guay et 
Jean Savoie ont prononcé leur 
promesse scoute à la troupe Pro 


|| Téléphone: CHapel 7-2356 
LALRENIÈRE 
Sheet Metal Lid. 


Chauttage Ventilation 
Climotisation de l'air 


97, tue Knudson 
holte postale | Norwond Man 


St, Boniface 
Messenger Service 


Nuus transportons les bagages 
tels que: malles valises meubles 


SERVICE RAPIDE 


ere toujours UMapel :-1283 
118 vue Anbert At-Bnniface 


1.) Robitaille, orop 


vencher, devant bon nombre de 
HOTEL YORK |»: 
] Toutes ces promesses ont éte 


“ YORK CAFS 
ten toce de l'Hôpital St-Bonitace) 
Chambres confurtablies à orix 


précédées d'une veillée d'armes 
Notre-Dame Victoire! pour 
ces nouveaux scouts 


modérés - Taux réduits mour 
visiteurs à l'hôvita) Ralliement 
lerrain de stationnement gratuit Après les fêtes de dimanche 


CE 3-9034 


dernier, alors que toutes les uni- 


Sainte-Famille 


Partie de cartes 

Le conseil de la Ligue Fémini 
né Catholique de la paroisse Ste 
Famille tiendra sa partie de car 
tes annuellé le 18 mars, au numé 
ro 778, rue Archibald, St-Boni 
face, Læs profits de cette partie 
de cartes iront à l'Association 
d'Apostolat laïque en Rhodésie 


394 rue Tache - Tél. 


LE 
DEF SPORT 


Téléphone 
n.1 


CHapai 7-1447 


Grimsrd 


du Nord et en Afrique Centrale 
M. et Mine Frank Woodley (Jai 
jueline Gagnon et leur fils 


Kenneth, autrefois de la parotan 
partie de cette Association 
Judith. eat entrée dans 
mnmatuté religieuse à 


eur fille 


| romnmit 


ne 
| Vancours*r 


semaines?” Le maire est prêt à| 


| Scouts catholiques 


Diocese de St-Bonitace 


LA LIBERTE ET 


prendre une chance qu'il ne nei- 
sera pas, et les comités réunis en 
Conseil décidèrent de s'en remet- 


tre à la Providence puisqu'il s'a- | 


£it d'épargner une somme de $7.- 
000 à 58,000. Si nous avons une 
autre tempête de neige il faudra 
élargir le passage dans certaines 


rues et ruelles, ainsi que dans les | 
baies du Pare Windsor et de Nor- | 


wood et transporter la neige ail- 
leurs, ce qui coûterait environ 
58.000; comme l'ingénieur veut 
acheter une chasseusse de neige 
avec camion qui servirait aussi 
l'été comme “front-end loader”, 
au coût de $24,000; s'il ne neige 
pas, les 58,900 qui ne seraient pas 
dénensés pourraient être appli- 
qués à cet achat; tous les mem- 
bres se déclarèrent en faveur de 
prendre une chance sur notre cli- 
mat £&t l'ingénieur devra deman- 


der aux fournisseurs de cette sor- | 


te d'équipement de soumettre 
leurs prix, avec possibilité d'avoir 
l'équipement au plus tôt; ce chas- 
se-neige qui a été mis à l'essai la 
semaine dernière permet d'éten- 
dre la neige sur une plus grande 
surface et ne bloque pas les en- 
trées privées; la pelle et le tuyau, 
aui coûte $5,400 peuvent être en- 
levés et l'équipement peut servir 
à d'autres travaux 
Système d'aqueduc 

L'avocat de la ville rapporte 
que la ville n'est pas responsable 
des dommages qui surviennent 
lorsqu'il y a un bris dans le sys- 
tème d'aqueduc. 

Le comité de l'éclairage-recom- 
mande l'installation de quatre lu- 
mières entre le pont des piétons 
rue Plinquet, et la compagnie 
Westeel, rue Desautels 

Par suite du rapport du surin- 
tendant du Bien-être social, en 
date du 19 de ce mois, il fut re- 
commandé que des remercie- 
ments soient exprimés aux orga- 
nisations qui ont contribué à la 
distribution des paniers de Noël 
parmi les familles de St-Boniface; 
nommément la Société de St-Vin- 
|cent-de-Paul de la basilique; l'A- 
cadémie St-Joseph, Windsor Park 
Collegiate, les clubs Kiwanis de 
Norwood et St-Boniface, les clubs 
Kinsmen de Norwood et St-Boni- 
face, le club Optimiste de St-Bo- 
niface, la Légion Canadienne de 
St-Boniface et Norwood, la com- 
pagnie Woods Bag & Canvas et la 
Norwood Women's Institute. 

Le gouvernement métropoli- 
tain invite l'ingénieur et l'officier 
de prévention des incendies à sui- 
vre une série de conférences qui 
seront données les 7 et 8 mai à 
l'hôtel Marlborough, afin d'étu- 
| dier l'interprétation et l'usage du 
|nouveau code de construction. 
Vu que le prix du cuivre doit 
|monter demain (mardi), des co- 
|mités réunis en Conseil donnèrent 
la permission à l'ingénieur de de- 
mander des soumissions immédia- 
tement pour 10,000 pieds de 
tuyaux de cuivre afin de profiter 
| du prix avant la hausse, 
A lundi prochain, 


Les premiers récipiendaires de 
médailles du Conseil des arts 


Pratt, tous deux de la Colombie- 
Britannique. 

Dans son discours de bienvenue, 
M. Bissell a déclaré que “la céré- 
monie est la concrétisation d’un de 
nos projets les plus chers.” 


. Il a rappelé que la médaille a 
été institutée pour permettre au 


Conseil des Arts d'honorer de la | 
plus haute distinction possible les | 


Canadiens qui, sur une longue pé- 


riode, ont joué un rôle de premier 
plan dans l'essor culturel de notre 


pays par leur contribution au pro- 
gres des arts, des humanités ou des 
sciences sociales. 

Un diner a précédé la remise 
des décorations. Le directeur du 
conseil, M. À. W, Trueman, et le 


directeur associé, M. Eugène Bus- | 


sière, ont donné lecture des cita- 
tions. 

Le Conseil compte faire de cette 
cérémonie un événement annuel, 
mais il prevoit que le nombre des 
lauréats ne dépassera pas trois ou 
quatre par année. Normalement, 
la médaille comportera un prix en 
argent de $2,000, 


"Ne 


k 


| 


| 


du diocèse ont assisté à la 
messe dans leur paroisse, tous se 
rencontreront à St-Norbert pour 
le grand ralliement, le dimanche 
soir 25 février prochain 

Les parents et les amis 
louveteaux, scouts, commandos et 
routiers sont invités à se joindre 
à nous pour cette grande soirée 
qui commencera à 6 h. p.m 


tés 


Partie de cartes 


La troisième partie de cartes 
d'une série de cinq, au profit des 
scouts de St-Boniface, aura lieu 
le dimanche soir 25 février, à 
8 h. 15, dans la salle du Cercle 
Ouvrier St-Joseph, Bienvenue à 
tous! 


TOUJOURS PRET, 


Marcel Bonin ne jouera 


plus cette saison 


MONTREAL — 11 semble que 
la carrière de Marcel Bonin com- 
me joueur de hockey est appa- 
remment terminée, C'est ce qu'a 
annoncé le sympathique athlète 
de Joliette hospitalisé depuis le 
vendredi 9 février pour un disque 
déplacé à ja colonne vertébrale 
M. Bonin a subi plusieurs exa- 
mens depuis son admission à 
l'hôpital et les radiographies ont 
donné raison au psysiothérapiste 


Bill Head qui, justement, avait 
fait ce diagnostic 
Marcel Bonin saubira une in 


tervention chirurgicale dans un 
avenir rapproché et il est enten 
du qu'il ne jouera plus cette sai- 


son et l'on doute fort qu'il puisse 
jouer l'an prochain, Agé de 29 
ans, M. Bonin a participé à 455 
joutes dans la ligue Nationale 
dont 215 avec les Canadiens qui 
ont acquis des Bruins de Bos 
nn à mois de iin 195 Il a 
shtenu 54 de ses 97 buta dans 
1 ue N nale avec les Cana 
\diens 


des 
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LA viE DES COLLÉGIENS 


Vibrante conférence 

d'un Anglo-canadien 
Le jeudi soir 15 février 1962 
|C'était quelque chose, mon ami. 
(Qui, les membres de l4 J.F.M,. 
lainsi que les invités spéciaux, les 


élèves du Cours universitaire, 
furent les témoins d'une magni- 
|fique conférence donnée par Me 
Vaughan Baird. Il est d'origine 
écossaise et natif du Manitoba. 
Me Baird admire beaucoup la 
culture canadienne-française. Et 


24. Comme les Collégiens ne veu- 
lent pas passer les trois jours de 
vacances à rien faire, ils se sont 
imposés un programme chargé: 


{reprise de la pièce “Maître après 
| Dieu” à Letellier samedi soir, et 


partie de hockey à Roseau, Min- 
nesota, dimanche soir (sur invita- 
tion gracieuse du curé de la pa- 
roisse catholique). L'on parle aussi 


|de maints autres projets qui ai- 


| A l'AECSB 


pour cette raison, on le voit par-| 


ticiper activement 
organisations canadiennes - fran- 
caises, telles que l'Alliance Fran- 
çaise, le Cercle Molière, pour 
n'en nommer que quelques-unes, 

La conférence portait sur l'at- 
titude des Canadiens anglais, 
vis-à-vis des Canadiens français. 
Me Baird fit d'abord un peu 
d'histoire touchant surtout le 
point de vue constitutionnel et 


à différentes | 
| de 


politique. Le Canada est une na- | 


tion mise sur pied par l'élément 
français et l'élément britannique. 
Le Canada reconnait deux lan- 
gues officielles: le français et 
l'anglais. On ne peut pas nier ce 
fait. Autre fait frappant, c'est 
qu'aux plaines d'Abraham à Qué- 
bec, il y a deux statues qui domi- 
nent cette vaste étendue fleurie: 
celle du général Montcalm, un 
francais, et celle du 


Wolfe, un anglais. Ces deux sta- | 


tues symboiisent l'unité. La Fran- 
ce et l'Angleterre ont conquis le 
pays. Ils doivent se donner la 


main pour l'ériger et le mainte- | ‘ rh) \ 
P 8 coup d'autres responsabilités vis-| 


nir. 11 y a aussi dans les Plaines 
d'Abraham la statue de Jeanne 
d'Arc, fière, lumineuse, éblouis- 
sante, Elle symbolise la liberté 
de la nation française. Les fran- 
çais ne sont donc pas négligés. 
Les portes de la politique ne 
sont pas fermées aux Canadiens 
français. Si l'homme à de la va- 
|leur, il fera son chemin. D'ail- 
|leurs, le passé nous l'a prouvé. 
|Sir Georges-Etienne Cartier, Sir 
[Wilfrid Laurier et l'honorable 
{Louis St-Laurent ont été appuyés 


|par la masse anglaise. Actuelle- | 


ment, le poste de Gouverneur 
général du Canada est tenu par 
lun Canadien français. Aucune 
{position n'est fermée à un Cana- 
dien français. 

Me Vaughan Baird, 


en tant 


dre, Il souligne que c’est préfé- 
rable d'apprendre à le parler à- 
vant de se plonger le nez dans 
la grammaire. 


{n'est pas la chose la plus passion- | 


|nante au monde, vous savez’. Il 
Inous signale que beaucoup d'añ- 
glais parmi ses amis aimeraient 
{bien apprendre le français. Ap- 
paremment la télévision française 
aide beaucoup sur ce point-là. 
Un point important qu'il ne 
|faut pas oublier si l’on veut de- 
|meurer une nation biculturel- 
Île, 11 faut qu'il y ait un lien, 
lune bonne entente entre les deux 
groupes. La bonne entente peut 
se réaliser de diverses façons. Il 
|y a les organisations, l'Alliance 
Francaise, par exemple, qui joue 
le rôle de pont entre les anglais 


et les français en faisant connai- | 
tre les aspirations et la culture | 


de chaque groupe. L'art de son 
côté favorise beaucoup cette bon- 
Ine entente, Une autre façon d'é- 
tablir un contact, c'est l'entente 
lentre les familles anglaises et 
françaises. C'est en se connais- 
|sant qu'on se comprend, 


Après sa conférence, Me Baird | 


se fit un plaisir de répondre aux 
nombreuses questions des collé- 
giens. Evidemment la question 
du séparatisme et des écoles sé- 
parés est revenue sur le tapis. 
Pendant trois quarts d'heure, les 
collégiens noyèrent Me Baird de 


franchement, spontanément et a- 
vec respectabilité sur tous les 
points. 

| A Ja fin, Me Baird fut vive- 
ment applaudi, c'est donc un si- 
gne qu'il a su capter son assis- 
tance, comme un bon avocat . 

Me Baird, les Jeunes-Franco- 
Manitobains vous ont apprécié et 
vous remercient 

Hubert BOUCHARD 
"ARE 
Ce qui se passe 

Au Ciné-Club, samedi soir, un 
film captivant: Arsène Lupin. 
Fruit de ja discussion: si vous 
voulez apprendre à devenir un vo- 
leur habile, sympathique, voire 
séduisant, suivez les traces d'Ar- 
sène Lupin. 

Sports: Au hockey, le CSB I est 
assuré de la première place dans 
la ligue inter-facultés de l'Uni- 
versité, Dernières victoires: contre 
le Génie, 8 à 2; contre l'Architec- 
ture, 14 à 4, Au ballon-panier, 
nos juvéniles, après une lutte ser- 
rée jusqu'à la dernière seconde 
contre le Collège St-Paul, durent 
s'avouer vaincus, 71 à 70, 

A la LME: Le Père Recteur ex- 
posa quelques aspects théologi- 
ques du Concile oecuménique et 
répondit à plusieurs questions, 
Les cireurs de bottes “Michaud- 
naires” continuent à se dépenser 
généreusement pour les Missions 
(Pour un cirage “brillant”, c'est 
10 sous: pour un cirage éblouis 
sant, c'est 25 sous.) 

La Saint-Valentin a été célébrée 
cette année surtout par les philo- 
sophes, En Philo 1, ce fut la “dan- 
se des coeurs demoiselles 
offrirent à chaque élève un,piscuit 
en forme de coeur, ornementé d'un 
rouge professeurs eu 
rent un gros biscuit en coeur, 01 
nementé de 12 coeurs, En Philo 
IL. l'on se contenta de dessins sym- 
d'une décoration sur 


Nos 


coeur ler 


boliques et 


balisate de la classe, utilisant tout 
e qu'on à pu trouver de couleur 
rouge dans les armoires du’ cos 
mier du théâtre 
Les examens périodiques, au 
: f arsitaire nt le 1 
nercredi 21 février au vendredi 


général | 


|qu'anglais trouve que le français | 
est une langue difficile à appren- | 


“La grammaire | 


questions. Il donna son opinion | 


deront à passer le temps... 

- L'Association des 
Etudiants vient de reviser sa cons- 
titution. Le président pourra être 
n'importe quelle classe du 
cours universitaire, le vice-prési- 
dent sera élu et non nommé au- 
| tomatiquement; les Versificateurs 
pourront occuper certains postes. 
Il y eut des discussions assez mou- 
vémentées au sujet des rapports 
entre l'AECSB et le journal des 
étudiants. Chacun mit de l’eau 
dans son vin, et l’on accepta le 
compromis suivant: le journal 
“Frontières” sera l'organe officiel 


de l'AECSB, qui nommera le di- | 


recteur chaque année, mais celui- 
ci, une fois nommé, aura 
complète dans la régie interne du 
journal. Triomphe à la fois du 
| principe de responsabilité et de la 
liberté de la presse, toutes deux 
bases de la démocratie . .. 
L'AECSB a averti par lettre 
| l'UMSU, association des étudiants 
de l'Université du 
| qu’elle trouve ses conditions trop 
|onéreuses pour 
| Collège, qui ont par ailleurs beau- 


à-vis le milieu canadien-français, 
let qu'elie se voit dans l'obligation 
| de se “séparer” complètement du 


mouvement des étudiants univer- | 


| . 
|sitaires anglo-manitobains. 


L'équipe. 


L'un des grands apôtres de la 
cause franco-ontarienne et catho- 
lique, le R. P. Arthur Joyal, 
| O.M.I. est décédé au Sanatorium 
de l’Immaculée-Conception, à Ste- 
Agathe, Qué. le dimanche 18 fé- 
| vrier, après une longue maladie, 
à l’âge de 79 ans 

Le R. P. Joyal, qui avait été 
nommé chef du secrétariat de 
|l’'Association canadienne-française 
| d'éducation d'Ontario le 12 avril 
| 1934, avait vu le jour à Ste-Aga- 
the-de-Provencher, au Manitoba, 
|le 28 février 1883. 

Il était le fils de feu Joseph 
Joyal et de feu Marie-Véronique 
Cartier, Il fit ses études classiques 
|aux Trois-Rivières et entra chez 
iles Oblats de Marie-Immaculée, à 
Ville LaSalle, alors Lachine, en 
| 1903, 


R. P, Arthur Joyal, OM. 


Il prononça ses voeux à Otia- 


wa, trois années plus tard, en 
1906, et fut ordonné prêtre à St- 
Stanislas-de-Champlain, par Mgr 
F.-X, Cloutier, alors évéque des 
Trois-Rivières, le 28 juin 1908, 
Il avait auparavant fait une troi- 
sième année d'études de philoso- 
phie à Rome, de 1904 à 1905, 
Ministère 

Une fois ses études terminées 
il fut assigné au scolasticat St 
Joseph d'Ottawa comme profes- 
seur d'Ecriture Sainte, de 1909 à 
1914, Nommé au Sanctuaire na- 
tional du Cap-de-la-Madeleine, 
comme 
occupa durant plusieurs 
les fonctions de supérieur 
maison oblate 

En 1940, il était désigné comme 
conseiller provincial pour la pro 
vince oblate de l'est du Canada 
puis, en 1932, il arrivait à Mont 


de la 


LA LI 
Décès 
M, J, CARRIERF 
M. Joseph Carrière, de 174, rue 
Bertrand, est décédé à l'hôpital 
général de St-Boniface le vendre 
di 16 février, à l'Age de 78 ans, 
Le défunt laisse dans le deuil 
six fils, Lionel, Paul, François, 
Maurice, Albert et Edouard; une 
fille, Mme F, Johnson, deux frè- 
res, Emmanuel et Zéphirin, deux 
soeurs, Mmes M, Smith et D 
Chouinard 
La messe de Requiem 
tée en la basilique de St-Boniface 


fut chan 


e mardi 20 février et l'inhuma 
tion se fit au cimetière parolssial 
Le alon mortuaire Desjardin 
r'occupait des arrangement f 
nébres 
Imprécision 

Professeur Qu'est. n 

nonvmi! 

Flève Ce f | W 

ave d autre f 


liberte | 


Manitoba, | 


les étudiants du | 


rédacteur des Annales, il | 
années | 


St-Bonitace, le 2 


2 février 196: 


Contribution bénévole des dames 
‘et des demoiselles, à Villa Maria 


! Les habitués de Villa Maria - 
let ils se chiffrent dans les milliers 
| ne sont pas Sans avoir remar 
iqué j'écriteau suspendu au 
|bleau d'affichage, bien en 
| dans le couloir central, et qui re 
|vèle en quelques mots ce qui crée 
|l'atmosphère accueillante de Vil- 
Îla Maria. Tiré de la règle de saint 


vue 


| Benoit, ce mot-d'ordre se Lit ain- 
| si: “Recevez comme le Christ Lui- 
| frappe à votre 


[mème quiconque 4 
{porte”. Voilà la devise qui dictée 
lau personnel de Villa Maria | 
déal qu'il doit poursuivre Chaque 
our ... Votr le Christ en chacun 
| des retraitants, bien que Son por- 
{trait ne soit qu'une esquisse bien 
limparfaite, et donner son temps 
et ses énergies pour Le faire gran- 
dir en chacun, tel est le rôle des 
|Pères de Villa Maria, Répondre 
aux besoins du Christ en Ses frè- 
lres et Le servir en eux, voilà le 
|souci quotidien des autres mem- 
|[bres du personnel — ‘un verre 
| d'eau donné en mon nom . . .” 
| Et c'est ce qu'ont compris nom- 
bre d'anciennes retraitantes, da- 
mes et demoiselles, qui donnent 
|joyeusement et sans compter, re 
| gulièrement et de façon tout à fait 
bénévole, leur temps et leurs ef- 
| forts pour assurer le confort ma- 
|tériel des retraitants. De fait, da- 
|mes auxiliaires et aides bénévoles 
|assurent les unes l'entretien mé- 
|nager de l'aile des retraitants, les 
| autres, le service des tables et l'ai- 
|de nécessaire à la cuisine pendant 
Îles fins de semaines. Au cours de 
11961, Villa Maria ayant enre- 
|gistré quelque soixante retraites 
à son programme, autant dé fois 
|des équipes de 4 ou 5 dames don- 
Inèrent 4 à 5 heures de travail 
ménager. De même, chaque sa- 
|medi et dimanche, quatre jeunes 


|filles répondent à l'invitation qui | 


leur est faite de contribuer à 
[l'oeuvre des retraites par le don 


| 
| de leur personne et de leur temps 


au service des retraitants. Tout 
Icela représente non seulement 
une somme appréciable de dé- 
|vouement mais aussi une écono- 


mie substantielle pour la maison. 
| Nombreuses déjà sont celles qui 
n'hésitent pas à se renoncer en fa- 
|veur de l'oeuvre de Villa Maria 
pour “recevoir comme le Christ 


|mes très reconnaissants et invi- 
tous celles qui désireraient les 


Apôtre de la cause franco-ontarienne, 


le R. P. A. Joyal, 0.M.L., est décédé 


réal, à la paroisse St-Pierre-Apô- 
tre, comme supérieur et curé, 
A l'ACFEO 

Lors du départ du R. P. Charles 
Charlebois, O.M.I, d'Ottawa, en 
1934, il était appelé à lui succéder 
à la direction du secrétariat de 
l'Association canadienne - françai- 
se d'éducation d'Ontario, avec ré- 
sidence au presbytère Notre- 
Dame de Hull, 
| Il s'employa à consolider l'oeu- 
vre commencée et à en assurer, 
par un labeur méthodique et te- 
| nace, le succès. 

Lors de la fondation du comité 
de la Survivance française, en 
1938, le R. P. Joyal fut invité à y 
représenter l'Ontario. Il fut aussi- 
tôt élu directeur et collabora très 
largement à l'action de l'organis- 
me, 

Lorsque le R. P. Joyal dut aban- 
| donner ses fonctions, le comité a 
voulu qu'il demeure membre du 
bureau de direction à titre de vice- 
président d'honneur. C'est en 1945 
que la maladie le contraint à la 
retraite. 
| Le R, P. Joyal est l'auteur d'un 
| livre sur les missions des Indiens 
|de la région du Haut-St-Maurice 
lintitulé “Excursion sacerdotale 
chez les ‘Têtes de Boule”, Le 29 
juin 1958, il avait fêté son jubilé 
d'ordination sacerdotale, 

Funérailles 

La dépouille mortelle du R. P 
Joyal reposa au presbytére Sl- 
|Pierre-Apôtre de Montréal, 1201 
lrue Visitation, et les funérailles 
|eurent lieu, le mercredi 21 février, 
à 9 h., en l'église paroissiale, L'in- 
!humation suivit au cimetière des 
| Oblats, au noviciat de Richelieu 
Qué, 

Le Père Arthur Joyal laisse 
dans le deuil quatre frères, les 
docteurs Hector et Isidore, de 
l'Ontario, Théophile et Donat, de 
Ste-Agathe, Man, et une soeur, 
Mme Rosa Dorge, de Ste-Aga- 
the, Man,., ainsi que ses neveux, 
les RR, PP, Isidore, Albert et Ar 
mand Joyal, OM, et plusieurs 
nièces religieuses 


Lui-même' ceux qui en franchis- | 
sent le seuil, Nous leur en som-| 


en ce sens 
ces eêqL 
GLobe 3 


imiter à communiquer 
avec l'organisatrice de 
pes, Mile T. Guay, à 
8095 
A Villa Maria 

avall Le 
les vocations 
pour sous les auspi 
ces de Winnipeg, 
de même aue la réunion mensuel 
le régulière des organisateurs de 
langue française, comme à fous 
es derniers Jeudis du mois 


semaine une 
d'étude sur 

eunes gens 

lub Serra 


Cette 
Journee 


Prochaines retraites 


Au programme, tout proclai 
nement, une retraite pour hom 
mes: du 27 février au ler mars, el 
une pour dames, du 6 au 8 mars 
Ces retraites, comme toutes celles 
de semaine (à moins d'avis con 
traire) commencent à 2 h. de l'a 
près-midi, le mardi, et se termi- 
nent avec le diner le jeudi 


Personnel 

Pour ceux qui l'ignorent enco 
re, le personnel de Villa Maria 
compte cette année deux nou 
veaux prédicateurs, le R. P. H 
Desrochers, qui a à son crédit de 
longues années d'enseignement à 
Gravelbourg, et le R. P. R. Beau 
regard, ci-devant maitre de novi 
ces, ici à St-Norbert. Le R. P. P 
Gorieu demeure directeur de la 
maison et organisateur des retra 
tes d'hommes 


S. H. le Maire 
à la télévision 


| 
| 
| 


S. H. le maire Joseph Guay, 
de St-Boniface, a accepté de par- 
ticiper au programme ‘Droit de 
Cité”, que présente chaque se- 
maine Radio-Canada grâce à son 


commanditaire l'Assurance - Vie 
Desjardins. Le sujet de cette 
émission sera ‘Les citoyens et 


leur municipalité”, Elle passera 
dans l'Est le mercredi soir 2f 
février et à CBWFT de Winni- 
peg, canal 6, le mercredi 7 mars, 
à 9 h., 30 pm 

L'objectif de cette série d'é- 
missions d'éducation populaire 
lest surtout de rendre les Cana- 
diens français plus conscients de 
leur interdépendance avec les 
autres, de ce que veut dire la 
démocratie politique et de la res- 
ponsabilité qu'ils ont de s'inté- 
resser à la chose publique. C'est 
lau cours d'une récente réunion 
du comité responsable de l'émis- 
sion que le directeur des rela- 
tions extérieures de l'Assurance- 
Vie Desjardins, M. Gérard Bar- 
bin, a suggéré le nom du maire 
de St-Boniface ‘‘à cause de son 
expérience dans le domaine mu 
nicipal et surtout parce qu'il est 
maire d'une municipalité à l'ex- 
térieur du Québec”, Car l'émis 
{sion ‘Droit de Cité” dépasse les 
bornes de la province de Québec, 
par son caractère national 

La semaine prochaine, il sera 
possible de communiquer aux 
lecteurs plus de détails au sujet 
de cette importante émission du 
7 mars prochain, ‘Les citoyens 
et leur municipalité”, et de Ja 
contribution de S. H. le maire de 
St-Boniface 


M. W. H. Jorgenson 


est hospitalisé 


M. W, H. Jorgenson, député du 
comté de Provencher, à eêlé hos 
pitalisé le mardi 19 février au 
“Tri-Service Military Hospital" 
pour subir une intervention chi 
rurgicale par suite de ses blessu 
res lors de lu deuxième guerre 
mondiale 


257 


ENFIELD CHESCENT 


Réparations de tous genres 


Goo. Trottier & Cie 


Entrepreneur général 


Construction d'éalises, écoles et couvents 


Tél, CH 7-40 


FEstimés gratuits 


Pharmacie Paquin 


A. PAQUIN propriétaire 


Produits bhormaceutiques 


Ordonnonces de médecin remplies avec 


soin 


Cortes de souhaits trancaises pour toute occasion 


| 157, avenue Provencher 


$t-Bonitace 


Téléphone: CHapel 7-3863 


BOCK 


STAEL 


CONSTRUCTION LIMITED 


Inaëénieurs et Entrepreneurs (sénéraux 
] [ 


St-Bonitace 


Tél.: CHapel 7-1135 


JOS. PIERSON 


Votre vendeur 


+ Chevrolet 
+ Corvair 


personnel 


de 


+ Oldsmobile 
e Chevrolet || 


«+ Camions Chevrolet 


CANTERN MOTORS 


Bureou: 5P 2-2431 Residence 


LT. 


LE 73-1628 
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Petites Notes FF se le CKSB 
| M. Guy (Gauthier, éleve de Chronique € e . 

|quatrième année du cours d'etu- 
ldes spécialisées en littératures 1650 Kilocycies 


3 ou 67 pour cent, 383 avaient 


Projet d'un plébiscite sur le choix "72", 7 


des étoiles: 184 des 


L4 t t 
d'un drapeau renvoyé à plus tard “24% 75e cr 
49, une couronne; 22, une croix 
£L Nous à 


Conference des ecrivains | 


(suite de là premiere page) distinct ons la preu et 14 la Grande Ourse. Il y en Lune d'in de TÜRer | 
dt — +q n'existe pas pour nous avait donc 87 pour cent qui fa- sité ps na ren cn est parti pour O les belles neiges Si vous chain, le problème de la surpo- 
M. Laurier R st B de drapeau national distinctif vorisaient la feuille d'érable, [Toronto. mercredi soir, pour al- apercevez un toit à lucarnes par- | pi ation. 
PE £ | part : 16 pour cent, le “union jack” He TE 9077, POUT UT | dessus les tranchées, rue Lange 8 h. 30 — L'oiseau de nuit, 

nil puisque tous les partis peut RS 17, ? |ler assister à la conférence des ar ue 5 vs hill Pod LEtle dev Mout. 
ques en promettent un. Per- et les autres 17 pour cent, quel- écrivains qui se tient à l'Univer- | Vi" c'est là, le poste. Regardez |conume il s'appelle, Guy Mauf 

. - T- | bien et vous finirez par trouver |fette, ne vieillit pas, 1} rajeuni' 


sonne ne promettrait une cho que autre emblème sité de Toronto. Délégué 5 it. 

4 se que NOUS AVONS, ON promet Or c'étaient lé des modeles l'Université de uotobe | Qt un chemin d'entrée, bien déblayé | Il a deja dit à un Quebecois qu 1 
quelque chose que nous n'a couçus par des Canadiens qui [ie voyage sous “les auspices de | toujours était le ‘poète du micro”. Il na 

lai L - : NT : « " ê l'e pur" r pelle !r »s n de at up de mois 

voulaient un drspesu ésène la Fédération nationale des Etu-|,, Même 8i l'extérieur FapEt 6 | PAS besoin Ge Deaucoup GS M 

ma cabane au Canada”, l'inté- | pour vous faire glisse: une Chan- 


diants d'Universités canadiennes 


Nous avons également le | tif. ces modéies représentaient 
M. Gauthier est le fils de M. et 


ni un es opinions des Canadiens qui rieur se modernise. Tout reluit son jusqu'à la porte au coeur, 


comme un sou neuf, et le tradi- Ides coeurs parfois ennuyes du 


pre e que e puDIIe ve 
SM 1 ES drapeau national distinctif du avaient intérét À dd un [Mme Georges Gauthier, de St: | 4 les coeu Sr A | 
référendum. soit le fait que tous les partis politi- drapeau national pour leur pa- |Boniface, et le petit-fils de Mme | one studio des annonceurs, dé- dimanche soir. Et nos coeurs | 
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cr À . pi Tree fe anné François Paradis 
Puis, les nouvelles guides, as- responsables et particulièrement nnee ançol xradi complet, Après que Manitoba Q. — Comment dois-je servé aux habitations pour 


M rs SA B O U R Î N sistées des guides-ainées de St: ps Pe! Fes «. g reg 2x EE: Marcel Cormier, Hu: ! Hydro a approuvé le eme payer? famille unique et aux demeu 
, * , 73 es etites Soeurs de la Ste-Fa : nes ! ve nt , Ua , “pr i] , , « 
Boniface, furent toutes fières bert Chaput et Gilbert Garand emen , « je commencera R Pour votre commo res duplex 


d'offrir un programme récréatif À , h ’ x fait : 
l'abbé F. Ju- les costumes et un excellent goû-| Conduite, application, tenue Appelez votre entrepreneur en électricité ou Manitoba Hydro! 


à leurs invités: M 

neau, aumônier diocésain, leurs 
dévoués parents et quelques a 
mis. Les jeunes guides applaudi 
rent beaucoup pour le jeu d'om- 
bres chinoises des guides-ainées — 
mais les ainées rirent encore plus 
devant les mimiques et les say 


nêtes de ces jeunes actrices Le meilleur remède à la fièvre 
n 


jouant à la fois d'une façon «i 


mille, Celles-ci avaient préparé 
Assurances de tous genres 


ter Albert Bourbonnière, René de} 
Merci, chers novices, pour cet- |Rocquigny, Philippe Arpin, Clau 
te agréable soirée, Ft puisse vo- | de Péloquin 


a 


Voyages 
Chemin de ter —— Paquebot — Avion 


LEO'S ELECTRIC SERVICE 


195, avenue Provencher, St-Bonitace 
206, rue Goulet, $t-Boniface — Téléphone: CHapel 7-1694 


Telephone: CHapel 7-1351 


drôle et si naturelle, On rit, on  e rue ’ 
| 
nono RTE UTREE Pic ——…—…—”  (:|) ff) | 44 puis, ceci avant creuse D” du printemps?. .. 7. 
appétit, on goûta à des pa A den. 
tüsseries que les héroines du jour Len 


avaient aidé à préparer, ainsi 
qu'au café donré et prepare par L d 
ne dame. amie des guides, Enfin, +» * notre excursion de Péques 


uivant la tradition, on chanta sur la côte du Pacitique! 


e cantique des €éq À Sei- Llargissen le corcle de vos connaissances ; . 
gneur, rassemblés pres Con 1eN- | fojros un voyage à Vancouver, Victoria et 


_| DAOUST GRIMARD LTD. 


202, avenue Provencher, St-Bonitace — Téléphone: CHapel 7-1447 


| (es à la fin duquel 1loUteS | Gogptle, Excursion de 9 jours avec guide l'Exposition S 
| ex guides s'agenouillèrent pour | Béys le voiture-dôme du ‘Canadien’, vous PSE, ô 
! Protégez-vous .., recevoir la bénédiction des AeUX ,eres ne dérouler le panorama grandiose pe ge 
| s : muctasals des Rocheuses . Les excursions à terre / ' . 
| n rouvesn . ominalions pa ét por sou vous enchanteront , Vous 
| SILENCIEUX Mubtler $ Mime LL. Morin, jusqu om: séjournerez dans les meilleurs hôtels et e annoYy S ec [Le O. . 
| . | . el “hrs pe em A ° à rh? déqusteres une bine cuisine Vous ne 
OMMISSAI"E TERIY es ourres résister à le tentation de phote j ! ! j 
Fi restone nu: | Mme G, Fournier lui ruccède | Moshie, le mesnitique persoge ; : . Pour 436, rue Louis Riel, St-Bonitace — Téléphone: CEdar 3-5258 
inviallanan comme Commissaire diocesaine. | shienir une brochure gratuite, 
n d nl . | Félicitations à toutes deux et bon l'agent du Canadien Pocitique ou n _ 
ne | ne chance dans leurs NOUVelles js demande à l'agent général du service: 
Re fonctions voyageurs, gore du Canadien Pacitique 


Ecole des cheftaines Winnipeg 


LE . é ! | 
Labossière & Fils Ltée "mme © vue de wainn 19m 
17 ovni 


une “école des cheftaines" afin Retour de Vancouver 


FONTAINE & COMPAGNIE 


y" 


Angle de: rues Provencher et Des Meurons d'aide elles à mieux conna ” n e | 
Fons 60e nt Page e Winnipes | 165, av P her, St-Bonit — Téléph : CHapel 7-14 
Telephone : CHapal 1.439170 | aouveiles ehaîtaines pe scsislen Canadien Pacifia ue sus bas que 5188.10 | >, avenue rovencner onirToce ° ep one ape 25 


Un garagiste de La Broquerie 


qui connait à fond son métier 


LA BROQUERIE -—- Les comn- 
nanditaires de La Broquerie pré- 
sentent aujourd'hui dans leur an- 
nonce collective en page 6 du pré- 
sent numéro du journal le com 
merce de M. Victor Gamache, ci- 
toyen bien connu dans la pa- 
o1ss4 

Né à Laurier en 1908, M. Vic- 
ot Garnache fut très jeune initié 
au métier de garagiste. Après ses 
etudes primaires à l'école parois- 
sale et un stage au petit Sémi 
naire de St-Boniface, il dev 
dans sa place natale un précieux 
auxiliaire auprés de son père qui 
possédait alors un garage et fai 
salt en même lemps du taxi 
Dans la suite il continua de pren- 
dre de l'expérience comme em- 
ployé dans un garage à St-Lazare 
et enfin, à l'âge de 25 ans, il ar- 
rivait à La Broquerie pour y de- 
meurer 

Il débuta dans 


int 


n modeste bâti- 
ment non loin de la gare, qui 
avait appartenu à M. Friesen et 
dont il était devénu propriétaire, 
Ses entreprises allant toujours 
prospérant, il acheta en 1945, de 
M. É. Ouellette, le garage actuel 
qui avait été construit en 1931 
par M. Louis Boily 

Durant les premières années, 
comme ses contemporains, le jeu- 
ne forgeron pratiqua le ferrage 
des chevaux et la réparation de 
roues de wagons et autres machi- 
nes aratoires. Les automobiles et 
les instruments modernes rern- 
placèrent ensuite les anciennes 
machines et l'habile mécanicien 
continua de fournir à la popula- 


La Cie PARENT Ltée 
COURTIERS 


462, édifice Grain Exchange, 
Winnipeg, Man. 
Téléphone: WhHitehall 2-6634 


| LeGras, 
| 


lion un service compétent, se {ai- 
sant suriout remarquer par sa 
promplitude dans l'exécution de 
son travail 

En 1936, M. Victor Gamache 
épousait Mlle Marie-Anne Sa- 
vard, qu'il avait eu le’ plaisir de 
connaître lorsqu'elle lui servait 
ses repas à l'hôtel de son père, M. 
Philippe Savard, alors propriétai- 
re de l'hôtel de La Broquerie. De 
ce couple naquirent 17 enfants, 
dont 13 sont vivants. 

Imbus de principes chrétiens, 
M. et Mrne Gamache ont tôt en- 
signé à leurs enfants le chemin 
de l'église et de l'école. Ces der- 
niers surent bien profiter des sa- 
lutaires leçons ,de leurs parents. 
Après avoir fréquenté l'école élé- 
mentaire des Soeurs Grises à 
La Broquerie et fait des étu- 
des classiques au Juvénat des Pé- 
res Rédemptoristes à Ste-Anne- 
de-Beaupré, Laurent, l'ainé des 
garcons, est maintenant au grand 
séminaire de St-Boniface 

Richard, qui a complété son 
cours secondaire à La Bsouuerie 
et son école normale à Winnipeg, 
fait maintenant honneur à sa pro- 
fession d'instituteur à l'école King 
Geotge de Norwood, tout en 
poursuivant des cours universitai- 
res. Bruno est en méthode au col- 
lège de St-Boniface, Raynald est 
en lle année à l’école secondaire 
de la paroisse. Tout en dévelop- 
pant son talent dans un cours 
d'art commercial en dessin, il se 
montre très zélé dans diverses or- 
ganisations locales. M. l'abbé U. 
Lafond, curé, lui ayant confié la 
direction des Enfants de Choeur, 
il voulut recruter parmi les adul- 


tes un groupe de jeunes gens et | 


d'hommes mariés qui tous les di- 
manches sont heureux de venir 
assister le prêtre au service de 
l'autel. 

Yolande est mariée à M. André 
de St-Boniface, et sa 


GUS PAINCHAUD 


ASSURANCES DE TOUS GENRES 


FANNYSTELLE, MAN. 
Téléphone: Elm Creek 306-R-14 


Sera toujours content d'accepter les frais d'appels 
téléphoniques par renversement, 


1 
EL) 


IS 


L'unité sanitaire de la Rivière-Rouge dont le 
centre est à St-Adolphe projette d'offrir prochai- 
nement des cours prénatals dans ce district. 


On demande aux dames intéressées de s'adres- 
ser à Mme H, Derbyshire en téléphonant: Ste- 


Agathe 329-3. 


THE WESTERN PAINT CO. LTD. 


Veuillez demander nos prix avant d'acheter vos peintures. vernis, nuiles 


blanc de plomb 


Nous faisons une spécialité de matériaux 


vour églises et maisons religieuses 


521 


mens 


rue Margrave — Tél: WhHitehall 3-7395 — Winnipeg 


"ACHETEZ CHEZ VOTRE PHARMACIEN” 


* Prescriptions 


e Vitamines 


Articles de toilette 
* Cartes de souhaits 
e Service de films 


PHARMACIE ST-PIERRE 


Rene Mulaire, pharmacien 


soeur, Laurette, est employée chez 
Bathurst Containers. 1 reste à la 
maison la jeune Micheline, en 6e 
année, Robert, en 4e année, Ro- 
ger et Marcel, en 3e année, Geor- 
ges, en 2e année. Joël et Norbert 
ne sont pas encore d'âge scolaire. 

En plus d'être un pére de fa- 
mille énergique et généreux, M. 
Gamache participe activement 
aux mouvements de son milieu. Il 
est depuis quatre ans commissaire 
à l'école élèrentaire du village. 
De même c'est lui qui, à titre de 
syndic, soumit il y a quelques an- 
nées à M. l'abbé Léon Roy, alors 
curé, le projet de rafraichir l'in- 
térieur de l'église. Ce travail, qui 
fait la fierté des paroissiens, fut 
{accompli en 1954 par M. Elzéar 
St-Laurent, un ancien de La Bro- 
querie. 

Enfin, voici brossé en quelques 
traits une tranche d'histoire d'une 
petite paroisse bien vivante. Ainsi 
se forge sur l’enclume d'un mo- 
deste ouvrier la vitalité d'une 
race qui ne sait pas mourir. 

Honneur aux belles familles de 
“chez nous”! 


Ste-Anne-des-Chènes 
Baptemes 

Robert-Clément-Joseph, fils de 
M. et Mme Joseph-L. Charrière. 
Parrain et marraine, M. et Mme 
Clément Charrière 

Lina-Elorianne-Marie, fille de 
M. et Mme Joseph Laurin. Par- 
rain et marraine, M. et 
| Omer Desrosiers. 

Concert français 

Le mardi 20 février avait lieu 
à l'’auditorium de l'école primaire 
un concert donné par les élèves 
des années 1 à 8. 

Il y eut chants, saynètes et dé- 

clamations: ce fut un vrai succès. 
| Le talent chez les jeunes ne man- 
| que certainement pas. 
| M. l'abbé C. Montpetit, curé, et 
M. l'abbé P. Raymond, dans leur 
| allocution, disaient qu'il est bon 
de raviver le patriotisme des tra- 
| ditions canadiennes-françaises et, 
| comme le nrogramme l'annonçait 
| 


si bieh, ‘Hommage à notre belle 
| langue française”, 
| Félicitations aux élèves et aux 
| professeurs vour jeur travail et 
| pour cette soirée agréable. 
Partie de cartes 

La première d'une série de qua- 
tre parties de cartes aura lieu le 
dimanche ?5 février, à 8 h., 30 
|p.m. Venez en grand nombre en- 
courager la paroisse, 
| Cours 

Le nombre de ceux qui vien- 
nent aux cours de préparation au 
|mariage est maintenant rendu à 


Letellier 


“Maitre après Dieu” 
Les étudiants du collège de St- 
| Boniface présenteront cette pièce 
l'en trois actes de Jan de Hartog, 
dans la salle de Letellier, à 8 h. 
|p.m., le samedi 24 février, Une 
| erreur s’est glissée dans la chroni- 
| que de la semaine dernière quand 
| elle fut annoncée pour le 24 mars. 

“Maitre après Dieu” a été re- 
| présentée pour la première fois 
en français le 9 octobre 1948, au 
théâtre Verlaine de Paris. Les 
étudiants ont choisi cette pièce 
pour plusieurs raisons. D'abord, 
c'est une oeuvre dramatique bien 
faite, où l'intrigue, savamment 
conduite, soutient une action in- 
térieure très puissante, riche de 
valeurs humaines et spirituelles, 
lesquelles ont motivé encore da- 
vantage leur choix. Ils voient dans 
“Maitre après Dieu” le respect de 
la personne aussi petite ou oubliée 
soit-elle, l'énergie indomptable de 
celui-là qui veut bâtir une vie 
digne, malgré les difficultés et 
surtout un sens du spirituel par- 
ticulièrement juste. Sans doute, 
| l'inspiration religieuse se traduit 
sous une formule protestante. 
Mais elle demeure tout de même 
| authentique, elle est virile et dy- 
|namique, Bref, une oeuvre qui a 
| suscité l'admiration des étudiants 
et qui saura, ils l’espèrent, pro- 
voquer l'enthousiasme de tous 
ceux qui se rendront à Letellier 
pour 8 h. pm. le samedi 24 fé- 
vrier, 


Tous, nous aimons 
posséder quelque chose! 


Aujourd'hui, la plupart des gens veulent leur proprs 
voiture, leur propre maison et bien d'autres choses. 


Pourquoi cela? Même si chaque individu à une réponse per: 


sonnelle à cette question, elle se résume à ceci 


que, d'une 


facon ou d'une autre, chacun tire plus d'avantage des choses 
lorsqu'elles sont bien à lui. Vous pouvez être propriétaire vous 
AUSSI, Si VOUS, vos amis et VOS VOISINS VOUS donnez la main Les 
membres d'une Coopérative partagent de façon collective la 
propriété! |ls partagent aussi, les bénéfices! 


CO-OP 


Mme | 


LA LIBERTE ET 


Caisse Populaire 
| Le 12 février dernier s'est te- 
{nue à St-Jean-Baptiste l'assem- 


blée annuelle de la Caisse Popu- | 


laire, 150 membres avaient ré- 
pondu à l'invitation. On remar- 
quait parmi l'assemblée Mgr H. 
Lapointe, curé, M. l'abbé A. Cou- 
ture, M. Arthur Barnabé, M. et 
Mme Pierre Frossais et M. Geor- 
ges Forest, Dans le prochain nu- 
méro du journal, on donnera un 
|rapport détaillé de cette assem- 
! blée. 


Carnaval 

| “Carnaval, Mardi Gras, Carnaval 

“A St-Jean c'est tout un Festival 

% Chantons tous le joyeux 
Carnaval . . .” 

| C'est un fait. Il y aura un car- 

naval à St-Jean-Baptiste. Les da- 


mars. Lors des dernières assem- 
blées, de nombreuses suggestions 
ont été mises sur le tapis. Pour 
sûr qu'il y aura de nombreuses 
attractions et beaucoup d’'entrain 
| d'après les nombreux commentai- 
res qu'a suscités l'annonce du 
Carnaval. 

Des renseignements précis sui- 
ivront plus tard dans ce même 
| hebdomadaire. 


Le COMITE, 
Hockey 


Dans le calibre d'âge moyen 
(midget), plusieurs parties ont 


été jouées depuis les Fêtes. Ces 
jeunes n'ont eu, sauf une défaite, 
que des gains à leur crédit. Le 
jeune N.-Paul Fillion s'est signa- 
lé d'une façon spéciale dans cha- 
cune des parties, 

Aussi deux importantes parties 
de gouret ont été jouées les se- 
maines dernières chez les ‘‘Juvé- 
niles”. Nous, les jeunes de St- 
Jean-Baptiste, nous avons eu à 
défendre la ‘‘Molloy Cup Shield”, 
emblème du hockey juvénile, Un 
double défi avait été lancé contre 
nous par le club de Letellier, Dès 
la première partie, malgré l’es- 
prit défaitiste de quelques parois- 
siens, nous avons prouvé notre 
savoir“faire en les écrasant par un 
pointage de 8 à 5, Nos joueurs 
étaient sous l'habile direction de 
M. Noël Allard, Marcel Baril et 
| N.-Paul Fillion ont eu à leur cré- 
dit chacun trois points, tandis que 
J,-Paul Fillion et Léo Létourneau 
ont fait les deux autres. 

Mais voici qu'après cette pre- 
mière défaite, Letellier est revenu 


adversaires ont dû baisser pavil- 
lon devant l’ardeur de nos jeunes. 
En effet, sous la direction de M. 
l'abbé G. Dionne, vicaire, les jeu- 
|nes, cette fois encouragés par de 
nombreux paroissiens, firent su- 
bir à Letellier une humiliante dé- 
faite de 12 à 0, René Fillion y alla 
de quatre points, et Raymond 
Marion de trois, Ont fait chacun 
un point; Léo Létourneau, N.- 
Paul et J.-Paul Fillion, Denis Ma- 


rion et Richard Sabourin. 
| Félicitations à nos jeunes et 
{mention plus qu'honorable au | 


| gardien de but, Rénald Grégoire, 
|pour son dernier et magnifique 
| blanchissage , .. 
Résultat: Nous avons conservé 
a coupe Molloy tant convoitée, 
Un JEUNE, 


Bonspiel des dames 
Les vendredi et samedi 16 et 
17 février eut lieu le bonspiel an- 


nuel de curling des dames, Seize | 


| équipes y prirent part; le nombre 

à diminué cette année à cause des 
mauvais chemins et des nombreu- 
ses tempêtes de neige. Tout de 
même, des équipes de Sewell, 
Morris, Rosenfeld, Altona, Letel- 
lier et St-Jean-Baptiste furent re- 
présentées en ce bonspiel de trois 
compétitions avec quatre prix 
dans chacune 

Les prix furent offerts comme 

lère compétition: 1er prix, l'é- 
quipe d'Altona composée de 
Mmes Kilpatrick, Lespérance, 


Porter et W,. Thiessen;, 2 prix, 
l'équipe de Rosenfeld composée 
de Mmes H, Fricsen, A, Nickel, 


t E, Schwartz: 
prix, l'équipe de St-Jean-Bap- 
composée de Mmes Yvette 
Sabourin, Marthe St-Arnaud, Lu- 
cette Valcourt et Graziella Baril; 
de prix, l'équipe de St-Jean-Bap- 


G 
| 4 


tlet 
liste 


Hilderbrand « 


tiste composée de Mmes Lydia 
Bissonnette, Aurore Desautels, 
Juliette Vermette et Olivine St 
Amant 


2e compétition: 1er prix, équi: 


pe de Letellier composée de Mmes 


J, Gilmore, F, Jutras, Victor Ro: | 
| bert et E, Cadieux; 2e prix, équi- 
pe de Sewell composée de Mmes 
F, Recksiedler, A, Ritz, Agnes 
Schroeder et E, Recksiedlier: 3e 
équipe de Letellier compo: 
ée de Mmes Ida Leclair, Lily 
Delorme, Roger Gauvin et Hor- 
wwe Trudel: de t éauipe de 
St-Jean-Bavtiste omposée de 
Mmes Ovila Béra Alphonse 
Ber 1 David Fillion et Edmond 
…! 
Je npétition: ler f équ 
' te Mort posée de Mmes 
Fr, f Verna Irvine, Etht 
est ot Fd trvi ’ is 
c Le 1 | " Cr d 
imes F,. Dreser, D. Rempek, M 
Sehindel et M. He k é prix 


tes ont été fixées pour les 3 et 4 | 


à la charge, Encore une fois les | 


LE PATRIOTE 


équipe de St-Jean-Baptiste com- 


posée de Miles Aline Tessier et | 
Rose-Marie Beaudette, Mmes Al-| 
fred Roy et Denis Valcourt; 4e! 


prix, équipe de Morris composée 
de Mmes J. Coates, P. Bratford, 
M. Homenick et Mlle P. Berg. 

Au tirage des prix de la loterie, 
Mme Cécile Parent, de Winnipeg, 
fut l'heureuse gagnante du $10, et 
Mie E .Recksiedler, de Sewell, 
gagna la bouteille de parfum. 

Un délicieux banquet fut servi 
à la salle paroissiale le samedi 
midi par Mmes Georges et Aimé 
| Beaudette. Les tables et la salle 
furent / artistiquement décorées 
par Mme Lydia Bissonnette et sa 
| fille, Rose-Marie. 
Le diner terminé, il v eut quel- 
| ques chants et jeux où la gaieté 
let l’entrain régnaient. Les dames 
retournèrent toutes enchantées de 
leur bonspiel et des jolis et nom- 
breux prix offerts. 

KRermerciements 

Sincères remerciements à tous 
les généreux donateurs qui con- 
tribuèrent à faire de ce bonspiel 
un réel succès. Félicitations éga- 
lement à toutes les heureuses ga- 
gnantes des différentes équipes. 

Hockey 

Le samedi 17 février, les équi- 
pes de Rosenort et d'Aubigny se 
rencontrèrent dans une joute de 
hockey à St-Jean-Baptiste. L'é- 
quipe de Rosenort fut victorieuse, 
Un accident se produisit sur la 
glace et Ronald Saurette, fils de 
M. et Mme Edmond Saurette, 
d'Aubigny, fut transporté à l'hô- 
pital général de St-Boniface, Sou- 
haits d'un prompt rétablissement 
à Ronald, 


blonde. 


Tirage 

Le 14 février, la chance sou- 
riait aux trois heureux gagnants 
d'un tirage organisé par la classe 
de la 10e année, en faveur de la 
Marche des 10 sous et de la Croix 
Rouge. Le premier prix de $10 
allait à Marina Lafrenière, en 9e 
année, Je deuxième de $5, à Mme 
Arthur Chapellaz, et le troisième 
de $3 allait à Normand Tougas, 
élève au collège St-Joseph d'Ot- 
terburne. Félicitations à ces per- 
sonnes chanceuses! 

On rapporta en tout à la Mar- 
che des 10 sous un total de $17,45. 
Les élèves sont heureux à la pen- 
sée que cette petite somme addi- 
tionnée à celle des autres écoles 
aidera à quelques malheureux. 


Bonspiel 


Les vendredi, samedi et diman- 
che 16, 17 et 18 février, le Comité 
Sportif de l'école secondaire de 
St-Claude eut son bonspiel an- 
nuel, Dix-huit équipes participè- 
rent; huit de St-Claude, deux de 
Somerset, deux de Notre-Dame- 
de-Lourdes, deux de Rathwell, 
deux de Trehcrne, une d'Elm 
Creek et une de Haywood. 

L'équipe de Louis Gautron, 
Maurice Jobin, Marina Lafreniè- 
re et Alice Lambert remporta le 
premier prix de la première com- 
pétition, Les autres gagnants de 
de la première compétition furent 
René Tarko, de Notre-Dame-de- 
|Lourdes, deuxième prix; Warren 
|Kenyon, d'Elm Creek, troisième 


rix: mé C \ Da. | À 4 
prix; René Conte, de Notre Fe | six soeurs, Mme E. Assailly, Ma- 
PUX- lie (Mme P. Jeannotte), Florida 


me-de-Lourdes, quatrième 
Les gagnants de la deuxième 
|compétition furent: Robert Lati- 
mier, de Treherne, ler prix; Ro- 
Inald Rouire, de Haywood, 2e 
prix; Beryl Pritchard, de Rath- 
well, 3e prix; Larry Gates, de 
Treherne, 4e prix. 

Sincères remerciements à 


tous 


ceux qui ont participé au bonspiel | 


et félicitations à tous les 
gnants, Un merci spécial aux ma- 
gasins Jobin, Corel, Arbez, Ber- 


! 
| 


| 


ga- | 


nard, crémerie St-Claude et l'hô- | 


pital Bernard qui ont offert les 
| prix 

| Gouret 

| Le dimanche après-midi 18 fé- 
vrier, l'équipe de gouret de l'éco- 


Ile secondaire se rendit à Swan 


| Mme William Schlievert, de Flin | 


| 


| 


| 


Ces dames de Ste-Anne ont gagné contre un autre club de leur paroisse par “pile ou face”: | annuelle qui aura lieu le 23 mars 
de gauche à droite, Mmes A. Massicotte, KR. Cheévrefils, B. Trudeau et F, Tougas. C'est que les membres | 
| des deux clubs devaient participer à des noces d'argent ce soir-là et il fallait tout de même déclarer | 

des vainqueurs avant de se séparer. Une pièce de monnaie saute en l'air et voilà, le sort en est jeté. | 


(Photo Carillon News) 


LA . 
Sainte-Claire 
Mariage Faulhaber-Paul 

Le 3 février avait lieu le ma- 
riage de Mile Yvonne Paul, fille 
de M. et Mme Marcial Paul, à M. 
Hans Faulhaber, de Lethbridge, 
Alta, fils de M. et Mme William 
Faulhaber, Un souper intime réu- 
nissait parents et amis à l'issue de 
la cérémonie relig'euse: 


Mariage Larocque-Schlievert 


Le samedi 17 février, Mlle Lid- 
ney Schlievert, fille de M. et 


Flon, unissait sa destinée à celle 
de M. Armand Larocque, fils de 
M. et Mme Joachim Larocque, 

Durant la messe, les époux re- 
çurent la sainte communion et des 
cantiques furent exécutés. 

À 6 h. p.m., en la salle de l& 
Légion, un souper réunissait les 
nombreux parents et amis. 

Meilleurs voeux à ces jeune 
époux, 


Ofterbürie 


Jubilé d'argent 
de vie religieuse 


| suivent présentement les cours de 
| préparation 


| tint 
vendredi 16 février dans la salle | 


Lorette 


Statistiques 

En 1961, il y eut à Lorette 38 
baptêmes, deux mariages et Six 
funérailles. La paroisse 
239 foyers catholiques, 19 de p 
que l’année précédente 

Reunion des 
Filles d'Isabelle 

A la dernière assemblée men 
suelle de février nous avons cons 
taté l'absence de quelques-unes 
de nos soeurs, retenues à la mai 
son pour cause de grippe. Donc 
prompt rétablissement à ces da- 
mes: nous espérons vous voir à la 
prochaine réunion 

Soiree 

Plusieurs décisions furent pri-! 
ses, entre autres l'organisätion | 
d'une danse-masquarade pour le 
lundi soir 5 mars prochain. Un | 
bon orchestre fournira la mu- 
sique pour cette soirée récréative | 
et il y aura des prix pour les 
meilleurs costumes, Un goûter se- | 
ra aussi servi Venez en grand | 
nombre à cette veillée qui promet 
d'être des plus intéressantes. 

Don | 

On décida aussi de donner un 
don aux élèves de l'école secon- 
daire pour leur partie de cartes 


c +. 
us 


prochain. 
La réunion se termina par un| 
goûter et on se sépara toutes très 
heureuses, 
La REDACTRICE,. 


Cours 
Plusieurs jeunes de la paroisse 


au mariage donnés 
tous les lundis soirs au soubasse- 
ment de la cathédrale de St-Bo- 
niface, et qui sont très intéres- | 
sants. | 
Réunion des 

Enfants de Marie | 

Il y eut le dimanche 18 février | 
une réunion des Enfants de Marie | 
à l'école secondaire. On discuta | 
de nouveau le thème de l'année | 
qui est la charité et on proposa | 
un débat pour la prochaine réu- ! 


nion, 


de la Caisse Populaire 
La Caisse Populaire de Lorette 
son assemblée annuelle 


paroissiale, 11 y avait une belle 
assistance, ce qui prouve l'intérêt 


| des membres envers leur Caisse, 


M. J.-B. Grégoire, président, 
ouvrit l'assemblée par la prière et 
souhaïita la bienvenue à tous, M. 
Pierre Frossais, inspecteur des 
Caisses, et M. Georges Forest, 
propagandiste, étaient présents. 
Après la lecture des différents 
rapports par M. M. Therrien, 


Le samedi 17 février, des pa- | gérant, M. Aurèle Ross, du comité 
rents de M. et Mme Charles-B. | de crédit, et M. J.-B. Grégoire, 


Carrière se réunissaient chez ces | directeur, l'assemblée accepta le 


derniers pour fêter les 25 ans de | boni de 4 pour cent, 


vie religieuse de la Rév. Sr Del- 


, n n + | 
Les élections qui ont suivi don- 


vina Desmarais, S.G.M., soeur de | nèrent les résultats suivants: MM. 
Mme Carrière, Etaient présents, | Louis St-Mars et Laurent Desma- 


la soeur aînée de la jubilaire, la 
Rév. Sr Thérèse-du-Carmeil, 
P.MS.J. de St-Norbert, le R. F, 
Joseph Desrosiers, C.S.V., de la 
Maison St-Joseph d'Otterburne, 
les familles Léon, Alfred et Lau- 
rent Desmarais et M. et Mme Vic- 
tor Desmarais, tous de Lorette, et 
M. et Mme Fabien Desmarais, de 
Winnipeg. 

Mile Angèle Carrière lut une 
belle adresse appropriée et on 
présenta à la Rév. Sr Desmarais 
une bible et un chapelet avec 
étui, de la part de toute la famille, 
Celle-ci sut remercier avec émo- 
tion et aussi avec humour. La 
journée se passa dans une atmos- 
phère de franche gaieté. 

Pendant ses 25 ans de vie reli- 
gieuse, Soeur Desmarais se dé- 
voua surtout chez les malades; 
comme infirmière, elle fit des sta- 
ges à l'hôpital Taché et au Sana- 
torium de St-Boniface et est 
maintenant à l’infirmerie de la 
Maison Provinciale des Soeurs 
Grises à St-Boniface, 

La famille Desmarais désire 
offrir à leur soeur, belle-soeur et 
tante leurs sincères félicitations 
et leurs meilleurs voeux à cette 
occasion, 

. 
Laurier 
Deces 

Toute la paroisse fut consternée 
et bien peinée d'apprendre la| 
mort subite de Mme Ovide Ber- 
thelette, née Emilie Assailly, an- 
cienne enfant de la paroisse, sur- 
venue à Esterhazy, Sask., le di- 
manche matin 18 février, Tous se | 
souviennent de son caractère si| 
gaie et sympathique 

La défunte laisse dans le deuil, 
outre son époux et ses enfants, 


(Mme Alphonse Bouchard) et | 
Rosanna (Mme Alphonse Verley), | 
de Laurier, Yvonne (Mme Mc- 
Donald), de Winnipeg, et Andréa | 
(Mme A. Paquin), de St-Jérôme, 


Qué: trois frères, Octave, de 
Laurier, Albert, de Kenora, et 
| Alcide, de Dauphin 
Les funérailles eurent lieu le 
mardi 20 février à Esterhazy, 
Sask, 
Concert 
Un concert des plus variés fut 
donné les vendredi et dimanche 


Lake pour jouer la première par: | 


| tie des semi-finales contre Somer- | 


2 à O pour Somerset à la fin de la 

| deuxième période, l'équipe de St- 
Claude revint pour gagner au 
compte de 3 à 2 


Concours scolaire 
mardi 13 février, 


Le un con- 


set, Malgré que le compte était de | 


| 


cours pour l'abonnement du jour: | 


nal de la Relève, “Le Manifanc”, 


16 et 18 février par les artistes de 
Laurier, Le programme compre- 
n&it chants, pièces et comédies, | 
sous la direction de M, Rémi Bou- 
chard, M, Jacques Péloquin fut | 
maitre de cérémonies et prit part 

avec Mmes Elie Duruisseau et F 

Vanderbosh, à la pièce française 

Participaient à la pièce anglaise 

MM. Alain Bouchard, Elie Du 

ruisseau et Luc Gamache, Mme 

Henri Délaurier et F, Vander 

bogsh, ainsi que Mlle Rosita Délau 

rier 


On admira les costumes fééri 
[ques dans un numéro intitulé 
“Gay Nineties”, Y participèrent, 


fut mis en marche, Les deux con: | 


currentes, Hélène Rey et Diane 
se chargeaient de faire la publici- 
ité pour le journal, en étalant de 
nombreuses affiches dans le cor- 
ridor et l'auditorium, La concur- 
rente qui recevait le plus d'abon- 
nements était gagnante, Après 
auatre jours de publicité, Diane 
Cantin fut gagnante avec 26 « 
bonnements: elle recut le prix 
d'un dollar, tandis qau'Hélène Res 
avec 20 abonnements, reçut je 
prix de consolation, 28 sous, Ce 
t la plusieurs à l'a 


mcours stim 


bonnement du journal, Pour 

leux concurrent fut une ex 
érier aussi bien t n s«timu 
lant. Ceci donna done à St-Clat: 
le Gi ehbonnements À “Mar 

trance” 


Cantin, avec l'aide de leur comité, | 
Stella Molgat 


Bouchard, Théré- 
Cécile Duruisseau 
Lorraine Verley et 
Lucille Van Humberk, Mme Co 


Mmes Corinne 
ce Délaurier 


rinne Bouchard favorisa l'audien 
ce de quelques-unes de ses belles 
chansone, Félicitations à MM 
Adrien Gamache et Alfred Chat 
well, ainei qu'à Mme Paul Bou 
hard pour le courte participa 
tion 
Hockey 
La grande équipe de Laurier « 
onnu plusieur icce lernibre 
ment, remportant les tournois de 
Laur Plumne et SteR I] 
fa ñ rapporte aue le pro 
fi nné de cette localité ant 
léfails par benja t 
nt au ! 1 0 L 
Rosa ! 


rais, directeurs, Aurèle Ross, réé- 
lu au comité de crédit, et Léopold 
Grégoire, à la surveillance, 


M. Bernard Bohémier donna le 


rapport de la Caisse Scolaire, ce 
qui emmena une forte discussion 
sur l'importance des Caisses Sco- 


laires, Les parents sont les pre- | 
miers responsables à faire voir à | 


l'enfant comment préparer son 


avenir d'après remarques faites | 


par M. Georges Forest. Ceci lui 
donne l'habitude des vertus d'é- 
pargne et d'économie, le sens de 
la valeur de l'argent et de la pré- 
voyance, On organisera la relève 
des directeurs, soit en mai ou 
juin, afin d'être préparé pour le 
mois de septembre, ouverture des 
classes. Que les enfants en fassent 
une étude et qu’un 
choisi soit à la disposition des 
jeunes pour les stimuler et les ins- 
truire à ce sujet, Les enfants ne 
devraient pas retirer 
sans la signature des parents. 

M. Pierre Frossais remercia les 
gens de s'être rendus, ainsi que 
le gérant et les différents comités 
de leur excellent travail et du 
progrès de la Caisse, Il ajouta un 
mot sur le bienfait de la Caisse 
Scolaire, qui montre aux jeunes 
comment tenir réunions, minutes, 
rapports et les livres, Il fit re- 
marquer aussi que cette année | 


GAR 


| Springs, 


Assemblee annuelle | 
| 
| 


le | 


instituteur | 


d'argent | 


le 25e anniversaire de la 


marque 
Caisse. 

Pour terminer, M. le Président 
remercia les visiteurs des bons 


conseils reçus et on distribua aux 
assistants de jolies cartes-calen 
driers de la Caisse Populaire c 

Un succulent goûter termina là 
soirer 

Va-et-vient 

Mme Amanda Dupuis est reve 
nue d'un woyage d'un mois, où 
elle a visité son frère, M. Edmond 
Jeanson, en Oregon, E.-U., ses ne 
veux et nièces, les familles Savoie 
et Touchette, de Vancouver, ainsi 
que plusieurs amis 

M. et Mme Frank Grossman, de 
Vancouver, sont en visite chez 
leurs parents et amis de Lorette 

M. Lionel Marcoux, fils de M 
et Mme Urbain Marcoux, est ve- 
nu de Fort Carson, Colorado 
passer anniversaire 
de naissance avec ses parents; une 
fête intime fut organisée à cette 
occasion. Il est retourné continuer 
son entrainement de trois ans à 
Fort Houston, Texas 

Veillee 

Le Conseil Etudiant de l'école 
secondaire a organisé une fête so- 
ciale le vendredi 9 février, sous la 
direction des instituteurs. La dan- 


son 


|se commença à 8 h. p.m., et se 
termina à 11 h. 30 p.m. Après un 
| bon goûter, les jeunes retour 


naient chez eux, tous contents de 
cette soirée conduite avec entrain 
et ordre. Félicitations 


Prière à saint Jude 
apôtre des causes 
désespérées 


Pour taveur obtenue 


Saint Jude. apôtre glorieux, fidèle 
serviteur et ami de Jésus, le nom 
du traître Judas est la cause que 
vous êtes oublié par plusieurs. mais 
l'Eglise vous honore et vous invo- 
ue universellement comme patron 
es cas désespérés. Priez pour moi 
si malheureux qui vous implore: 
usez en ma faveur du'privilège qui 
vous est accordé d'apporter visible 
ment et promptement le secours 
nécessaire dans les cas sans espoir 

Venez à mon aide dans ce grand 
besoin affh que je r2çoive les con- 
solations et secours du ciel dans 
toutes mes nécessités, tribulations 
et soutfrances, particulièrement 
et que je bénisse Dieu avec vous 
et tous les élus durant toute l'éter- 
nité 

Je vous promets, Ô saint Jude, de 
me souvenir de cette grande faveur, 
et je ne cesserai jamais de vour 
honorer comme mon patron très 
spécial et de faire tout en mon pou- 
voir pour encourager votre dévo- 
tion 

Saint Jude, priez pour nous et 
pour tous ceux qui vous invoquent 
et vous honorent 

Ainsi soit-il 


| En reconnaissance 


our grâce oh- 


tenue et pour demander une faveur. | 
40-601-48P. 


Embellissez les abords 
de votre maison! 


Cultivez vos propres fruits! 
POUR 


* Arbres fruitiers 
* Petits fruits 
|| * Arbres d'ornement 
| + Fleurs vivaces 
+ Arbustes florifères 


Adressez-vous à la 
Pépinière St-Joseph 
OTTERBURNE, MAN. 


Un exemplaire de notre catalogue 
vous sera envoyé sur demarde 


AGE 


VICTOR GAMACHE 


Toujours au service de sa clientèle 


depuis 


27 ans 


à La Broquerie 


M, Victor 


Gamache 


fournit un travail garanti, 


Avez-vous 


des ennuis 


avec votre automobile, 


venez voir 


un expert 


qui remet promptement tout en ordre, 


Signales: 


HA 4-5225 


La Broquerie, 


COMMANDITAIRES 


Taxi — Arthur Baleaeën, tél,: HA 4 


-5321 


Epicerie, confiserie, assurance — Arthur Boily, tél,: MA 4.528] 


Transter — Gérard Tétrault, tél.: 
Caisse Populaire — Gérant: Eloi G 
H, 
Miel pur — Jean-Marie Mulaire, t 
Agent North Star — Albert Vieltau 
Môtel — Jeun Gauthier, tél 
Feed Mill) 


Magasin coopératit — Gérant 


Laiterie coopérative 


Mobile Feed Service —— Alphonse F 
Boulangerie Habitunt -— Joseph Mo 


Entrepreneur en construction — 


HA 45312 
agnon, tél,: HA 4-5238 
Rémillard, tél,: MA 4.5231 
él.: HA 4-5245 


re, tél,: HA 4-5373 


HA 4-5302 


Aimé Charriere 


tél,: HA 4-5328 
HA 45321 
HA 4.5319 


Gérant 


ournier, tél,: 


r'nandeau, tél 


Alix Simard, tél 


Le Broquerie MA 4.5282 
Ste-Anne GA 22-5590 


L_ + 


| 
| 
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| 


E] 


— 
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St-Bonifoce, le 23 février 1962 
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Les disciples de Thémis portent solennellement la toge en cour, mais ils s’habillent comm 
les autres mortels quand ils travaillent au bureau. L'on voit ci-dessus les trois membres d'un des 
bureaux de langue française à Winnipeg: de gauche à droite, Maitres Laurent-G. Marcoux, Armand 


Dureault et Robert-L. Bétournay. La jeune secrétaire est Mile Julie Laberte, aussi de St-Boniface. | 


Notre vie économique 


(Photo Studio Napoléon) 


Le droit se pratique au bureau 


et en cour, 


—— VII — Pourtant on aurait besoin d'un 

avocat bilingue au bureau des 

Perry Mason et auires “avO-|Terres et dans certains autres 
cats’”’ que la télévision rend p0- | départements du Service civil 


(fédéral et provincial), dans les 
grandes compagnies d'assurance 
| qui ont un rayonnement national 
comme la Great West Life, au 
Iservice de nos municipalités, de 
nos divisions scolaires, de nos 


pulaires montrent à leur manière 
qu'ils incarnent les défenseurs 
attitrés de la société contre les 
criminels, les amis de l'innocence 
contre l'injustice, les protagonis 
tes de la loi à observer ou à pro- 
téger. Mais on peut acquérir Une | hommes d'affaires, etc. “Expli- 
connaissance plus réaliste de ces | quez aux jeunes le but de notre 
hommes de loi, de leur prépara- | profession, le contenu de nos étu- 
tion académique à l'Ecole deldes, la variété des diverses spé- 


Droit, de leur entrainement pra-\cjialisations qu'offre notre tra- 
tique pendant les années univer- | yai] ” 

sitaires, de leur avai re Quatre ans d'étude 

au bureau ou en cour, 51 10n S | Le cours de droit exige une 


donne la neine de questionner les 
vrais avocats qui vivent “en 
chair et en os’ dans notre milieu 
Voilà pourquoi, pour vous mieux 
renseigner, nous avons consulté 
cette semaine l'hon. Alfred Mon- 
nin, juge de la Cour d'Appel, Me 
Louis Deniset et Me Laurent-G 
Marcoux 

Ils font partie du groupe émi- 
nent des juges et avocats franco- 
manitobains, qui comprend aussi 
S. H. Léon Bénard, juge du com- 
té de St-Boniface, le magistrat 
Henri Lacerte, de St-Boniface, 
Maîtres C, Prud'homme, greffier 


| période de quatre ans et il com- 
lprend parallèlement un cours 
| académique proprement dit à l'E- 
cole de Droit et une période de 
cléricature dans un bureau atti- 
tré. Les classes se trouvent au 
ÿe étage du palais de justice, à 

jinnipeg: il y a quatre salles de 
classe, une bibliothèque bien do- 
cumentée et les bureaux des pro- 
fesseurs de la faculté, tous des 
juges ou avocats aux titres juri- 
diques impressionnants, Les cours 
se donnent l’avant-midi, et le 
coût en est d'environ $400 par 


; s'en |année 
de la Chambre, L.-P. Roy, C.-E. L'étudiant est initié au double 
Champagne (Somerset), L Ré- | droit criminel et civil anglais. 
pe M PER Puass Lu Le premier a juridiction partout 
andry, tournay, F. AVAN- | sy Canada, mais at sébec le 
thay, R. Bétournay, A. Desautels, | Aroit FT st lon Fe le code 
R, Champagne, R. lrudel, M. de Napoléon. Dans les autres pro- 
Gelly, etc. Soit une vingtaine |,ices et donc au Manitoba, c'est 


parmi les 575 juges et avocats |}, Groit civil 


anglais qui est en 
du Manitoba, (En Saskatchewan, | 8 q 


ratveen her | force, Ce droit a un double fon- 
juges et avocats canadiens- | jsnent: la ‘common law”, d'ori- 
français se trouvent à Regina, | jne très ancienne, même obscu- 
Gravelbourg, Saskatoon, Prince-|re, et qui résulte de la fusion 
Albert, Carrot River, etc.) Is | j'éément divers (droit normand, 
affirment qu'il y a place pour| danois, saxon): et la loi de l'équi- 
plusieurs autres compatriotes | {4 ensemble de décisions des 
dans cette “profession très at-|Chanceliers qui tempère la loi 
trayante'”, En disant qu il n'y a | commune et la rend en quelque 
présentement que 4 ou 9 €lU- sorte moins brutale. À ce fonde- 
diants de langue française à l'E- | ent s'ajoutent les décisions des 
cole de Droit, pour constituer la juges à travers les âges (des 
relève, un avocat concluait tris- |? 
tement: ‘On manque nous aussi 


de vocations”, 


les 


précédents ont pris naissance; les 
statuts créés par les parlements; 
les règlements de certains bu- 
reaux administratifs (par exem- 
ple les règlements municipaux de 
Winnipeg et de St-Boniface); les 
amendements aux lois ou règle- 
ments, À remarquer qu'un an- 
cien étudiant du Collège de St- 
Boniface se trouve ici plongé dans 
cent ‘an- 


L'Agence de Voyages 
d'Eschambault 


a le plaisir d'annoncer le 


un milieu 100 pour 
er d £ | glais'', mais sa connaissance par- 
epart annue faite du français et du latin lui 
servira souvent, car de vieux 
pu mots latins et français (ou nor- 
|mands) se retrouvent souvent 
dans la terminologie juridique 


Voyage” 
Pélerinage 
de l'Ouest 
canadien 


sous la direction du 
R. P, À, Lemoine, O.M.I. 


— 6 PAYS - 
DURÉE 29 JOURS 


Départ: 11 juillet. 


anglaise 
Cas particuliers 

Naturellement, des connais 
sances générales, il passe aux cas 
particuliers. C'est ainsi qu'il s'a- 
venture graduellement dans le 
champ des lois de contrats, des 
propriétés, de l'équité, des testa- 
ments, du commerce, des corpo- 
rations, de taxation, des relations 
patronales-ouvrières; de la loi 
criminelle et de la procédure à 
suivre: de la loi constitutionnelle 
du Canada; de la loi internatio- 
nale; des lois du mariage, etc, A 
ce dernier sujet tout particuliè- 
rement, un étudiant catholique se 


doit absolument de connaitre 
iles lois de l'Eglise, Les avocats 
consultés ont tous mentionne 


qu'il y a 5 ou 6 ans, Mgr Pocock 
||convoqua les avocats catholiques 
Hotour: 11 nonut du Manitoba, au Collège St-Paul, 
et qu juge George Tritschler, 
dans une conférence magistrale 


INCLUANT rappela la position de l'Eglise 
: ntre le divorce, pourquoi elle 
| Rome, Lourdes, Paris reconnait parfois l'invalidité de 
| (el mariage, qu aucun avocat ca 
| ” tholique ne doit coopérer à ce 
| PRIX : Par avion reacte, qu'un divorce soit obtenu, et don 
| tout compris de à fortiori ne peut être l'avocat 
| ” : qui obtient un divorce pour son 
Winnipeg $ 00 client, mais peut s'opposer au 
et retour L divorce en prenant la défense de 
| utre partie en cause, ete, De 
fait, les pertes encourues sont sé 
P ' t'et | rieus mais non exorbitantes 
€ 1 gratuit, € |lcar, après tout, ces cas de divor 
4 1010 4 | ce ne représentent qu'un tren 
’ tième du travail professionnel, Et 
L'Agence de Voyages | sem affirme un des avoents 
, || consultés e refus de tels cas fut 
d E b 111 rs récompensé par d'autres 
schambault ours récompensé pi 
136, ave Provencher, $t-Bonitoce Systeme judiciaire 
Téléphone: Céder 3-3457 \u cours de ses études, en p 


Assurances pour autos, 


boteoux, maisons 
Cottoges, maisons de commerce 
et Assurances générales 
ou plus bes prix 


Goorges Hoisjoli 


chemin Pembine Téléphone: Globe 2 4724 


1491 


CO-OPERATIVE FIRE & CASUALTY CO. 


TUrner 8-7903 190, Madison et Portege 


Bureau 


cours supérieures, des cours d'ap- | 
pel, du conseil privé}, d'où les | 


pas seulement à l'écran 


du travail d'après-midi dans un 
bureau attitré, l'étudiant doit 
s'initier à jhistoire des lois, à 


l'art oratoire, et il peut faire ses 
premières armes dans la salle où 
ont lieu des procès fictifs. D’ail- 
ileurs, parce que l'enseignement 
est donné au palais de justice, il 
se familiarise avec les diverses 
cours de la province et du pays, 
au civil et au criminel: cour d’ap- 
pel, cour üu Banc de la Reine 
| ou d'assises, cour de comté, cour 


du magistrat de police, cour 
testamentaire (surrogate court), 
cour de l'Echiquier. Les deux 


premières ont juridiction crimi- 
nelle et 
que celle du Banc de la Reine, 
ayant la plénitude de juridiction, 
|peut en principe entendre toutes 
| les causes; ia troisième est à pré- 
dominance civile, mais s'occupe 
de cas criminels ‘’minimes”'; la 
quatrième est uniquement cour 
!criminelie, Le juge de comté, 
|nommé par Ottawa, est automa- 
tiquement nommé par la provin- 
| ce, juge de la cour testamentaire. 
La cour de l'Echiquier est une 
|cour fédérale ambulante, qui 
s'occupe surtout des questions de 
finances, par exemple d'impôt 
sur le revenu, 

Au cours de sa quatrième an- 
née, alors qu'il s'intéresse tant 
à la jurisprudence, l'étudiant 
doit préparer sa thèse qui lui 
obtiendra le titre de Bachelier 
ès Lois, Le sujet doit être approu- 
vé par le doyen de l'Ecole de 
Droit. À remarquer que Me Louis 
Deniset profita de l'occasion, à 
la fin de son stage universitaire, 
pour faire une importante étude 
comparée du code civil du Qué- 
bec et de la ‘‘common law’ en 
vigueur dans les neuf autres pro- 
vinces du pays. 

Il parait qu'au moins 50 pour 
cent de ceux qui suivent les cours 
de droit ne passent pas à la pra- 
tique privée proprement dite, Ils 
préfèrent une bonne position bien 
rémunérée dans lés services gou- 
vernementaux, avec les grandes 
compagnies, etc, Par exemple, 
| Me Alphonse Beaupré, natif de 
La Broquerie et ancien du collè- 
|ge d'Otterburne, chef d'escadril- 
Ile de l'Aviation Royale Cana- 
dienne, occupe un poste impor- 
tant dans la branche légale. Son 
| parfait bilinguisme, ajouté à ses 


[connaissances juridiques, expli- 
que sa grande popularité 
La pratique du droit 

Ceux qui se lancent dans la 


pratique privée peuvent travail- 
| ler seuls ou en groupe, Par exem- 
|ple, il y à à Winnipeg deux im- 
portants bureaux franco-manito- 
bains, sur la rue Main, chacun 
| ayant un personnel bilingue. Cer- 
tains autres avocats de langue 
française ont préféré s'inscrire 
dans des bureaux de langue an- 


! 


civile, mais on peut dire | 


Fr 


E 


u d t 


LA LIBERTE E PATRIOTE 


Inscription à l'Ecole Nationale 
de Théâtre au Canada 


Le directeur général de ! Ecole le Nationale de Théâtre, 1191. 
Nationale, M. Jean Gascon, as- rue de la Montagne, à Montréal 
sisté de M. Powys Thomas, di- Sur réception de leur demande, 
recteur artistique de la section l'Ecole Nationale leur fera par- | 


anglaise et de M. Jean-Pierre | venir le bulletin de demande d'au- | 
Ronfard, directeur artistique de dition, la liste des scènes à étre 
la section française, commence- présentées au cours de l'audition | 
ront au début du mois de mai et la date etle lieu où auront lieu | 
leur tournée d'auditions annuelle les auditions dans chaque ville | 
à travers le pays. Ils visiteront, où MM. Gascon et Thomas s'arré- | 
comme deux dernières an- teront | 
nées, toutes les villes importantes Le nombre d'étudiants est li-! 
du Canada, de Halifax à Vancou-  mité à 30 pour chaque année du | 
|ver La prochaine année scolaire cours d'interprétation et à 15 
commencera le 2 novembre pro- pour le cours technique. Les Li- 
chain et comportera trois années  mites d'âge des élèves du cours 
du cours d'interprétation et deux d'interprétation sont de 17 à 23 
années du cours technique ans. 11 peut cependant y avoir 

Le cours technique se divise en des exceptions. Lln'y a pas de 
deux grandes sections: a) la sec- | limite d'âge pour l'inscription au 
tion mise en scène pour les élé- |cours technique 
ves metteurs en scène et régis- Toutes les demandes d’audition 
seurs: b) la section décoration : doivent parvenir à l'Ecole Na- 
pour les élèves décorateurs et | tionale ava 20 avril 1962 
costumiers 

Les jeunes comédiens, met- 
teurs en scène, décorateurs, cos- 
tumiers, désireux de se joindre 
à l'Ecole et de se soumettre à 
un entrainement rigoureux doi- Souvenirs de Colonisation 
vent faire une demande d’appli- Il y eut trois gagnants aux ti- 
cation le plus tôt possible à l’E- |rages du concours de Souven 
mr ac de Colonisation de la Société St- 
Jean-Bapt de La Broquerie. 

coupon gagnant | 


ies 


La Broquerie 


Concours de 


N.-D.-de-Lourdes Premièrement, le 
du tirage de $5.00 porte les noms | 

Partie de cartes de Gérald et Gilbert Pineau, de | 

Le dimanche 11 février eut lieu | St-Claude, Man., qui se partage- 
une partie de cartes organisée | ront sans doute le prix. En outre, 
conjointement par les Clubs 4-H Mlle Marie-Jeanne Toupin, de 
| des filles et des garçons. Le prix | Ste-Rita, Man,, gagne le prix de 


d'entrée fut gagné par M. Rémy |$10.00 pour la vente de 25 al- 
Bosc. bims 

Mme Constant Dupasquier ga- Félicitations à tous les heureux | 
gna le premier prix de cartes | gagnants de cette série qui se ter- 


pour les dames. Le deuxième prix minait avec le mois de janvier 
fut gagné par Mme Henri Tichit, | 1962, et merci à ceux et celles qui 
et le prix de consolation par Mme | ont pris part au concours, de mê- 
Ghislain Vigier. Le premier prix | ME qu aux personnes ou aux ins- 
| de cartes pour les hommes fut ga- | titutions qui ont aidé à l'organisa- 
gné par M. Raymond LeMoullec. | tion ou à la publicité, tout parti- 
M. Velle gagna le deuxième prix, | Culièrement les maitres et mai- 
et M. Norbert Dacquay gagna le | tresses d'école, le poste CKSB et 
prix de consolation La Liberté et le Patriote, 

MM. Albert Deshayes, Gilbert D'autres nouvelles au sujet des 
Vigier, Mme Henri Tichit et Si- | Souvenirs de Colonisation seront 
mone Robitaille gagnèrent les | publiés plus tard. Que l'on veuille 
prix de bingo. bien surveiller les annonces à la 


| jardins 


M. Norbert Deleurme gagna le | radio et dans le journal. En atten- 
premier prix de la ‘’Tombola” | dant on peut toujours obtenir des 
($15), Mme Paul Sauteur, le 2e | renseignements ou se procurer 
[($10) et M. Jean Bérard le 3e | des albums au même prix et à la 


| ($5). Les vendeurs des billets même adresse: Souvenirs de Co- 
{chanceux furent Doris Perreault, |lonisation, Société St-Jean-Bap- 
| Charlotte Deroche et Norbert Bé-|tiste, La Broquerie, Man. 

rard. Ils reçurent chacun une ré- Election 


|compense, La boite-surprise fut 


gagnée par Hubert Dupasquier. lieu 


, Le jeudi 8 février avait 
| l'assemblée annuelle de la Caisse 


Un film en couleur . intitulé ! . 
“Royal River”, représentait le Populaire. Après la lecture des 


|voyage de la Reine Elisabeth et | rapports et les élections des offi- 
|du Prince Philip à bord du “Bri- |Ciers, M. Joseph Chabalier, ins- 
tannia”, le long de la “Voie Mari- | Pecteur des Ca s Populaires, et 
Îtime du St-Laurent, lors de son M. Georges Forest, propagandis- 
ouverture officielle en 1959. |te du Conseil de la Coopération 
[Quelques chants furent exécutés | du Manitoba, fournirent à l'assis- 
par des membres des clubs 4-H.|tance de précieux renseigne- 

La soirée se termina par un dé- |ments. M. l'abbé U. Lafond, curé, 
[licieux goûter, |encouragea les membres à conti- 
| Ü |nuer de travailler au progrès de 
Bonspiel des dames 


F |la Caisse. 
Le bonspiel annuel des dames Les officiers des divers comités 
[tenu récemment fut un succès. 


|sont: au bureau de direction, M. 
Voici les noms des équipes ga-|Louis Laurencelle, président, M. 
gnantes: lère compétition, ler | Armand Fréchette, vice - prési- 

rix, l’équipe de Mlle Berthe | dent, et MM, Eugène Verrier, Ai- 
!Weicker, de Notre -Dame-de-|mé Charière et Joseph Mireault; 
Lourdes, avec Mmes Marcellau comité de crédit, MM. Elas 
Roch, Henri Dupasquier et Irène | Gauthier, Gualbert Nadeau et Al- 
Crites: 2e prix, l'équipe de Mme | phée Kirouac: au comité de sur- 
Ida Roch, de Notre-Dame-de- | veillance, MM. Léo Nadeau, Al- 
| Lourdes, avec Mmes Lucille La-|bert Vielfaure et Alphonse Boily. 
frenière, Guy Durand et Gustave | 


en Iran \ Les heures de bureau sont, du 
| Vigier; 2e compétition, ler prix, | lundi au vendredi, 9 h. a.m. à mi- 


! l'équipe de Mlle Angèle Augert,|di et 1 h. p.m. à 4 h. p.m., ex- 
de  Notre-Dame-de-Lourdes; 2e | cepté le jeudi de 9 h. am, à midi 
prix, l'équipe de Mme Joseph | seulement, 


Frizzler, de Treherne; 3e compé- 
tition, ler prix, Mme Jeanne Des- 
hayes, de Notre-Dame-de-Lour- 
des; 2e prix, Mme Agnès Comte, 
de St-Lupicin. 

L'équipe de Mlle Berthe Wei- 
cker, avec Mlle Angèle Augert et 
| Mmes Marcel Roch et Irène Cri- 
tes, participeront au bonspiel des 
| dames de Portage-la-Prairie, qui 
commencera le 26 février, Bonne 
chance et bon succès, 


Malades 
Souhaïts de prompt rétablisse- 
ment à M. Jules Balcaen qui a 
fait un court séjour à l'hôpital, 
ainsi qu'à Mme A, Boily, hospita- 
lisée 


En suivant le chemin qui s'ap- 
pelle “plus tard’, on arrive à la 
place qui s'appelle ‘‘jamais”, 

Proverbe espagnol, 


RADIO SAINT-BONIFACE 


DIMANCHE | 1.30—Réveil rura | 1130—Vaises et 
3 145-Le trio lyrique mélodies 
8.55—Ouverture 2.00—Fémina 1200—Nouvelles, ferme- 
9.00: rare 2.15—Vies de Femmes ture O Canada 
AATRRES 230—Miss Music Hal 
dimanche 245-—Psychologie de ls VENDREDI 


9,55—Nou 


M. Clément Saint-Germain, ge- 
rant de l'édition chez Fides de- 
puis 1951, assume maintenant la 
direction des services de l'Intor- 
mation et des Relations extérieu- 
res. M. Saint-Germoin a son 
bureau dans l'immeuble Fides, 
rue Saint-Jacques. 


_ St-Malo 


In Memoriam 
A ja mémoire de la petite Ar- 


lette Gosselin, décédée le 7 fé- 
vrier, à l’âge de 9 ans 
Arlette, tu nous as quittés! Pe- 


tite fleur, à peine éclose, tu as été 
trouvée digne d’embaumer les| 
célestes! Le Divin Jardi-| 
est venu te cueillir oui, 


nier 


pour que ton passage nous laissât | 


|le souvenir de ton sourire, de ta | 


gentillesse et de ta constante bon- 


ine humeur 


Neuf ans sont vite écoul 
me sous la croix, n'est-ce p 
n'as jamais marché comme les en- 
fants de ton âge . mais ta belle 
intelligence compensait ton infir- 
mité, Tu es venue en classe dans 
ta chaise roulante et ta présence 
a donné l'occasion à tes camara- 
des de faire beaucoup de petits 
actes de charité, Comme ils t'en- 
touraient et t'aimaient, petite Ar- | 
lette! Du ciel, veille sur eux! Mé- 
me lorsque tu dus rester chez toi, | 
tu as continué à t'intéresser à tes | 
études et tu voulais que ta ma-| 
man te fasse prendre ta récréa- | 
tion, tout comme tu étais en 
classe! 

L'Esprit-Saint a müûüri ton âme, 
car consciente de ne pas être com- 
me les autres, tu trouvais toujours 
quelqu'un plus misérable que toi, 
Déjà tu comprenais l'oubli de toi- 
même, Ceux qui t'ont vue de 
près, Arlette, ont été touchés par 
ta délicatesse, ta crainte de pei- 
ner. Sans le savoir tu as rayon- 
né! C'est parce que tu: as accepté 
ta croix. En retour, Jésus a gran- 
di en toi. 

Chère enfant! De là-haut, veille 
sur tes parents qui pleurent ton 
absence, sois l'ange de tes frères 


si 


et de ta petite soeur, Continue à 
rayonner sur tes ÇCamarades. Ils 


| ‘Sautez 


CHEZ FIDES 


M. Jean-Paul Pinsonneault suc- 
cède à M. Clement Saint-Ger- 


ide St-Norbert, célébraient leur 


| 


| 


lau sous-sol de 


| 
| 


| 


|M. ! 


main comme gérant de l'edition. | 


M. Pinsonneault a fait partie du 
personnel de Fides de 1949 « 
1954, à titre de redacteur de 
MES FICHES, puis de LECTU- 
RES. I à son bureou € l'Imprime- 
rie Fides, rue de Gaspe. 


| ” 
essaye d'ouvrir une porie avec sa 


pipe. 
Encore une 

a fait vibrer 

te, et les 


fois, Roman Paley 
accordéon en artis- 
applaudissements lui 
ont assez dit l'appréciation de 
l'auditoire, 11 en fut de même 
lorsqu'il accompagna les garçons 
des 9e, 10e, 1le et 12e 
qui interprétèrent avec brio ‘Sur 
le pont du nord”. Marcel May- 


| |nard était guitariste. 
{mais tu as vécu assez longtemps | 


Roman passa au piano, tandis 
que garçons et filles de l'école se- 
condaire alternèrent en chantant 
mignonne Caecilia”, 
Pour clore ce festival, les filles 
Ja 7e-à la 12e année firent en- 


de 


|tendre, cette fois, à capella, ‘J'ai 


trouvé le nique du lièvre”, Ah! 
qui marierons-nous” et en final, 
‘Le Seigneur est mon berger”. 

M. le Curé exprima ses remer- 
ciements et félicitations, Il invita 
les garcons surtout à continuer à 
se faire entendre. 


Transcona 


Beénédiction de la 
nouvelle église 

L'ouverture officielle et la bé- 
nédiction de la nouvelle église de 
Notre-Dame-de-l'Assomption, 609, 
rue Léola, Tanscona, auront lieu 
le dimanche 4 mars, à 3 h. pm, 
et seront suivies d'une messe lue 
par Son Exc, Mgr M. Baudoux,. 

Viendra ensuite une réception 
dans l'auditorium de l'école de 
l'Assomption, de 4 h. à 9 h. p.m, 
organisée par la Ligue Féminine 
Catholique, Conseil de l’Assomp- 
tion. Les pionniers de la paroisse, 
ainsi que M. l'abbé H. Perron, 
curé, et la présidente de la Ligue, 
Mille H. Blais, recevront les invi- 
tés. Les membres du comité de 
construction et les syndics, MM. 
H, Poirier, U. Lamoureux, E, 


ont besoin de ton influence bien- 
faisante, 

Nous tous qui t'avons connue 
et aimée, Arlette, nous te gardons 
une place dans notre coeur et 
nous remercions Dieu de t'avoir 
mise sur notre route! Que ton 
exemple nous entraîne à accepter 
pleinement les divins Vouloirs, 


Festival de la chanson 


Le dimanche 11 février, 
jeunes des écoles élémentaire et 
secondaire présentaient une soi- 
rée de chants et de musique en 
l'honneur de leur dévoué pasteur, 
M. l'abbé D, Roy, 

Un bon nombre de parents et 
amis vinrent encourager les élè- 
ves, malgré le grand froid, 


Voici un aperçu du programme | 
de la soirée: un mot de bienvenue | 
| 


par la maitresse de cérémonies; 
choeur parlé, compliment des tout 
petits à M. le Curé; ‘Trois petits 
minous'', choeur de la 1ère année; 


“Je vais à l’école”, garcons de la 
£ 4e 1 

lère année; ‘Ma poupée”, fillet-| 

tes de la lère année, 

Ces petits ont fait honneur à | 
leur dévouée institutrice, Mme 
Hélène Arpin, par leur tenue, 
leur bonne diction et leur disci- 
pline, 


Mme Garand eut aussi un beau 


| succès avec les petits de la 2e an- 
Inée qui, avec entrain, présentè- 


rent une récitation mimée, ‘Mes 
dix doigts”, 
Que dire des élèves de 3e an- 


{née qui, sous la direction de Mlle 


Grégoire charmérent par leur 
sens du rythme dans une gracieu 
se ronde, 

Ils furent 
fillette de 4e 
re fit part de 


Lili, une 
dernié- 
Al 


suivis par 
année; cette 
ses résolutions, 


est à noter que Mlle Irène Gosse- 


nes de Ja 11e année avaient exer- 
cé une scène de ‘L'Avare', de 
Molière, mais l'acteur principal | 
manquant par suite de maladie, | 
on dut remettre à plus tard la 
présentation de ce passage inté 


lin, Ja Lili d'occusion, a très bien 
interprèté son monologue, Puis 
vint un intermède musical, solo 
de piano par Mlle Claudette Mar 
cotte 

Les 3e et 4e années firent en 
tendre ‘En passant par la Lorrai- 
ne’ et “Mon père a fait bâtir mai- 
son'’, Ces chants très bien rendus 
furent suivis d'une réchiation par 
in de Mile H 3reton, 
“Non, non et non! 

Deux de ja 10e 
firent entendre des solos d'accor 
déon, puis vint un numéro impro- 
visé par Guy Maynard, ‘Le 
de C Félicitations à Marc 
Gosselin mimique 

Soit dit en passant que les jeu 


élèves 


yrano 


pour sa 


ressant, 11 sera joué à la prochaine 
réunion de J'Association de Pa 
rents et Maitres 


Drapées de longues et amples 


tuniques blanche les jeunes 
[filles des 7e et fe années évolué 
rent gracieusement au son de ‘La | 
colline au Oiseaux Puis tlles 
firent assister l'auditoire À unt 
horégraphie espagnol 
La chorale de l'école élémen 
taire, composée des élèves de la 
Se À la Be année, se dépa a dans 
es chants harmonisé "Travail: | 
ne en chantant" et ‘La fleur au 
hapea Si t eur conti 
nue da jelqu années St 
Malo po à se tarcuer de sa cho 
r lé 
P rat eu ‘ 
| en irt 1 | ne 
! igemef t 
raté ‘ eut sir de 
‘ re à L e 
d'at + ‘ # f t d'a r 
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Lambert, G, Létourneau, N. 
Proulx et A. Lacroix, se chargent 
de faire visiter la nouvelle église, 

Tous sont cordialement invités, 


années, | 


| 


spécialement les paroissiens et les 


anciens paroissiens, 
FF s]i 
te- Amélie 
Malades 
Prompt rétablissement au bébé 
Gérard Moriaux, qui est patient à 
l'hôpital de Ste-Rose depuis le 17 
février, avec la grippe, ainsi qu'à 


M. Adélard Denis, s'étant fait 
opérer pour les amygdales et qui 


pour quelques jours durant la se- 
maine du 19 février. 

On espère que M. Jean Pinette 
est mieux maintenant, après s'é- 
tre fait extraire les dents la se- 
maine dernière, et avoir été pa- 
tient à l'hôpital 
jours durant la semaine du 13 fé- 
vrier, 
| Ça et la 

M. Roland Landry a passé 
quelques jours à Winnipeg, la se- 
maine dernière 

Mme Léopold Roussin et Je 
jeune Ronald, de Meadow Porta- 
ge, rendirent visite à MM. et 
Mmes B, Fitzmaurice et J, Mo 
riaux, chez Mme A, Roussin, et à 
Mme E, Landry, à Ste-Rose, 

M. et Mme Jos, Corbel, accom- 
pagnés de leur fille, Solange, et 


son fiancé, M, Albert Délaurier, 
se sont rendus à Portage le same- 
di 17 février, pour visiter leur 
fils, Antoine, patient à l'hôpital 
des enfants, Ils revinrent le môû 
me soir 

M, et Mme Pierre Desjardins 
et leur famille, de Laurier, ont 
lrendu visite à M, et Mme J.-L, 


| Corbel, le dimanche 18 février 

| Correction 

M, Georges Burelle, de Meu 
|dow Portage, est allé travailler à 
Thompson, Man,, accompagné de 


M. Jos, Verhaeghe, qui trouva 
un emploi à Le Pas et non à 
Grand Rapids, comme rapporté 


fut patient à l'hôpital de Ste-Rose | 


pour quelques | 
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NOMINATIONS 


St-Norbert 


M. et À J.-August 


d mariage € 
février, au milieu 


je parents et 


Ivers 
18 


messe speciale, Ceienree à 


Jh p.m., dans ! église paroissiait 
par M. l'abbé D, McDougall, n 
veu des jubilaires, fut suivie d'un 


thé préparé et servi par les Da- 
Ste-Anne à quelque 225 
dans la salle paroissiale 
l'église, mise à la 
disposition des jubilaires par M 
l'abbé A. Hébert, curé. 

On remarquait à la table d'hon 
neur les Rév. Srs Ferland et Mar 
coux, S.G.M., soeur et nièce de 
Mme Ritchot, respectivement, la 
Rév. Sr Corriveau, S.G.M., supé- 
rieure du couvent de St-Norbert, 
] ‘abbé D. McDougall, Mmes 
W. O'Shaughnessy, A. Durault et 
G. Cloutier, soeurs de M. Ritchot, 
le R. P. Germain, de la Trappe 
de St-Norbert, M. et Mme Louis 
Marccux, de Lorette, neveu et 
nièce des iubilaires 

M. et Mme Ritchot remercient 
tous ceux qui leur ont présenté 
de nombreux cadeaux, entre au 
tres, un téléviseur offert par les 
parents et amis, un châle à Mme 
Ritchot et une pipe à M. Ritchot, 
par les Révérendes Soeurs Grises 
Un merci spécial aux organisa- 
teurs et aux Dames de Ste-Anné 
pour leur dévouement à cette oc- 
casion 


mes de 
invites 


, 
St-Léon 

Le dimanche 11 février, les pa 
roissiens avaient le plaisir d'en- 
tendre M. Antonio Vielfaure, dé- 
légué de l'Association d'Educa- 
tion, 11 rappela tout le bien que 
fait cette organisation en aidant 
les franco-manitobains à mainte 
nir leur langue et en même temps 
leur foi. Dans l'après-miäi, on fit 
la perception. 

À l'issue de la grand messe du 
même dimanche eut lieu l’élec 
tion du nouveau syndic, M. Ur- 
bain Rondeau fut élu pour un ter 
me de trois ans, remplaçant M 
Antonin Jubinville, sortant de 
charge, Sincères remerciements à 
ce dernier pour son dévouement 
durant son terme d'office, 

Mme Raynald Labossière est 
de rétour chez elle après un court 
séjour à l'hôpital général de St 
Boniface, 

M. Cécil Lafrenière remet 
aussi des suites d'un accident sur- 
venu à son travail à Grand Ra- 
pids. 

M. l'abbé Lucien Roy, curé, est 
de retour parmi ses paroissiens 
après un voyage de trois semai 
nes à Québec, où il a visité sa 
mère malade, M. le Curé était ac- 
compagné dans son voyage par 
M. A. Grenier et Mmes Méo et 
Clément Labossière. 

60e anniversaire de mariage 

Le samedi 10 février, M, et 
Mme Ovila Rondeau, de Cardinal, 
entourés de leurs enfants et d'un 
beau groupe de parents et amis, 
se rendaient à l’église de St-Léon 
pour une messe d'Action de grâ 
ces célébrée à l’occasion de leur 
60e anniversaire de mariage, 

M, et Mme Ovila Rondeau (née 
Victoire Lafrenière) sont tous 
deux nés à St-Léon, où ils ont 
vécu de longues années, Ils sont 
Îles enfants des tout premiers co- 
| lons de la paroisse, MM, et Mmes 
| Jérémie Rondeau et Frédéric La- 

frenière, On dit que M, O, Ron 
|deau fut le premier enfant bap- 
tisé dans la paroisse, Les heureux 
jubilaires sont maintenant âgés 
de 82 et 84 ans, respectivement 
| Les paroissiens de St-Léon sont 
[heureux de leur offrir leurs plus 
chaleureuses félicitations 
Fête de M, le Cure 
C'était fête le dimanche 18 fé- 


se 


vrier, Dès 8 h. p.m., la salle pa 
|roissiale se remplissait à l'occa 
sion de la fête de M, l'abbé 1, 


Roy, curé, et en l'honneur de la 
Fierté Française, 

M, Réymond 
l'animateur de 
| programme fut 
|que, danses et chansons de folk 
lore, saynète, compliments à M, 
le Curé et deux tableaux repré 
| sentant ‘Les Martyrs Canadiens" 
Le tout fut bien rendu 

On fit la présentation des pri 
et dés diplômes gagnés au con 
cours de français, Les deux cou 
pes furent décernées à Miles Cla 
ra Labossière et Joanne Lafrc 
nière, 

Le prix du concours des Cheva 
liers de Colomb fut remis à Mlle 
Jocelyne Labossière, gagnante, 
par M, Roger Leblanc 

Deux fillettes, charmantes dan 
leur toilette de fête, présentèren 
[à M, le Curé un bouquet de roses, 
un bouquet spirituel et un cadeau 

M. l'abbé Roy, très ému, répon 
{dit aimablement et dit tout l 
bonheur qu'il ressentait d'avoir sa 
grande famille paroissiale réuni 
|autour de lui en un hommage d'a 
mour filial, et encouragea les pa 


était 
Le 


muUs] 


Labossière 
cetle soiree 
très varié, 


roissiens à bien parler la belle 
langue françaiéc 

La oiréc e clôtura par le 
chant de l'Association d'Educa 
tion, rendu par les élèves et par 
toute l'assistance 


A CKSHB 


les nouvelles 


de 7h.30à7h, 35 am, 


vous sont offertes 
avec les hommages 
de 


McGA VIN 


TOASTMASTER 


LTD. 


Vous connaitrez la suveur d'un vrai bon pain lorsque 
vous aurez essayé le pain Toastmaster, 5on goût exquis, 
sa mie fine et toujours fraiche, sa croûte dorée en font 
un chef-d'oeuvre de bodlanyerie, On trouve le pain 
Toastmaster dans toutes les bonnes épiceries. 


Halons ensemble! 


Suis-) je le gardien de mon frère? 
De pre ere faute d'A- chaque mis, GOUT Ines aChals à 
«+ porte dans son :crédit? Quel est le taux d'intérêt 
s de deux Cramnes réel Que je verse à (ous CEUX à 
. fus d atummet q Le Cons 
+ summer frere Un bon nombre serait bien 
F le serre d'est cons surpris d'apprendre Ce que pe 
0 ésrne Le entire dal emt coûter les achals à crédit 
L er à égolsme ma ne suff pes de connaitre Le 
4 son MIE NÉE aux d'intéré ndiqué eu con 
’ a tiré de ce bas-fond, en 'trat de ven par exemple 7 
nt sons F e Sauve des pour cen laut tenir compte 
De «. chez les mieux de la différence entre le taux 
[ ’ r à remplacé la écrit 17 pour cent) et le taux 
ne, et le don de soi, l'égoisme. effectif (de 12 pour cent en mon 
{ premiere blessure à lais- tant Dans le cas présent, la 
ta quand és ne inciina- différence serait de 5 pour cent 
ette première déchéan Voici les taux d'intérêt effec 
[ atrice sible en chacun et tifa que l'on rencontre ordinai 
naque rément ans le commerce les 
est Ab: n frere de autos neuves, 12 à 14 pour cent 
e Du ain de répondre es autos usagées 20 à 45 pour 
: e gardien de mon fre ent, les magasins à vons, 17 
_ n d'hommes, depuis | pour cent et plus: les autres, 12 
épéter a méme ques- à 30 pour cent selon les fournis 
n « garoen Le nerme espr eurs et le genre de Mmarcnan 
0 eus que la faim, le froid, ! dises 
alants ourmentent à ceux En empruntant à otre Laisse 
ont sar gris, sans vétement. : Populaire l'argent quil vous fa 
C : aux enfants q es- po acheter au comptant otre 
ef tre à U les infort Caisse Populaire ous permet 
és de la terre réponse n'est- d'économiser de $3.00 à $15.00 
e pa op souven a méme: pour Chaque $100 00 de marchan 
= ‘ e gardien de mon fre dises que ous auriez achetées à 
6 crédit La raison est facile à com 
e aft eL rop fréquente prendre est qua otre Caisse 
ne ‘ pas la cause de tant de Vous payez intérét seulement 
ffrance de alses, de tan pour le temps que vous avez lu 
fe privations, de conditions in- | sage de !l'argent, et non sur l'ar 
naines que on rencontre au gent que VOUS avez déja donne 
c le soi et le monde en Par conséquent, avant d'ache 
e! ter une marchandise à crédit 
d ant, la vraie réponse, les renséignez-vous aupres de votre 
rétiens la onnaissent tous | gérant ou de vos officiers, afin 
Airner le prochain comme $0 de savoir combien d argent vous 
éme [a] manque-t-il alors’ pouvez épargner en empruntant 
Précisément, de faire passer da- | à votre Caisse Populaire 
tage dans la pratique ce grand LEXIQUE 
commandement de l'amour du jé 
prochain Si tous s'efforçaient de Actif 
e faire la face du monde serait Ce que l'on possede, ce que 
ite transformée possede la Caisse Populaire. 
Chaque chrétien à sa part de Passif 
" mg A Rs ons R La Ce qui se doit, ce que la Caisse 
10 u 18810 Mnp1 n 
ahle, Et chaque refus brenlé Populaire doit. 
. : N.B Il faut remarquer que 
D'RPA OUr PR PRET des NOM- |] Caisse Populaire est une socié 
De Pre HA pr order hd 1v1 « et comme telle elle possède 
des biens, par exemple: l'argent 
Gant, Je Repas, AQU! Re. sise en banque. ler billets 
Ds 46 lit: Pod ga: 2 ke d'emprunts, les bénéfices, le 
d sttre l'épaule à la rode Et /0nds de réserve, etc Elle à aussi 
1e mettre épaule à là roue ñ les 


les parts sociales 
les comptes 


des dettes 


dans ce renouvellement indispen dépôts des membres 
£ s 8, 


at ni ] ai 1 le > , ne 

ps A sé ‘pe 40 rh ‘off 4 he à payer, etc, D'où l'ACTIF: ce 
A ñ1s OpPUIE j ses r " : 

MORE. 2 UpUe js %® qu'elle possède, et le PASSIF: ce 
membres jeunes et vieux un 
qu'elle doit 

champ d'action immense et de s ; 

rés nombreuses occasions de L'expression juste 


LA LTRERTE:E 


Le Pere Poul-À. Martin, «14. 


Fides de Montréal accuaillent ces jours derniers les gerents des 
succursales de Fides à Poris (Fronce) et à Edmonton (Albertei. 
Sur le phote, de gauche à droite: M. Les Duteult, de Fides- 


Edmonton, le Pere 
Fides-Poris et M. Victor-ÀA. Martin, directe 


Foul-A Martin, 


M. Duleult s'erréteit eu passage d'un voyage d'attaires aupres des 
Editeurs cotholiques de New York et M. Ritringer venait discuter 


sur place, divers problemes afte 


on France. (Phote Armour Landry) 


En Saskatchewan 


Intéressante soirée de Foyer-Ecole 
tenue à Prud homme le 8 février 


PRUD'HOMME La 


té 
vrier dernier, Foyer-Ecole (bran 
cne iTaNnÇaise nait ne auire 
reunion à jJaqueilé parlicipaient 
une Qquaranliaine qe personnes La 
programme, dés pius intéressants 
se déroula come suit: procés 
verba Mme Irene Rivard; mot 
du président, M. Herve Poilievre 
Les bonnes habDiludes 20 mem 
bres avec un animateur, M, Clau 
de Lebianc, chants folkloriques et 
religieux, la Rév, Mere t-Jean 
du-Calvaire: rapport du cours de 
personnalité, Louis Bandet; la 
langue parlée, M. Claude Le 
blanc; l'importance pour les jeu 
nes de poursuivre des eludes afin 
de se préparer une place dans la 
société, M. Laurier Lepage: pré 
paration pré-scolaire des enfants 
la Rév, Mére Robert-Marie 

Les conclusions tirées par l'au 
mônier, M. l'abbé Paul Carrier, 


furent suivies du goûter 
“Les bonnes habitudes 
ro présenté par :£s membres, était 


tres 


par le 


intéressant 
sujet 


presentalion 


e 


non 
irailé mais 


Dix 


Au Manitoba 


Somerset 


Remerciements 
Les élèves de langue française 
de l'Institut Collégial Richard de 


nume 


seulement 
dans 
personnes 


sa 
fi- 


Somerset, Man., tiennent à remer- 
cier chaleureusement les Filles 
d'Isabelle pour leur généreux 


prix lors de la collation des diplô- 


français qui eut 
l'auditor 
Sincères 


de tous 


lieu 


remerc 


le ven- 
ium de 
lements 


les éléves, 


._ Ste-Agathe 


pratiquer l'amour du prochain Non Oui 
Comment coûte le crédit? Chéque non certifié Chèque visé 
Chaque sociétaire des Caisses Clearing Compensation 
P laires pourrait se poser la La Fédération des Caisses Ca 
question suivante: Quel est le !nadiennes françaises du Manito- 
nontant d'argent que je paie, à ba, par Raymond Bernier. 
Notre Dame de Lourdes, Man, pour avoir un Etat français en 
le 15 février, 1962 | Amérique du Nord 
Monsieur En réalité, si on réfléchit un 
Comme Adulte Résponsable de peu aux implications que pre 
a Division Montagne et aussi sentent, d'un côté, la survivance 
comme institeur j'aimerais, mois | éternelle, et de l'autre, l'isole 
donner mon opinion sur | ment et la souveraineté eéven- 
‘ Marjorettes"' tuelle, on se trouve entre deux | 


J'aimerais savoir où Lecteur a Solutions de désespoir. Mais entre 


mes 

dredi 9 février à 
l'école 

de la part 

| 

| La Rév. Sr 
cile) 


me d'Afrique, 
Péloquin, 


Albert 


missionnaire 


Deux missionnaires 


Annette-Marie (Cé- 


de 
fille de M 


Notre 
et Mme 
assistante 


Da- 


des 


novices en Angleterre depuis mai 


1961, 
son 
au 


la 


février 


ancienne 
Kenya: 
Marie-Arlette 
Blanche aussi, a 
son obédience 
Par une 
Providence 
traient toutes deux à Rome 
et de là devaient faire le 


vovage dans 
les conduirait à leurs postes, 


La 
pêcha 
maud 


le, à 

Soeurs 

15 
Par 


bonnet 


el 


contre 


de 


sa 


la 


a été rappelée d'urgence à 


mission à Mombata, 


soeur, la 

(Annette) 
eu, réce 
pour 


elles se 


le inême av 


temperatt 
Mme 
assister à la 
fille 
Provinei 
Es 


ils ont eu 


recevoir € 


pendant quelques jours F 


soeurs 
un gr 


Rév 


la 


maAjIson 


leur LI 


Avant 


Montre: 
La Rés 
compAagnee 


ans 


et 
and 


son 


Sr 


bons 


ou 


Bouchard 


La 


revenus 


Nolette 


Bon 
curé 
mois 
sitera 
Israël 
Pérez 
ont cl 
che de 
pot 
mrane 


M 


1:181P112X 


cnez 
Mme 


en 
Rome 
Pendant 
Fran 


el 


lupaAt 


a aomiclie 
compte 


\ 


vos 


e de 
rnier 


OF 


M 


Mrne 


Sas 


Leger 


Sintères 


Henr 
“on 


Will 


{tr 


Ont 


Promis 


mMiaiAut 


silets e 


M 


récemmen 
Mme 
Reunion 


M 


u qu'on a deshabillé les ‘’Mar- deux désespoirs on peut toujours 
orettes” qu'ont apparu à la Re- | choisir. 
ève Manitobaine” (Je crois que | ARISTOBULE 
nous pouvions voir seulement que - - 
mains et face Toutes bonnes 
raditions originent en Europe Ste-Rose-du-Lac 
dit Lecteur! Cabarets aussi, je 
ppose! Moulin Rouge! Dames Auxiliaires 
Mon opinion est que Lecteur ! Le samedi 10 février, un thé, 
t-être jaloux parce-qu'il (elle) une vente de pâtisseries et une lo- 
e peut plus y être ‘’Marjorettes terie furent organisés par les Da 
Moi. toujours, je n'ai pas peur mes Auxiliaires de l'hôpital gé 
le mettre mon nom néral de Ste-Rose. 
Un lecteur Une paire de taies d'oreiller fut 
Raymond Le Néal gagnée par Mlle Evelyn Flower, 
et le prix d'entrée par Mme A 
NDLR, — Nous avons COM- | Pineau, Le tout rapporta une | 
menté cette question en page édi- | somme de $120 aux Dames Auxi 
tortale e 9 février liaires, qui désirent remercier 
"Fee celles qui ont contribué, soit par 
$t-Boniface, | d0né où en venant au fhé, 
le 11 février 1962 Bingo 
Les prix du récent bingo, dont 
M édacteur ! nl Hi 
les recettes allaient pour le cCur 
C'est le chiAleux qu evient ing, furent gegnés par les per 
1) A propos de la danse faut !sonnes suivantes: quatre prix de 
ire que bien des autorités pa- |! $5 chacun, par Mmes B. Farand 
rolamiales ne sont pas ai courant et Evariste Ladéroute M. Louis 
de rdre de Ia Sacrée Congré- | Flower, fils, et le quatrième, par 
tion  Consistoriale de 1951 : Mme B Farand et M. Buckman 
quel vous vous référez. Ou  Yee. Le 3e prix de $25 fut gagné 
ven elles ne s'en occupent pas M. Pete Vandenbosch. Après 
Dan ‘ leux cas que j'ai con cinquième partie on tira le 
es danses avaient lieu ré-! prix d'entrée et Mme B. Farand 
gulièrement dans ea salles pa ut encore une fois l'heureuse ga 
rnis ’ parochial ha Je me :enante. Les autres prix de $5.00 
fait dire aussi di v A sou- furent gnés par M. J. Jacob 
nt « des danses au soubasse Georges Vandenbosch, Mme Cur 
en de 1 ithédrale de St-Bo ly O£ M. Alain Boulbria (2) et 
face. Vi ez croire que je ne Mme Hervé Luxsier 
n \dalise pas faut bien Hockey 
‘ tinnsc sit leu quelque Les Rovals de Ste-Rose ont 
( ma e ne puis m'empé perdi \é partie d'exhibition 
À nl e différence énor contre le club de Grandview 
” té ec les sages Mar la semaine dernière par un 
d e point du moins compte de 10 à 3 Dans une « 
iie D d'une cathédra inde partie contre les Polices 
P | croulerait sur ses Montées de Dauphin, ils gagné 
on dangait dans ent par un compte de 8 à 3 
Tournoi de Nte-Rose 
. n question + tournoi de Ste-Rose ceite 
w inté ‘n première année fi sngné par un club de 
dernière édition. Laurier. Les ‘'Rovals” furent éli 
Fa être pris Au sérieux  minés dans leur premiere partie 
1 l ( actie par ce club victorieux de La 
p ne polé er AVE compte de 3 à 2 La 
clle des char vartie it trés animée nais on 
‘ s alors que préfère ne AS Alouter de com 
i l'as inceé 40 nentaires! Félicitations aux jou 
“k van est pot d « de La et 
vorte te malartiie Sept clubs on pris part au 
| ‘Ven »o offe tournoi, dont deux de Laurier 
{acot ‘une à deux de Ste Rose n de Rorke 
( itteur 1m fn \ de Kelwood et autre de 
part MeCre v. Merci à tous ceux qu 
| ‘ use à St-FBoni ‘o venus pour aider à faire de 
ira von marché celle journée n succés Sincéres 
( francaise te St-Boni remerciements aux Organisateurs 
e pourraient pas aur- tout apécialement à M. et Mme 
ndépendance du Qu H Rvder et Mme Deleai 1 <e 
k e donnerais sont dévoués d'une facon toute 
« « nie anéciale 


vé vend murntenant Se te 
Aver sont de un pat de eh jeune 

… dour shéelaltites hors ligrre 
NSÈES Mybrides du 
fhaus routeur Cornarsl CHE D 


. vrandeur CHI] mpoet 
gumme wioure, Pat 9075 
“ ,  PÉTUNI Métsnge Suprénme 
WMP, géants flrongés ot ondulés 
. en nt tortome , cum von 
tourner Pa #0 74 
” x Pétuniar he 1 
_… W. H, PERRON (! Ch : Meu-cu 
ARAINETITOR à PERIR 
LIN ROM LABFILE CHOMENET PQ Atoen à mouves: TEL MU !.1614 
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LE PATRIOTE 


HADIO GHAVELHOL he 


loce le ?3 tévrier 1962 


St _Bor 


Finale du Cours de Personnalité 


DIMANCHE 100— Radio-Jjournai, io ww Orcnestre 
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ne sur une phase du sujet à cou-  ?0—Un nomme et 1.45—Fantaisies SRE urna bon coeur lorsque se présentent | ne, des deux langues et de la cul 
vrir, tandis que dix autres pose- $gj5 Vie DA Fant Ne Cho 55 Car et M mdair es situations cocasses. Les coups |! ti française, meilleure legisla 
| e- 4 r 1.006— Neil Chot © + one " | spect de dr réa - 
rent ces questions aux Cconféren 9 30— Fémina où Léo : per 7 8 qu 400—Radio-Journa de maillet du juge, les hoquets et!1i0n, respect de nos droits, crea 
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AN # 12.060—Chronique sport 1.4ÿ—A votre santé l'aérogare aire discours de l'instructeur, et vous 
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M. et Mme Raymond Georget, ( ex pes i et fin 11.00--Musique de danse Cère et pénétrée d'une grande nom devant le public, à la pre 
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tèrent M. et Mme J.-B. Grimard, de Québec 8.40--Les Belles 8.00--Paysages de la Les élections de Vache-Ville | leur IAsLEUC gr, M Jean-Paul 
en fin de semaine 8.00—Radio-Journal de Lettres chanson I Pa HE FE # | Descoteaux, ‘Pour un coup d'es- 
M. et Mme Victorien Grimard | P-10—Cabaret du soir 9.30— Orchestre de 8.30 Créateurs du Æ procés qui vient de se ler- | S5j ce fut un coup de maitre," 
ESS de ages qui penche | Chambre XXe siècle miner a mis à jour une tare de la |! , à 
ont eu la visite de Mme Gérard |1906—Radio-Journal et 10,00— Festivals 9.30—Récital d'orgue société; mais il prouve autre cho | Noms des 36 eleves 
Boutin et de M. Edouard Boutin, nouvelles | Européens 10.00—Orchestre de «ei il don lIane l'importance accor { Voici la liste des élèves du 
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Gilles Ringuette à D qr er d 2 2.00—Chanson de Q'Canads, Où er | son développement, son orienta or paie da poste ‘ ie À pod 
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di soir, pour Moose Jaw 3,00 Radioe] gnass 11,00 Orchestre PE 4 pire . région métropolitaine réside non | Saxkatoon, Sadk 
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1 À Ar A D qe pr G + st P des malades 1245-—Piano Populaire 1100Musique pour toi de Montréa ç les contribuables Î vous etes 
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St-Bonitoce, le 


23 février 1962 


LA LIBERTE ET.LE PATRIOTE 


Une foule imposante rend un dernier hommage 


ZENON PARK 
di matin ? février, à 10 h., l'é- 
£lise parvissiale de Notre-Dame- 
de-la-Nativité pouvait à peine 
contenir les paroissiens et les gens 
des paroisses environnantes ve- 
nus rendre un dernier hommage 


ouvrir à son compte une épicerie 
q: il dirigeait depuis une dizaine 
| d'années 

Le service funèbre fui chanté 
par M. l'abbé Armand Arès, curé, 
assisté de M. l'abbé M. Van den 


Le mercre- dant quelque temps pour ensuite gratitude et leurs sincères mer- 


leur sympathie, soit par 

res de messes, spirituels, 
| tribus floraux, et prières, | 
| assistance aux funérailles, + 4 
| port moral ou services rendus | 


| 
|cis à tous ceux qui ont marqué | 


et offrir leurs humbles prières | Akker, curé d'Arborfield, et d'un | toute autre manière. Tant de] 


pour celui qui, dans une situation 
critique, oubliant son état de san- 
té, s'est dépensé jusqu'à ses der- 
niers moments afin d'assurer la 
vie à une quinzaine de personnes 
en danger de périr dans les flam- 
mes 

M. Armand Lalonde était âgé 
de 61 ans et souffrait d'une grave 
maladie de coeur depuis une dou- 
raine d'années, Il avait fait, au 
cours de ces années, trois longs 
stages à l'hôpital. Maire du villa- 
ge de Zenon Park, qu'il adminis- 
trait avec sagesse et dévouement 
depuis neuf ans, {l était réélu par 
acclamation pour un quatrième 
terme en octobre dernier 

Né à Penetang, Ont., le 24 mars 
1901, il vint avec ses parents, fré- 
res et soeurs en Saskatchewan en 
1912, à Tisdale d'abord 


quelque temps et à Zenon Park, 


où il a toujours demeuré. I! épou- ; 


sait, le 21 novembre 1922, Mlle 
Gflberte Hudon, et résida sur sa 
ferme pendant quelques années. 
11 dérnénageait ensuite au village, 
où il ouvrait un garage avec 
agence d'huile, Plus tard, il ac- 
ceptait la gérance du magasin Co- 
opératif, poste qu'il occupa pen- 


_ Prince-Albert 


Aviation canadienne 
Le fameux escadron des ‘‘Gol- 
den Hawks” de l'Aviation cana- 
dienne fera sa deuxième appari- 


tion à Prince-Albert le 13 juin | 
prochain, à moins d'avis contrai- | 


re, annonça le camarade G, Bris- | 
towe, vice-président de la bran- 


che locale de la Légion Royale | 


Canadienne. 


L'on se rappelle encore de l'ex- | 
citation causée en 1959 à l'occa- | 


sion du 50e anniversaire du vol, 
alors que ces brillants st auda- 
cieux aviateurs 
de l'acrobatie autour de cette ville 
et à l'aéroport local, devant des 
milliers de spectateurs 

Au Conseil de Ville 


accomplissaient ! 


| fils du défunt, Aurélien, étudiant 
au collège St-Jean-Vianney de 


Montréal, comme diacre et sous- | touchés et ont été hautement ap- | au 


|diacre, La chorale paroissiale 
qui fit les frais du chant, était ac- 
compagnée à l'orgue par la Rév. 


fils du défunt, conduisait le deuil. 
Les porteurs étaient six neveux, 
MM. Florent et Paul Lalonde, 
Maurice et Léo Sirois, Aurel Sou- 
ley et Laurent Fortier. MM. Jos. 
| Bussière et Julien Haudegand, 
| deux autres neveux, étaient pla- 
ciers et firent la quête, MM. Ro- 
| ger Hudon, un cousin, et Terran- 
ce Fedora, un neveu, s'occupaient 
du placement des véhicules du 
cortége funèbre, Les arrange- 
lments funéraires étaient sous la 


our | direction du salon mortuaire Hill 


de Tisdale. 

Le défunt laisse dans le deuil, 
outre son épouse, quatre filles, 
Yvette (Mme Roland Roy), de 
| Zenon Park, Thérèse (la Rév. Sr 
| Gilberte-Marie), de la Présenta- 
ition de Marie, de Green Lake, 
| Clémence (Mme Raymond Pou- 
lin), de Zenon Park, et Lucille 
(la Rév. Sr Marie-du-St-Esprit), 
religieuse de Notre-Dame-de- 
| Chambriac, de Ponteix; trois fils, 
Aurélien, du collège St-Jean- 
Vianney à Montréal, Rémi et 
| Jean, de Zenon Park, qui tous as- 
|sistaient aux funérailles, deux 
|gendres et une bru; onze petits- 
| enfants; quatre soeurs, Florestine 
(Mme Albert Marchildon), Elva 
(Mme C. Rancuurt), de Zenon 
Park, Laurette (Mme Paul-Emile 
Soucy), de Nipawin, et Cécile 
(Mme Léo Caouette), d'Arbor- 
field; deux frères, Léon et Omer, 
de Zenon Park; plusieurs neveux 
et nièces; trois beaux-frères et 
une belle-soeur, 

La famille reçut de nombreux 
témoignages de sympathie et par- 
ticulièrement des lettres 4 télé- 
| grammes de Son Exc, Mgr L. Mo- 
\rin, évêque de Prince-Albert; 
|l'hon. J, Diefenbaker, premier 


Le Conseil de cette ville a ap- | ministre du Canada; M. Lester B. 


prouvé la recommandation du dé- 
partement des travaux publics de 


| Pearson, chef de l'opposition à 
| Ottawa; M. Raynold Rapp, dépu- 


discontinuer l'usage de sel sur les |té du comté et membre fédéral à 


| bontés et de délicates attentions à ! 
(leur égard les ont profondément 


| préciées lors de leur récente et 

| douloureuse épreuve. 

| Ça et la 
| Mme Joffre Houle et MM. Jos. | 
| Rouleau et Richard Archer sont 
de retour de Saskatoon, où ils ont 
subi des examens médicaux, der- | 
| 


ement. 
A l'assemblée annuelle du dis- | naude. 


trict de l'école du village, le lundi 
soir 29 janvier, qui eut lieu dans | 
une des salles 
land Roy et Laurier McCrea, dont 
le terme d'office expirait, ont été 
réélus commissaires pour un nou- 
véau terme, 

Les Rév. Srs Marie-Claude et 
Marie-Alice, soeurs äe Notre-Da- 
me de Chambriac, de Ponteix, 


de classe, MM, Ro- | 


ont passé deux semaines en visi- | 


te à l'hôpital Notre-Dame, La! 
Notre-Dame-de-la-Charité 


ce moment en visité au couvent | 


M. Adrien April est parti après 


du Sacré-Coeur. | 


les Fêtes pour un voyage de quel- | 


ques mois à Montréal, où il visite 
ses tantes et leurs familles et des 
amis. 

Me Odile Bernard, employée 
au laboratoire de l'hôpital 
dale, passe ses fins de semaines 


rius Bernard, et ses frère et belle- 


et sa famille. 


| 


1 
} 


e Tis- | 


chez ses parents, M. et Mme Ma- | 


Périgord 


fs quimne jours 


de sa fille, Elsie 


, patiente 
à pital de l'Université. 


On es- 


| père qu'elle va mieux. 


teur à St-Front, a visité ses pa- 
rents, M. et Mme Henri Pate- 


M. Robert Choquette, institu- 
teur à l'école sé de Yorkton, 
a visité ses parents, M. et Mme 
Albert Choquette. 


Mme Analda Gaudet est en de droit de l'Université de Îa! 


visite chez ses fille et gendre, M. 
et Mme Arthur Schuman, à Mer- 
le, Sask. : 
M. Daniel Choquette est parti 
travailler à Bertwell, Sask. 
Naissances 


A M. et Mme Henri Pelletier 
est née une fille. 
M. et Mme William DesRo- 


d'Evron, de Trochu, Alta, est en |Ches est née une fille. 


| 


Le professeur Otto Lang, âgé 
de 29 ans, ancien élève du Col- 


lège St. Thomas More, vient d'é- 
itre nommé doyen du collège 


Saskatchewan. Bénéficiaire de la 
bourse Rhodes, le professeur O. 

reçut le d de bachelier 
en droit civil à l'Université d'Ox- 
ford. Il avait été reçu en droit 


[avec grande distinction à l'Uni-! 
Bt ar de la Saskatchewan en | 


53. Ses parents, M. et Mme O. 


{T. Lang, demeurent à Humboldt, 
|Sask. 


Mariage Ripley-Brülé bénit 
St-Brieux le 13 février 


x“ 


ST-HUBERT -— Le mardi 13 
février dans l’église de St-Hubert, 
Sask., à 2 h. p.m., eut lieu le ma- 


riage de M, Adrien Ripley, fils de | deux semaines visiter ses filles et | 


M. et Mme J. Ripley, de Kipling, 
à Mlle Cécile Brûlé, fille de M. 


Mlle Thérèse Perras est depuis 
|quelque temps employée à l'h6- 
pital Notre-Dame de Zenon Park. 

M. Marcel Turcotte, de Prince- 


et Mme G. Brülé. 
L'Heureux, curé, leur donna la 
bénédiction nuptiale, | 


La mariée, charmante dans une | 


M. l'abbé L. | 


| nièces, religieuses chez les Soeurs 
| Oblates. 
Mme M. Boutin est partie pour 


{leurs familles à Regina et Wolse- 
ley, 

M. Emile Gatin est en ce mo- 
ment à l'hôpitai de Whitewood, 
pour traitements, 

M. et Mme T, Leverick et leurs 


rues pour le reste de la saison. Il | Ottawa; M. T, C, Douglas, chef 
a aussi approuvé la vente de dix | du Nouveau Parti Démocratique, 


| George, C.-B, visite présente- 
ment sa mère, Mme Dorothée 
Turcotte, et ses frères et soeurs. 

| __ M. et Mme Alex. Guimont, de 
Pré Ste-Marie, visitaient derniè- 
rement leur fille, Mme Olivier 
Trernblay et ses enfants. 

Mlle Léa Bussière, de Vonda, 
| a rendu visite à ses frère et belle- 
! soeur, M, et Mme Jos. Bussière, 
| tandis que Mile Doreen Vaillan- 
court, de Vonda également, visi- 
tait ses parents, M. et Mme Nar- 
cisse Vaillancourt, ses frères et 
soeurs et ses amies. 


lots de 


“Crescent Heights” à lalet de l'hon. J, H. Brockelbank, 


compagnie “Houle Construction”. | ministre provincial de Regina, 


Jeunes musiciens 


Parmi ceux venus de l'exté- 


Parmi les 13 jeunes musiciens | rieur pour assister au service fu- 
de Prince-Albert qui. passèrent | nèbre, on remarquait M. Cliff 
leurs examens avec succès, on |Undershoot, surintendant de la 


souligne Je nom de Mlle Jacque- | compagnie 


line Dupuis, fille de M, et 
Albert 
année en théorie et harmonie 


Malades 


Pioneer Grain, de 


F me | Melfort; M. Paul-Emile Soucy et 
upuis, de cette ville, 3e | sa fille, Rita, M. et Mme Aurel 


Soucy, de Nipawin; M. Léo 
|Caouette et sa fille, Murielle, 


Mme A. Detilieux est retour- | d'Arborfield; M. Paul Lalonde, de 


née chez elle après avoir subi une 


Fox Valley; MM. et Mmes Julien 


grave opération chirurgicale à | Haudegand et Rosaire Bussière et 
l'hôpital de la Ste-Famille, Sa Mme André Bussière, de Vonda; 


santé s'améliore sensiblement. 
Mme Detilleux désire remer- 


[la Rév. 


Sr Marie-de-St-Joseph, 
soeur de la Présentation de Marie, 


cier les dames du Tiers-Ordre de | de l'académie de Prince-Albert, 


saint François pour leur beau 
bouquet spirituel, et celles qui lui 
envoyérent des cartes de prompt 
rétablissement. Elle remercie aus- 
si pour les visites et les prières 
offertes au cours de son séjour 
à l'hôpital, 

Mme Hector Detilleux, de Von- 
da, belle-soeur de Mme A. Detil- 
leux, est venue lui aider pendant 
quelques semaines, durant sa con- 
valescence. 

Mme Marie Boyer, âgée de 94 


ans, est de nouveau patiente à | 
l'hôpital à la suite d'une crise 
cardiaque. 

M. man LeHaye est alité 


chez lui depuis vendredi dernier. 
Il espère toutefois célébrer son 
90e anniversaire de naissance, le 
19 mars prochain 
Institut Collegial 

L'ouverture de l'Institut Col- 
légial de la Présentation de Ma- 
rie devait avoir lieu au mois d'a- 
vril, mais l'ouverture officielle 
sera remise au mois de septem- 
bre. Cette nouvelle bâtisse, au 
coût d'un million et demi de dol- 
lars, pourra accommoder 400 élè- 
ves 
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Téléphone: ROger 3-7441 
lrince-Albert Sask 


et me 


Dalziel's 
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[ALL AIE 


Téléphone 


qui accompagnait la Rév, Sr Gil- 


| berte-Marie, de Green Lake, 


Remerciements 


Mme Armand Lalonde et sa 
|famille désirent exprimer leur 


| Chevaliers 
de Colomb 


Conseil Pere L. Fouquet, 
no 3821, Vancouver, C.-B. 


Message du Grand Chevalier 

Le 29 mars, l'ordre des Cheva- 
Iliers de Colomb fêtera son 80e 
| anniversaire de fondation. Si l'on 
considère le bien tant 
que matériel fait par l'ordre au 
cours de cette période de 80 ans, 
uous avons tout lieu d'être fiers 
d'appartenir à cette organisation 
d'hommes de bonne volonté qui 
compte actuellement plus de 1,- 
100,000 membres. 

Activités catholiques 

Le président des activités ca- 
tholiques de notre Conseil, le frè- 
re Léo Desautels, rappelle à tous 
|que la communion mensuelle du 
11 mars, à la messe de 9 h, am. 
sera suivie d'un déjeuner-cause- 
rie, Plus de détails à ce sujet vous 
seront donnés à la prochaine réu- 
nion, mais dès maintenant on 
nous annonce ün conférencier de 
choix, On pourra se procurer les 
billets sous peu. 

Histoire de la Chevalerie en 

Colombie-Britannique 

Comme il a déjà été annonré, 
le secrétaire-financier, le frère 
J.-E, Audette, possède toujours 
un certain nombre d'exemplaires 
du livre donnant l'histoire com- 
plète de la Chevalerie en Colom- 
bie-Britannique, depuis sa fonda- 
tion jusqu'à maintenant, Ce livre 
est disponible moyennant la mo- 
dique somme de $1,00, Chacun 
devrait en posséder une copie, 

Nouvelles diverses 


Le Conseil est heureux d'an- 


noncer que le frère Roger Pélo- | 


quin a quitté l'hôpital et est 
maintenant en voie de complète 
guérison, à tel point que son ac- 
cident n'a pas diminué son en- 


thousiasme à joindre ln grande | 


[confrérie des gens mariés, Nos 
meilleurs souhaits de bonheur à 


l'occasion de son très prochain 
mariage, le 24 février, 
Le Conseil est également très 


heureux de souhaiter la bienve- 
nue au frère L, Hébert, du Conseil 
La Vérendrye, récemment trans- 
téré à notre Conseil 
Les frères suivants ont leur an- 
niversaire de naissance au cours 
de février: le frère Paul Gagnon, 
le 5 février: le frère Oscar Lai: 
selle, le 12 février: le frère Lau- 
rent Gilmore, le 15 février: le 
frère Paul Protin, le 19 février 
Appel du secrétaire 
Le frère J, Audette fait un ap 
pel à tous les membres encore en 
retard dans le paiement de leur 
cotisation, La majorité à déjà 
payé, mais il reste quelques re- 
lardataires, Notre secrétaire fi 
nancier insiste donc pour que, ai 
1 chose est possible, les cotisa 
payées pour une pé 
et même d'un 
faciiterait de beau 


ail de comptat é 


Lions soient 
ode 
Cela 


de six mois 


spirituel ! 


Au bonspiel annuel libéral 
Kelsey, tenu à Hudson Bay, une 
équipe locale de curling compo- 
sée de MM. Jean Courteau, Law- 
rence Wassill, Edmond St-Amand 
‘et Philippe Brisebois, a gagné la 
{compétition ‘“Pearson” et, par 
conséquent, le premier prix. 

En dépit du froid et des che- 
| mins remplis par la tempête, l'as- 
sistance était nombreuse à la cli- 
nique concernant les conducteurs 
de tracteurs, commanditée par la 
compagnie J. I. Case et leurs re- 
présentants locaux, M. J.-B, Was- 
sill et fils. 


Laflèche 


Funérailles 

Le jeudi 15 février avaient 
| lieu, en l'église paroissiale, les fu- 
nérailles de M. Henri Brière, de 
cette paroisse, décédé subitement 
le 12 février, à l'âge de 47 ans et 
[7 mois, 

M. l'abbé A, Moquin, 
chanta le service funèbre. 

Les porteurs étaient MM. Ray- 
|mond Brière, Raymond Poliquin, 
Marcel et Jérôme Packet, Peter 
Pilsner et Frederick Acorn. La 
| quête fut faite par deux anciens 
|syndics, MM. Jules Minne et Os- 
wald O'Neill, Les Chevaliers de 
Colomb formaient une garde | 
| d'honneur à l'entrée de l'église, 
Le défunt laisse dans le deuil 
|son épouse, quatre fils, Robert, | 
Jean, Emile et Pierre; trois filles, 
Lorraine, Claudette et Thérèse: 
| un frère, M. Albert Brière, de La- 
flèche 

M, Brière naquit à Billimum, 
Sask., le 22 juillet 1914, En 1926, 
ses parents, M. et Mme Joseph 
| Brière décédés, s'installèrent avec 
[leur famille sur une ferme au 
| sud-ouest de Laflèche, En 1941, 
| M, H. Brière épousait, à Wolse- 
ley, Mlle Catherine Pitre, 11 était 
un fervent chrétien, dévoué père 
| de famille, époux idéal, zélé Che- 
| valier de Colomb et venait d'ac- 
| cepter læ charge de syndic, 

A la suite des funérailles, un 
repas fut servi aux parents et 
| amis du défunt par les Dames de 
| Ste-Anne, Parmi les personnes 
venues de l'extérieur pour les fu- 
nérailles on remarquait Mme Clo- 
| vis Brière, M. et Mme Gérard 
| Brière, de Moose Jaw, M, et Mme 


| André Dubourt, M. Charles Gau- | 


curé, 


1 
| 
| 
| 


soeur, M, et Mme Marc Bernard 


longue robe blanche de dentelle 
et tulle sur satin, fit son entrée au 
bras de son père au son d’une 
marche nuptiale, Son voile court 
était retenu par une tiare de per- 
les et de paillettes et elle portait 


un bojiquet de roses rouges garni | 


de tulle et de ruban. s 
Mlle Geneviève Brûlé, soeur 
de la mariée, était fille d’hon- 
neur. Elle portait une robe courte 
de velours rouge, un béret de mé- 
me nuance et un bouquet d'oeil- 
lets blancs garni de tulle et de 
muguets, Le garçon d'honneur é- 
tait M. W. Adam, ami du marié. 

MM. Joseph Brüûlé et René Pa- 
quin agissaient comme huissiers, 
tandis que MM. René et Emile 
Brülé servaient au choeur. Mmes 
F, Couronné et A, Poncelet ont 
chanté l'‘‘Ave Maria” pendant la 
signature du registre, Mme Emile 
Gatin touchait l'orgue, 

Aussitôt après la cérémonie, les 
mariés et leur suite se rendirent 
à Moosomin pour se faire photo- 
graphier, 

Le souper chez les parents de 
la mariée réunissait une soixan- 
taine de parents et amis intimes 
dans une grande salle à manger 
artistiquement décorée. 

M. l'abbé L'Heureux porta le 
toast à la mariée, auquel le marié 
sut répondre gentiment en son 
nom et en celui de son épouse. 
D'autres personnes ont aussi ex- 
primé leurs voeux au jeune cou- 
ple, Une dépêche, venue de la 


| Colombie-Britannique, d'un oncle 


du marié fut lue par le garçon 
d'honneur, 

De nombreux cadeaux furent 
offerts aux mariés. La journée se 
termina par une soirée dansante 
à Broadview, où de nombreux 
parents et amis de St-Hubert et 
des environs ont voulu fêter les 
héros du jour 


Les deux grarnd-mères de la 


|mariée, Mmes H. Brûlé et H. Pa- 
quin, assistaient au mariage et au 


souper. 

Après un court voyage aux 
Etats-Unis, M, et Mme A, Ripley 
s'établiront sur une ferme à 
ling. 

Ça et là 

Félicitations à M, C. Nicolay à 
l'occasion de son 90e anniversaire 
de naissance, le 19 février, La 
veille, il fut fêté par son épouse, 
ses enfants et petits-enfants lors 
d'un souper de famille chez ses 
fille et gendre, M. et Mme A. Du- 
nand, Ses deux fils, Roger et Al- 
bert, et leurs familles sont venus 


|de Kennedy malgré le mauvais 


état des chemins 

M. et Mme A. Dumonceaux 
sont allés à St-Boniface assister 
à la profession religieuse de deux 


ee eq hope 


Sintaluta 


Assemblée paroissiale 
Le dimanche 21 janvier eut 


| vin, de Ponteix, les trois soeurs du | lieu l'assemblée annuelle de la 


| défunt, Mmes Burns, de Kinder- 
|sley, Allan et Beiver, de Wolse- 
| ley, une nièce, Mme Klein, de 


paroisse Ste-Hélène, M. l'abbé 
Léon Savoie, curé, fit la lecture 
du rapport financier, qui fut ac 


| Regina, plusieurs parents et amis | cepté par l'assemblée. 


de Mankota, Meyronne, Gravel- | 
bourg et Aneroid 
Sincères condoléances à la fa 
mille éprouvée, 
Remerciements 


II fut question de finir l'embel 
lissement de l'église à l'extérieur 
et À l'intérieur pour recevoir Son 
Exec, Mgr M, C, O'Neill, archevé- 
que de Regina, qui doit venir con- 


La famille Brière désire remer- | firmer au cours de l'été, 11 y eut 


cier toutes les personnes qui lui |aussi la nomination d'un nouveau 
ont témoigné de la sympathie à | “Yndic, M, Hercule Robert, rem- 
l'occasion de cette épreuve Un | plaçant M, Ken Krauchaar, sor- 


pour son dévouement 
Ca et la 

Félicitations à M. Ken Aubin | 
pour avoir accepté ja charge de | 
président de la Chambre de Com- | 
merce de Laflèche 

M. Gérard Forgues est 
|pour Toledo, Ohio, suivre 
cours de boucher 

M. le Dr J.-M, Morin et sa fa 
mille se rendaient à Winnipeg 
pour une fin de semaine | 

MM. Eugène Clermont et} 
Georges Vorhelst se sont rendus à | 
Hawaii par avion, pour des va- 
cances de deux semaines. 

Les Dames de Ste-Anne orga: | 
nisent une partie de cartes pour | 


parti 
un 


le 25 février, Tous sont les bien- 
venus 
Malades 

M. Hervé Lirée est hospitalisé 
à Laflèche 

M, Arthur Watievne est en] 
convalescence chez lu 

M. Alfred Jan est sous observa: | 


tion à l'hôpital de Gravelbourg 

M. N, Leclaire à subi une inter 
vention chirurgicale à l'hôpital 
de Gravelbourg, 


merci spécial à M, le Dr Morin | be > de charge, 


e 7 février, les Dames de 
l'Autel se rendirent chez Mme 
Louis Langenberger pour l'assem- 
blée annuelle qui avait été remise 
à case du mauvais temps, Après 
la prière et l'ouverture de la réu- 
nion par la présidente, le rapport 
financier fut lu par,la trésorière 


[et accepté par l'assemblée 


Il y eut l'élection des officiè- 
res, Les mêmes dames furent ré- 
élues par acclamation. 

M. l'abbé Léon Savoie, qui était 
présent, adresta la parole aux 
membres et les remercia pour le 


beau travail accompli au cours | 


de l'année écoulée et les encoura- 
gea à continuer ainal 
Va-et-vient 
M. et Mme Marcel Français 
sont allés à Regina pour affaires 
M. Hercule Robert est allé pas: 
ser deux jours à Regina, où il vi- 
sita sa famille 


M, et Mme Fred Dolter ont eu 
la visite de leurs enfants M, et 
Mme Junior Seaberley, de Moose 


Jaw, et M. #t Mme Bud Wrigth et 
leur fils, Dougie, de R en 


gina, 


| fin de semaine, 


| enfants et M. J. Boutin, de Bran- 


dimanche dernier, 
| 


| ne ttmtmemetemmreterenqne 


Ça et la 

M. Adélard Lefort, de Meadow 
Lake, Sask., est décédé récem- 
ment. Il est le père de Mmes Wil- 
frid Boutin, Roy Green et Vernon 
Tournat, de Gravelbourg. 

Invitation spéciale d'ecrire, le 
ler mars, à Radio-Canada pour 


don, étaient chez Mme M. Boutifi, | 


Lisieux 
Ca et la 

M. et Mme Henri Bouvier sont 
| actuellement en promenade chez 
des parents à Si-François et Elie 
Man 

Prompt rétablissement à M. Jo 
seph Chrétien présentement hos- 
pitalisé à Assiniboia. 

M. et Mme Gilbert Gauthier et 
leur bébé, de Gravelbourg, é- 
| taient en promenade chez des pa 
|rents, le dimanche 11 février 
| La partie de bingo qui eut lieu 
{le dimanche 11 février a été un 
|bon succès. Parmi les gagnants, 
on remarquait, de St-Victor, M 
l'abbé L. Rodrigue, MM. Léon 
Isabelle, Laurent Collin et Marcel 
Vaudrin et Mmes Léo Delorme et 
Henri Côté; de Rockglen, Mme 

de Scout Lake, Barry 

| Karst, 


Ë 


| de Willow-Bunch, MM. 
Emile Rondeau et Beausoleil; de 
Lisieux, Mmes Emilien Préfontai- 
| ne, Arthur Sabourin, Lionel La- 
montagne et MM. Richard et Ken 
Chilson, Lowen Panzer et Xavier 
Bouvier, 

Se sont rendus à St-Boniface 
{pour les premiers voeux de la 
|Rév. Sr Lucille Sabourin, le 14 
| février, M. et Mme Paul Sabou- 
irin, les Rév. Srs Forest et St- 
Pierre et M. l'abbé L. Poulin. 

Tous sont très honorés de la 
| visite des Rév. Srs Thérèse-Isa- 
belle et Lucille Sabourin qui sont 
| dans la paroisse pour quelques 
| jours. 
| Miles Vivianne et Lorraine Sa- 
bourin, de S‘:-Boniface, sont chez 
‘leurs parents à l’occasion de la 
| visite de leur soeur religieuse, 
| MM. Robert Préfontaine et Ju- 
{de Boulianne se sont rendus à 
Raymore le dimanche 11 février 
afin de prendre part à une partie 
| de hockey. 

. 
Willow-Bunch 
Va-et-vient 

M. et Mme Paul-Emile Piché, 
| accompagnés de Mmes P. Piché | 
let Joseph Bruneau, sont allés à 
|Gravelbourg le mercredi 14 fé-, 
vrier, y visiter des parents, MM. | 
|et Mmes Antonio Grégoire et Gé- 
|rard Piché. Mme J, Bruneau ren- | 
dit visite à sa fille, religieuse au | 
monastère du Précieux-Sang. | 

M. et Mme Paul Fournier et | 


|leur famille, de Moose Jaw, ont 
visité la famille Boulianne, ré-| 


cemment. | 
Mlle Maura Boulianne passa | 
quelques jours chez sa nièce, | 


Mme P, Fournier, à Moose Jaw, | 
dernièrement. 


M. Paul Boulianne est parti] 


# 


Chronique du Collège 
Mathieu de Gravelbourg 


10) temps libre: 11) cantine; 12) 
cinéma trois fois par semaine ou 
un feu de camp; 12) coucher. 
Nous avons terminé la quatrième 
semaine au camp avec un jeu de 
guerre qui durait jour et nuit 
pour trois Jours. 
Le retour à l'Ouest 

Après un mois au camp Sl-Al 
bert, Québec, nous nous mettions 
| en route pour l'Ouest. Nous avons 
|passé par Montréal, où nous a- 
vons couché et le lendemain nous 
sommes revenus jusqu'à Ottawa 
[D'Ottawa nous sommes descen- 
| dus aux fameuses chutes Niagara 
|Ces vataractes gigantesques sont 
lun des plus beaux spectacles de 
| notre voyage. Après une journée 
aux chutes Niagara nous avons 
descendu vers troit pour re- 
monter vers le Canada en passant 
le pont de Makinac qui sépare le 
lac Huron et le lac Michigan. La 
dernière partie de notre retour 


Vers l'Est — ete 1961 

Le but de notre voyage dans 
l'Est était de mieux apprendre le 
francais, surtout d'acquérir plus 
ie facilité dans la conversation 
française, Nous avons quitté les 
déserts arides de la Saskachewan 
le mercredi 22 juin 

Après une brève descente au 
Dakota Nord, nous regagnions le 
Canada. Arrivés près des frontiè- 
res de l'Ontario, nous nous som- 
mes aperçus soudainement en 
pleine forêt, parsemée de lacs, de 
rivières et de chutes. Une fois 
rendus àsKenora, nous avons vu 
pourquoi les gens appelaient cet 
endroit un vrai paradis. Il y avait 
lacs et arbres en abondance. Dans 
toute notre vie, nous n'avions 
vu autant d'eau dans une seu- 
le place. Ces lacs ne sont pas 
comme ceux que nous avons ici 
dans la Saskatchewan, mais des 
endroits purs et frais. Le lende- 
main nous étions rendus à Fort | est presque semblable à notre al 
Francis. Là, nous avons visité les | Jer vers l'Est 
moulins à papier, Après cette brè- | Conclusion 
ve visite nous avons fait un tour, En général nous trouvions que 
dans un yacht sur le lac Rainy. |les personnes avec qui nous nous 

Après avoir passé par Duluth, | sommes associés étaient de bons 
Sault-Ste-Marie et Sudbury-nous | compagnons, Nous nous sommes 
sommes arrêtés à Ottawa. Dans aperçus après quelques semaines 
un des édifices du Parlement nous que d'être associés continuelle- 
avons rencontré le grand-oncle de | ment avec des jeunes qui ne par- 
Robert Légaré, le sénateur Bou- | aient que le français nous aidait 
cher, qui nous a obtenu un guide | randement à apprendre à parler 
spécial pour nous faire visiter | ja langue. 
cette magnifique structure. Après Nous apprécions cette bonne 
presqu'une semaine de voyage |chance d'avoir été choisis pour 
nous atteignions enfin notre desti- | aller améliorer notre français et 
nation, le camp St-Albert près de | nous voulons remercier tous ceux 
la ville de Québec, | qui ont rendu possible cette enri- 

Au camp chissante et grande aventure dans 
Après avoir atteint Québec et | une autre partie de notre beau 


tle camp St-Albert, notre 


impression était que c'était une 
place ennuyante, mais nous nous 
étions trompés parce que le! 


remière | pays. 


Wayne SAVARD, 
Dennis FITZMAURICE, 
Michael KLEIN 

et Robert LEGARE. 


ip- | 


| demander la télévision française 
ten Saskatchewan. Si on veut la 
télévision française, on doit y 
voir, 

Félicitations aux dames de Ste- 
Anne d'avoir eu l'initiative de 
présenter des vues françaises, On 
espère qu'on en aura plusieurs à 
l'avenir, 

M. et Mme Roger Pittet sont 
partis à Winnipeg, pour assister 
au congrès des distributeurs 
“MacLeods”, 
| M, Alexis Deaust, de PARRe 
[était en promenade à Grave 
bourg, dernièrement, en route 
pour Ja Colombie-Britannique, 

M. André Turgeon, de Ferland, 
qui a été étudiant via lu- 
sieurs années au collège de Gra- 
velbourg, est entré au Noviciat 
des Pères Oblats, à St-Norbert, 


Deces 

Le 14 janvier est décédée à 
Edmonton, Alta, Mme Albina Su- 
|ter, soeur de Mme A. Alain et de 
ps Raymond Roberge, de cette 
paroisse, 
|_ M. Eugène Delisle et son fils, 
| Ernest, anciennement de cette pa- 
lroisse, sont aussi décédés, Les 
| doubles funérailles eurent lieu à 
! Notre-Dame-de-Lourdes de Mail- 
llardville, et les inhumations au 
cimetière de St-Pierre de New 
| Westminster, Sincères condoléan- 
|ces à ces familles éprouvées, 

Visiteurs 

:_ En visite à New Westminster et 
| Maillardville pour Noël étaient 
M. et Mme Pat Ducharme, de 
Fort Kent, chez leurs parents, M. 
et Mme Bellemarc et M, Paul 
Bellemarc, ainsi que chez M. et 
Mme A, Gaucher, 1ls sont retour- 
nés très enchantés de leur voyage. 

De passage chez M. et Mme 
Emile Morier, leur nièce, la Rév. 


la Rév. Sr St-Pie X, de Québec; 
elles se rendent comme mission- 
naires en Chine pour un stage de 
dix ans, 

M. et Mme Perreault ont eu da 
visite de leur fille, Mme Aker- 
|man, avec ses deux fils, de Port 
| Hardy, 
| Malades 
Mlle Alice Morin a fait un sé- 
pjour à l'hôpital Ste-Marie, M, Da- 

vid Tremblay est de retour chez 
lui après avoir 


à l'hôpital Columbia pour une 
opération 
| Naissance 

A M. et Mme Gérard Fatils est 


née une fille, Caroline, le ler jan- 
vier, premier bébé de l'année à 
{l'hôpital Ste-Marie, L'enfant re- 
|çut beaucoup de cadeaux. Félici- 
|tations aux heureux parents et 
[aux grands-parents, et Mme 
| A, Gaucher 
| Mariage 

Le samedi 3 février eut lieu le 
mariage de Mlle Colleen Arnott, 
de Trail, C..B,, à M, Léo Collins, 
flls de M. Henri Collins, de cette 
| paroisse, M, l'abbé M, Therrien, 
curé, célébra la messe de mariage. 
Les nouveaux époux habitent à 
INew Westminster 

Où et la 

I] n'y à pas eu d'assemblée 
| mensuelle des Dames Auxiliaires 
le mercredi 14 février, la prési- 
dente, Mme FE, Morier, étant souf: 
| frante 
| Les Darnes Auxiliaires ont ser: 
| vi un souper le samedi soir 19 fé- 
|vrier;, les recettes furent assez 
|bonnes, Les parties de caries du 
samedi soir seront remises À un 
autre jour 

Mme Perrault a passé quelques 
semaines chez sa fille, Mme Gé- 
rard Lamothe, à William's Lake, 
à l'occasion de la naissance d'un 
quatrième fils 


Le 18 février, les Dames de 
Ste-Anne avaient leur commu: 
nion mensuelle et l'assemblée 
aprés la imrase, où avait lieu l'é 


lection pour l'année 1982-83, Les 
mêmes ont élé réélues pour une 
autre année, 


New Westminster, C.-B. 


| Sr Marie-Goretti, et sa compagne, | 


pres six semaines | 


pour Edmonton. 

Mme L,. Couture alla visiter sa 
soeur patiente à l'hôpital des 
Soeurs Grises de Regina, derniè- 
rement, 

MM. Gaston Duperreault et I. 
Beauregard ont passé une couple 
de jours à Regina, dernièrement, | 
pour affaires. 

M. Euclide Bruneau est allé à 
Moose Jaw, le vendredi 2 février, 
pour subir un examen médical. 

M. l'abbé J.-A. Latendresse, 
curé, eut la visite de trois de ses 
nièces, Mmes V, Archambault, 
M. Quinn et N, Brien, toutes trois 
venant de Montréal. Elles arrivè- 
rent à Willow-Bunch le lundi soir 
12 février et retournèrent le lun- | 
di 19 par autobus jusqu'à Regina, 
de là elles prirent l'avion pour 
Montréal. M. le Curé, étant trop 
malade, n'a pu aller les conduire 
lui-même à Regina, 

Le samedi 10 février, M. Nel- 
son Boyer, Mille G. Lemieux et 
le R. F, Philip-John, EC. sont | 
allés à une assemblée des Institu- 
teurs Catholiques, à Moose Jaw, 

Mme Albert Martin et Mlle! 
|Irène Moulin se sont rendues à 
Regina, où Mme A, Martin rendit 
| visite à son mari, patient à l'hôpi- 
|tal des Soeurs Grises depuis quel- 
que temps. | 

M, et Mme Léo Fitzpatrick et 
leur famille ont visité leurs pa-| 
rents à Moose Jaw, récemment, 
| M. et Mme Maurice Raboud | 
| sont venus visiter leurs parents à 
| Willow-Bunch, les 17 et 18 fé- 
| vrier, 
|, M, l'abbé Lucien Rodrigue, de 
St-Victor, vint rendre visite à M. 
le Curé, le vendredi 16 février, I] | 
rendit également visite à ses pa- 
rents, M, et Mme François Ro: | 
drigue, 


| bres du choeur de chant. 


{la messe une fois par mois. 


camp, avec la centaine de gar- 
çons, est devenu très intéressant. | 
Il est situé à six milles hors de la} 


ville de Québec, pas loin d'une | : ; à 
petite chaîne Fr Man La semaine dernière, Constant 


Une journée au camp se passe | Lévesque distribua quelques 
à peu près comme suit: 1) la | OMS de nos Héros canadiens à 
messe; ©) déjeuner; 3) une joute | Chacun des membres de la Relè 
de balle-au-camp; 4) un bain|Ve. À la dernière réunion, nous 
dans la grande piscine; 5) diner: | aYOns commencé à exécuter le 
6) temps libre: 7) un jeu dans le | Projet qui consiste à nous faire 
bois: 8) un autre bain; 9) souper; étudier ces illustres modèles, Ro 
a a AB | ger Laberge parla! en faveur du 
personnage ‘Jacques Cartier”, de 
|Ssa vie et de ses divers voyages 
[au Canada. Il parla très bien et 
son discours fut bien exécuté, En- 
suite, Roger Vézina nous a entre 
tenu de Samuel de Champlain et 
comment il fonda la ville de Qué- 
bec. Marcel parla un peu vite 
mais il avait puisé à bonnes sour- 
ces, Moi-même je parlai de Fron- 
tenac et de ses aventures au Ca- 
nada, On me dit que je parlais 
Le défunt laisse dans le deuil | Vite aussi et je le crois, Gilles Bé- 
son épouse, hospitalisée à North |Chard causa de “Madeleine de 
Battleford depuis quelques mois, | Verchères”, de son aventure avec 
trois fils et six filles. les Iroquois et aussi de sa vie per- 
Les deux soirs précédant les | sonnelle, Je voudrais féliciter Gil- 
funérailles, le R. P. G. Roussel, | les parce que tout ce qu’il avait 
OMIJI, accompagné d'un bon | COmme notes, c'était trois ou qua- 
nombre de paroissiens, se rendit | tre mots, Gérald Gauthier est ve- 
au salon mortuaire pour y réciter | nu ensuite nous donner les bons 
le chapelet, et les mauvais points de nos dis- 
La messe de Requiem fut célé- | Cours. Il signala un défaut com- 
brée par le R, P, A. Mercure, | Mun dans la manière de se pré- 
OM. et le chant fut rendu par | senter: l'oubli du président et de 


le R, P, Roussel et quelques mem- l'auditoire. ’ ; 
Vivent nos héros canadiens, 


Robert BRACONNIER, 
Méthode, 


Condoleances 
Les élèves et le personnel du 
collège tiennent à offrir leurs sin 
cères condoléances au R, P, F. 


Nos heros canadiens 
à la Relève 


Meadow Lake 


Deces de M. Lefort 

Le jeudi 8 février à l'hôpital 
de Meadow Lake est décédé M. 
Adélard Lefort, à l’âge de 90 ans. 
M. Lefort naquit dans la provin- 
ce de Québec et arrivait à Gravel- 
bourg en 1909. En 1960 il vint 
demeurer avec son fils à Meadow 
Lake, 


Les porteurs étaient MM. Mau- ! 
rice Chailler, A. Beaubien, Léo 
Lussier, Paul Fontaine, Paul Pru- 
dat et Paul Poupart. L'inhuma- | 
tion eut lieu dans le cimetière lo- | 
cal. Sincères condoléances à la 
famille éprouvée. |Turgeon, OM. qui a élé affli 

Maison des vieillards |#é de la mort de son père. 

Le R. P. A. Mercure, O.M.I.,,! Toutes nos condoléances aussi 
aumônier de ‘Northern Pioneer | au R. P, L. Gauvin, O.M.I, qui « 
Lodge”, y distribue la communion | perdu son cousin, 
une fois par semaine et y célèbre Egalement, nous venons d'ap 
prendre la mort de la soeur du 
Au cours de la semaine du 4!R, P, P, Tétrault, O.M.I, 
février, une association de dames |  Prompt rétablissement à Ro 
organisérent une soirée récréative | bert Gamble qui a été blessé dans 
et on fêtait en même temps les une partie de gouret samedi soir 
noces d'or de M, et Mme Hassa, | Reviens-nous vite Bob, car les 
qui demeurent à cette maison | Juvéniles ont besoin de toi! 
pour vieillards Albert DEQUIER, 

Les vieillards organisent assez | - - 
souvent des soirées de cartes, bin- 
go, etc. ce qui les aide à pañser 
des moments agréables, 


. 

Radville 

Noces d'or 

Le 17 février, à 4 h, p.m,, pa: 
rents et amis assistaient à une 
|grand-messe chantée aux inten- 
tions de M. et Mme Blair Kim- 
ball, à l'occasion de leur 50e an- 
niversaire de mariage, M. l'abbé 
J, McKenna, de Weyburn, assis- 
té de MM. les abbés N. Marcotte, 
vicaire, et S, Ripplinger, de Cey- 
lon, comme diacre et sous-diacre, 
officiait, Quatre des petits-enfants 
des jubilaires servaient au choeur, 

Un diner familial fut servi au 
sous-sol de l'église par les dames 
de la L.F,C, Une soirée eut lieu 
en la salle commémorative, où un 
grand nombre d'amis présenté 
rent leurs félicitations aux héros 
de la fête, M. Joseph Carles, mai- 
tre de cérémonies, lut les télé- 
goes de félicitations reçus de 

gr M, C, O'Neill, de Regina, du 
lieutenant-gouverneur de la Suas- 
katchewan, l'hon, J, L. Bastedo, 
de l'hon, premier ministre du Ca- 
nada, M, J, Diefenbaker, de plu- 
sieurs députés de la Saskatche- 
wan, ainsi que de M, l'abbé E.-A 
Yandeau 

Une chanson sur la vie des é 
poux, composée par M, Cousin, 
ainsi que plusieurs autres chan- 
sons furent exécutées par les invi- 
tés, M, Jimmy Smith accompa- 
gnait au piano, Suivirent quel: 
ques danses carrées 

Un mobilier de salon ninai 
qu'une bourse furent offerts aux 
jubilaires par les parents et amis 

M, et Mme Kimball remercié 
rent en termes émus des beaux 
cadeaux reçus et de la belle fête 
organisée en leur honneur 

M, Blair Kimball, né au Nou 
veau Brunewick en 1848, fut un 
pionnier de Radville, J1 s'installa 
sur un homestead en 1908, 1] 6 
pousa Mile Marie Mulheron à 
Lakeville, NB, le 17 février 
1912, Cina fils et une fille sont 


nés de cette union 
Malades 
Mines Joseph Mazenc et Gérald 
|Claude, ainsi qué M. Valmore 
| Tremblay, sont patientes à l'hô 


| pital St-Joseph, | 


Déces de M, R, Sergent | 


Le dimanche 11 février, à l'hô- | 
pital Université de Saskatoon, est | 
décédé M. Robert Sergent, âgé! 
de 52 ans, à la suite d'une longue | 
maladie, J1 était bien préparé et 
avait recu les derniers sacre- 
ments, | 

Les deux soirs précédant lés fu- | 
nérailles, le chapelet fut récité au | 
salon mortuaire par le R. P, G, 
Roussel, OM, où une grande | 
foule s'était rendue, 

Le jeudi 15 février, à 10 h. 
a.m,, avaient lieu les funérailles, 
La messe de Requiem fut chan- 
tée par le Père G.' Roussel, 
OM. et le chant fut dirigé par 
le R, P, D, Lafrance, OM. Par. 
mi les membres du choeur de 
chant on remarquait les RR, PP 
J, St-Pierre et À, Rodrigue, 
OMI, Mme Weber touchait l'or- 
gue, Les RR, PP, À, Mercure et 
O Maillet, OM, étaient aussi 
présents 

L'église était remplie de pa 
rents et arnis venus rendre leurs 
derniers témoignages d'amitié, 
d'estime à celui qui était bien 
connu de tous, ayant passé la plus 
grande partie de sa vie dans cette | 
paroisse 

Les porteurs étaient MM Y 
Ducheseau, E. Pelletier, Agnew 
Porter, L, Carter et E, Gagnon, 

A l'issue du service funèbre, le 
R, P, Roussel prononça quelques 
paroles bien aDproprides, L'inhu- 
matlon eut lieu au cimetière 
Woodinwn de North Battleford 

Le défunt laisse dans le deuil 


ALORS VOUS 
DEVEZ ÊTRE 


La genre athlète! Fort, sûr 
de vous, aimant les sports 
d'extérieur et sivous écri- 
viez À quelqu'un pendant 
un satari en Afrique, vous 
inscririez naturellement: 
D L'adresse postale com- 
pléteetcorrectete 
votre Correspondant, 
B Votre propre nom et 
votre adresse de retour 
dans le Coin supérieur, à 
gauche M ET LE NUMÉRO 
DE LA ZONE POSTALE, 


son ver cina fils, ve pee Si VOUS ÉCRIVEZ À QUÉ . 
sents, ietor, obert, arcel, 
Paul et Maurice; son père, M BEC, MONTRÉAL,OTTA: 


WA, TORONTO, WINNI: 
PEG, OU VANCOUVER, 
Aidez-nous à accélérer 
volre courrier consul: 
tez les pages jaunes de 
votre annuaire de télé: 
phone pour renseigne: 
ments postaux compleis, 


Léon Sergent, de Meadow Lake: 
une soeur Yvonne (Mme Maurice 
Casgrain), de Prince-Albert 

Sincères condoléances à ]a fa 
mille éprouvée 

Départ 

C'est avec regret que les pa 
roissiens ont appris le départ du 
R, P, G, Roussel, OMI, curé 
qui vient de recevoir une nouvel 


le obédience, Tous lui souhaitent 

bonne chanre et l'aseurent de 

leurs prières == 
Bienven | nouves curé, le Eee 

R, P, D, Latrance, OM | Pme FF 


LE PATRIOTE 


LE COIN 


DES JEUNES 


310 concurrents, 


32 gagnants chanceux! + 


St-loan-Haptiste 


le plus beau des are, a+ 


quatre-v t-quin- 
4 par 7 part 


Retournons 
en arrière 


e 
Î 
| 


| 
| 


uest. Un homme debout 
; re£ vant ju M. Marcille 
hers ( t nr d 
it pr e qui se déroule 
Fi ( Le grand cor s ‘des villages de l'Ouest” est | jusqu'à l'horizon, une rivière qui 
terminé. Nous D franchement dire au'il fut un ‘succès, car | comme un cheveux d'arptit, glis- 
d « a É ce 1 « d'hert rte, et 
j'ai recu er 110 positic ne décrivant plus de différents ou HO RDS ve et des 
/ : sé à rbres qui, depuis plus de cent 
les « ages € Manitoba. de la Saskatchewan et de Alberta > t sur le côté est de la 
façade d'une largeur 
nme ÿ s l'avais pron es noms des gagnants qui 
été choisis a asard e site idéal”, de 
Irène Boisver 3 M. Marcille ]l me sem- 
: : ; déjà je vois s'élever St- 
Doris Joval., St € $3.00 4 
Jean-Baptiste. Le plus tôt possi- 
Denise Fontaine $1.00 ! ble je veux voir mon rêve pren- 
Fr enne Bohén ce $1.00 | dre forme 
Noëlla Grégoire année 51.00 M. Marcille n'avait-il pas rai- 
Jacqueline Gr s1.00 | son? Comme il serait heureux de 
voir St-Jean-Bapt m aint enant. 
Aline Bergevir $1.00 
A l'Ouest de la rivière, l'église, 
Michelle Wende $1.00 l'avait Pre M. 
Céline Leblanc, Vonda. Sask., 2e année $1.00 r la paroisse de- 
Evelvne Petit, Ile-de-Chénes, Man., 11e année $1.00 De s maisons co- 
Florian Ducharme, St-Laurent, Man,, 8e année $1.00 rÿ" w lonnent sur les ri- 
ves e i4 vière 
Rolande Ritchot, Aubigny, Man $1.00 Dès 1897 les clairvoyantes 
Mona Bruce, St-Laurent, Man,, 2e $1.00 | soeurs des Saints Noms de Jésus | 
Gladys Sauvé, Letellier, Man, 10e année $1.00 !et de pain t perçu l'impor- 
Wilfrid Grimard, Prud'homme, Sask., 11e année $1.00 | tance de St-Jean-Baptiste et sont 
À MS ar 4 { M EE 51,00 | venues s'établir atin d initier les 
Ronald Lavallée, St-Laurent, Man., 8e année $ eunes intelligences à la science et 
Anita Bouvier, St-Georges, Man. 6e année 51.00 | jeg jeunes coeurs à l'ardeur et à 
Jacqueline Leclerc, St-Adolphe, Man, 10e année $1.00 | l'amour patriotique 
Marilyn Lalonde, Makwa, Sask., 8e année $1.00 PT ro PAS WEUES He | 
y . ont ait progresser notre vulage 
Gu: \ard iniboia, Sas} $1.00 | 8 
juy Simard, Assiniboia a On y compte maintenant une 
Emile Sarrasin, Lorette, Man., 8e année $1.00 | banque, une Caisse Populaire, 
Marie-Germaine Laplante, Prud'homme, Sask., 11e année $1.00 ! des magasins, des garages, une 
Rhéal Jeanson, Lorette, Man, lle année $1.00 | patinoire et un cenire de curling. 
‘râre au hie " le tt 
Pamela Boudreau, St-Laurent, Man., 8e année $1.00 Grâce au bien qu'ils ont tiré de | 
, 2 tt 1.00 | ! ur éducation, ces hommes et ces 
aine t.Jes antiste anné si. Dre LÉ D 
Flaine Roy, St-Jean-Baptiste, Man., 10e année "77 | femmes, n'ont pas hésité à faire 
Marie-Thérèse Martineau, Vonda, Sask., 3e année $1.00 | ériger une belle école secondaire 
Jean Préfontaine, St-Pierre-Jolys, Man., 12e année $1.00 | qui fait notre fierté 
Georges Dufault, Ile-de-Chênes, Man,., 5e année $1.00 Lorsque vous passerez près de | 
Marguerite Landry, Lorette, Man. 12e année $1.00 St-Jean-Baptiste, arreez-V O US. 
Gi st.P Jolvs. Ms Montée $1.00 | Cela en vaut la peine, Vous ver- 
Lucille Gagné, St-Flerre-Jolys, Man., 1e anné Ÿ [rez comment M. Marcille avait 
Dolorés Georget, Saskatoon, Sask $1.00 | très bien choisi ce précieux petit 
Alâäin Hogue, Ile-de-Chênes, Man,, 12e année $1.00 | morceaux du tapis vert de 
| l'Ouest. Comme les pionniers a- 
J'enverrai sous peu les mandats de poste aux gagnants qui pour- | vaient raison d'user leur force à 


ront utiliser cet argent à leur guise 
vous pourriez peut-être en profiter | 


tous trés bien vous en servir 


Je suis sûre que vous saurez | 
1 


pour augmenter vos épargnes à la Caisse Scolaire. Pourquoi, ne pas 


me laisser savoir ce que vous en ferez 


tous les autres jeunes 


? Ça intéresserait certainement 


la tâche pour voir prospérer un 
village, 

Ce grain de sagesse, de volonté 
et de travail ardu que les pion- 
niers ont planté dans la terre de 
St-Jean-Baptiste s'est développé, 


| a crû et voici la moisson: St-Jean- 


Je désire féliciter les gagnants, ainsi que tous les non-gagnants. 


Vos compositions sont très intéressantes et je me propose d'en pu- 


blier plusieurs pendant les semaines à venir. Soyez certains de lire 


régulièrement la Page des Jeunes, vous y trouverez peut être la 
vôtre avant longtemps 
Quelques-uns des cousins et cousines ont oublié de dire en 


quelle année scolaire ils sont, 


ce qui m intéresse toujours, 


ainsi que 


ceux qui lisent les compositions publiées. La prochaine fois, vous y | 


penserez, n'est-ce pas 


» Vous seriez probablement intéressés de savoir 


que de nouvelles écoles ont participé pour la première fois au con- 


cours de Cousine Josette 


renté” des cousins et cousines, 
important 
sa lettre du 7 


mais 
février 


que j'ai 


1963 


Par exemple, 
Manitoba et d'Assiniboia en Saskatchewan 
et félicitations 
trouvé amusant: 
Enfin il faut bien rire dans ce monde, 


celles de St-Georges au 
Bienvenue dans la ‘‘pa- 
Un autre fait moins 


une jeune cousine datait 


De fait on rapporte que les gens ne rient pas assez de nos jours 


J'espère que 


vous êtes tous satisfaits de 
les compositions qui sont publiées cette 


Main- 


votre concours, 


tenant je vous invite à lire 
semaine. Encore une fois, à tous les concurrents, sincères félicitations 
pour un beau travail, 
COUSINE JOSETTE, | 
. ï basées | FRRRTEUE Nu: 
e à sentait , la construction d'un 
» D . 1 0 
Ste-treneri couvent, Ce labeur s'accomplit en 
ma jeune paroisse peu de temps avec la coûpéra- 


Ma paroisse est encore très jeu- 


ne, mais je dois admettre qu'elle 


a déjà connu de nombreux eve- 
nements, Elle commença par 
prendre le nom de Ste-Genevie- 
ve dès les premières années de 


son existence puisque la majorité 
des colonisateurs venaient de 
France et ils possédaient une très 
grande dévotion envers cetle pro 
tectrice 

Peu de 
des premiers 
fut achetée 
Elle servait comme chapelle les 
dimanches lorsque les Pères di 
Ste-Anne-des-Chênes parvenaient 
à se rendre dans la paroisse 


après l'arrivée 
une maison 
inhabitée 


temps 
colons 
et laissée 


Dès son début notre belle pa 
roisse augmentait de cinq à six 
familles par année, Les enfants 
grandissaient rapidement, don 
en 1908 une école fut bâtie et en 
suite bénite par Mgr Dugas, dont 
elle porte encore le nom ave 
fierté, L'année suivante, 1909, 
nous avons recu le courrier dans 
notre paroisse une IO01s par Sema 
ne. Les lettres étaient alors adres 
sées à Saltel, car le propriétaire 
iu burea e poste était un M 
Salt Encore aujourd'hui nous 
recevons des lettres marquées di 
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tion qui régnait entre les familles 
Déjà vers l'année 1940, les na- 


tifs de la paroisse commencerent 
à s'établir, Cela voulait dire plu- 
sieurs mariages et celui de mes 


parents s'entasse parmi eux, Dans 


ces années de bonheur et d'a- 
grandissement, il y eut malheu- 
reusement une ombre. La deu- 
xième guerre mondiale appela 


plusieurs jeunes gens mais ne les 


| chard 


| vier qui le possède encore 


|gres € 


tous vivants 
l'année 1946, M. Henri Ri 
l'ami des habitants, vendit 
à M, Conrad Bou- 
Il de- 
meure le propriétaire du seul ma- 
gasin de Ste-Geneviève 

Comme toute paroisse 
chrétienne, il y eut plu- 
sieurs prêtres qui collaborèrent 
bon fonctionnement du pro 
t de l'éducation, Nous en 
comptons déjà environ onze, dont 
Je premier M. l'abbé Paul 
Deschènes, nos braves Ca 
nadiens 

LC est n 

l em 

rois de 
bot entent 
tominent 


renvoya 


En 


pas 


son magasin 


dans 


aussi 


au 


{ 
est 


in di 


and honneur pour 
irer dans cette pa 
Geneviève, où 


et l'esprit chrét 


la 
en 


NU 


Êr! 


né 


Yvonne LEDET, 
12e année, 
de Lorette 


lair 


issiniboia 


petite ville prospère 
t dans 


la partie 
en 
Moost 


ante 


2,500 ha 


€, ! fete ns son 


annet 


3aptiste telle qu'il est. 
Denise COMEAULT, 
10e année, 
: SiVeag-Baptine, Man. 


Duc k Lake 


village sans égal 


Tant qu'à moi, Duck Lake est 
le seul village qui n'a pas son 
égal, en beauté, en popularité et 
en choses historiques, 

Duck Lake a été fondé en 
1873, Ce petit centre au début ne 
contenait que des Métis, parmis 
lesquels nous trouvons les fa- 
milles Dumont, Gardiepys, Ash- 
bys, St-Denis, Arcand et Paren- 
eaux. 

Dans les quelques années sui- 
vantes, d'autres familles nouvel- 
lement arrivées de la France vin- 
rent s'établir sur des homesteads 
qu'ils procurèrent pour quelques 


dollars, Parmi ces familles fran- 
çaises nous comptons les BjJan- 
chard, Kleine, Bonnet, Pézéril, 
Pogu et Dhuez 

C'est aussi dans notre char- 
mante paroisse que l'établisse- 
ment du ‘Patriote’ eut lieu en 
1910, Les bureaux d'imprimerie 
furent détruits par les flammes 
qui prirent la vie de deux -em- 


ployés, Ils furent rebâtis à Prince-, 


Albert, 
difficultés financières, 


mais à cause de quelques 
le “Patrio- 


e” fut unit avec le journal mani- | encouragée par ses 
| par 
| par 


tobain ‘La Liberté”, C'est ce 
journal que nous lisons encore 
aujourd'hui 

En fait d'histoire, Duck Lake 


est bien connu, car c'est ici que la 
révolution de 1885 eut lieu, Dans 
notre petit village, 
fièrement un musée 
maison était autrefois une prison 
dont ce servaient les policiers qui 


Que ce soit à l'écran du cinéma ou de la télévision, le film est une des grandes inventions et 


| merveilles du 20e siècle. Tout le monde visionne des films, s'en régale, mais de facons bien différen- 
Îtes. Car le film a un langage bien à lui et trop peu savent le comprendre. Ils ne voient le film qu’à 
|la surface. Mais d'autres savent y découvrir un merveilleux instrument de culture, de développement 
lartistique, de progres de la personnalité. Dans ce groupe se trouvent les 72 membres actifs du Ciné- 


|Club Pie XII qui, sous la direction de Soeur M.-Eugène-Avila, S.N.J.M., apporte un merveilleux com- 
|plément de formation intellectuelle et morale au programme scolaire des 9e, 10e et 1le années, à 


l'Institut Collégial St-Joseph. Dans la photo ci-dessus on voit, de gauche à droite, les responsables des 


|cinématographique, Charlotte Hébert, 


générale, Lynne Goebel, 


| divers comités du Ciné-Club des Jeunes: premiere rangée, Marie Saras, comité de la bibliotheque 
comité de ciné-documentation, Pauline Lajeunesse, présidente 
trésorière, et Jeanne Turenne, secrétaire; deuxième rangée, Kathleen Lé- 
|vêque, comité de télévision française, Patricia Dubé, comité de publicité et réceptionniste, Irma De- 


laquis, correspondante de ‘La Liberté et le Patriote”, et Annette Thorimbert, comité de tchniques. 


Ne paraissent pas dans la photo, Michele Guigne, vice- présidente, et Doris Bruneau, comité des films 


a l'ecran des cinémas. 


(Photo Studio Lyceum) 


Des jeunes ajoutent au plaisir de voir 
‘un film, celui de pouvoir le comprendre 


Plusieurs connaissent le Ciné- annuelle de deux dollars serait| Winnipeg, pour le plus grand 


Club Universitaire et le Ciné- 
Club des Adultes, si brillamment 
animés par le R. P. Jean-Charles 
Gagnon, S.J., professeur au Col- 
lège de St-Boniface. Certains es- 
pèrent la création prochaine d’un 
Ciné-Club à l'Institut Collégial 
Provencher, particulièrement le 
R. P. R. Hickerson et le R. F. 
I. Breton, S.M. Mais il ne sera 
question dans cet article que du 
Ciné-Club Pie XII qui groupe 
actuellement 72 élèves des 9e à 
lie années à l’Institut Collégial 


St-Joseph, sous la direction de 
la Rév, Sr M.-Eugène-Avila, 
S.N.J.M. 

Cette religieuse a compris 


qu'on ne peut négliger “l’éduca- 
tion cinématographique des jeu- 
nes”, et donc qu'il faut 
de quelque manière au A Fe 
me de formation intellectuelle et 
morale ‘‘la formation de la jeu- 
nesse en matière de spectacles” 
En agissant ainsi elle ne fait que 
répondre à l'attente de l'Eglise: 
“La Sacrée Congrégation des Re- 
ligieux a l'honneur de commu- 
niquer qu'elle voit avec intérêt, 
et estime particulièrement utiles, 
comme il résulte d'ailleurs des 
documents pontificaux, toutes les 
initiatives destinées à 
naitre les problèmes et les 
méthodes d'éducation en matière | 
de cinéma, à condition que ces 
initiatives soient réalisées avec la 
circonspection nécessaire et of-| 
frent les garanties requises. Par- 
mi ces garanties, on doit rap- 
peler, en ce qui concerne spécia- 
lement les débats cinématogra- 
phiques, l'observation des cotes 
morales données par les Offices 
catholiques nationaux de classi- 
fication, lesquelles, comme ce Sa- 
cré Dicastère l'avait souligné 
plusieurs reprises, ont valeur nor- 
mative également pour les par- 
ticipants aux débats cinématogra- 
phiques ,. 
Formation par l'action 

Soeur Eugène-Avila, fortement 
supérieures, 
le Père Gagnon, du collège, 
M. l'abbé Lucien Labelle, di- 
recteur de l'Office Catholique 
National du Cinéma de Montréal, 


la su organiser depuis 1958 un 
| Ciné-Club efficace et actif, Sur- 


nüus possédons | 
Cette petite | 


tout elle sait donner des res- 
ponsabilités aux jeunes, les for- 
mer par l'action personnelle. 
C'est pourquoi elle a fait naître 
Itout un ensemble de comités, 
dont les responsables expliquè- 
rent à quelques visiteurs, jeudi 
dernier, l'objectif et le travail 
propre 

D'abord, Michèle Guigné, vice- 


demeuraient ici, Dans cette reli- 
que, le dernier Indien qui s'est 
battu contre les Blancs et connu 
sous le nom de ‘‘Almighty Voice” 
fut emprisonné et attaché à un| 
pivot avec des cha;nes qui y sont 
encore conservées, Il faut vrai- 


ce musée pour admi- 
merveilleuses reli- 


ment visiter 


er toutes les 


et Jeanne Turenne, 
rappelèrent que 
tre but est avant tout d'e rer 
de nous familiariser avec la tech- 
nique de l'art cinématographique, 
afin de pouvoir davantage juger, 


présidente, 
secrétaire, 


lévaluer, apprécier un film, et 
ainsi nous rendre capables de 
choisir ou de rejeter ce que le 
{cinéma ou la télévision nous of- 
frent, Pour atteindre notre idéal, 
il fut convenu que nous aurions 


ques qu'il contient 
Tout prêt de notre paroisse se 
trouve un lieu de pèlerinage en 
l'honn de l'Immaculée Con 
ception, A cet endroit, le 16 juil 
let, nous nous réunissons tous en 
prière avi quelques dix mille | 
pélerin 
Nous sommes vraiment fiers de | 
nolre nouvelie école consolidée 
Je «suis sûr au'avec l'honneur 
elle nous apportera elle saura 
aussi soutenir la respectable ré 
putation que l'ancienne école «a 
établie; nous ferons notre possible 
pour assurer sa survivance 
Les gens de Luck Lake sont 
hanceux d'avo parmi eux les 
Soeurs de la Présentation de Ma 
e, Dans notre paroisse elles font 
les merveilles, Ce sont elles aus 
a nt responsables pour no 
tre éducation et notre formation 
catholique 
N possédor Aussi un poste 
de ! nf « | eat trés utile en 
r protégea contre les inren 
\ie En 1959 n nouvel hôtel 
‘ t t commodités fut 
bât Il € : fréquenté car 
n + entre les villes de! 
Prince-Albert et de Saskatoon 
N é ! e con pte en\ rom 
440 La Pa ceux | 
à ne nt dé le personnes 
invialse 1 | € ue sunes 
‘ ‘ e et da 
‘ parlent, Nous ne 
; que année de 
( Jean-Baptiste dan 
uch ké « 6 
à | } 
{ w PFLLETIFR 
ét 
Duck Lake, Sask 


des réunions d'étude ou de tech- 
nique une fois le mois, que nous 
trouverions un film de choix une 
fois Je qu'une cotisation 


LEGAL 
village très moderne 


mois, 


Legal est situé au nord d'Ed 
monton, prés de la ville mais as 
*ez loin pour jouir des avantages 
de la vie de campagn 


Il tient son nom de Mgr Legal 


Un de ses pionniers-fondateurs 
est mort quelques années passées 
à l'âge de 98 ana, 11 nous parlait 
du temps où il avait vu les loco 
motive vuvertes, transportant les 
passager à la ville, Le 1 inc 
change due ment ave lé 
pt rés à! effectuant park it 
A le annee 1 h £ 
ses de bâties ici. L'église 
elle t édifice élevé pour 
à grande gloire de Die 
| L tre 1 AL rre 
[ ‘ ré 1 
” 
‘ ( ts 4 n 
t L LL 
ee Co lee . 2 un 


inclure | 


faire con-| 


a | 


"no- 
| 


requise pour défrayer les dépen- | profit 


Cette cotisation de 5$2.00| 
perrnet à peine de joindre les 
deux bouts, selon la trésorière 
Lynne Goebel, car il y a le loyer 
des films, les achats pour la bi- 
bliothèque, les abonnements à | 
diverses revues et fiches, etc. 
Mais une administration excel- 
lente permet d'accomplir 
merveilles avec l'argent dont on 
dispose . ,, et quelques cadeaux 
imprévus. 


ses” 


Vive la publicité 
Patricia Dubé, dirigeante du 
comité de publicité et réception- 
niste, 
nonce les films (la date, le genre, 
É cote morale, etc.) par le moyen 
d'affiches placées en divers en- 


| d'explication individuelles, par 
des cartes d'invitation aux pa- 
rents et amis des membres, Ce 


{sont les réceptionnistes qui pren- 
inent note du nombre de mem- 


tion et qui s'occupent des cotisa- 


tions.‘ 

Les membres du comité de 
technique, dit Annette 
bert, ont à préparer la salle où 
|le film sera présenté, c'est-à-dire 
[à installer l'écran, à 
|la salle, à préparer le projecteur, 
letc. Pendant la représentation, il 
| faut s'oc cuper des lumières et, si 
|nécessaire, prêter main-forte en 
| cas de coupures ou de défection 
| dans le film, Les membres de ce 
comité reçoivent des leçons spé- 
|ciales de ‘‘projectionnisme’”, qui 
{font oublier les humbles tâches: 


jecteur après la représentation, 
[nettoyer la salle, etc, 

Le comité d'information a une 
[triple t tâche, D'abord, selon Do- 
(ris Bruneau, un groupe s'occupe 
de trier et d'apposer les fiches 
de films au tableau d'affiches, 
|dans un endroit où toutes les 
élèves passent souvent, Ces car- 
tes indiquent la cote morale et 
donnent un résumé du scénario, 
une appréciation artistique et mo- 
rale, On renseigne ainsi les mem- 
bres sur les films qui sont à l'é- 
cran des cinémas du Grand-Win- 


{Catholic Preview, etc.) 


La cote morale 


obscurcir | 


nipeg. (Ces renseignements sont | 
|puisés dans America, Catholic | 
| Miss, Sign, Sunday Visitor, Time, 


bres présents à telle représenta- | 


Thorim- | 


Grâce à la collaboration de 
{l'Office Catholique National du! 
[Cinéma et de la Télévision, ré 
vèle Kathleen Lévêque, Ciné- | 


|Club reçoit des listes de la cote | 
le temps était une chose gratuite, 


morale des films qui passeront 
(deux semaines après) à la télé- 
|vision française, des résumés du 
scénario et une courte apprécia- 
tion artistique et morale, Ces lis- 
tes sont aussi affichées au ta- 
bleau, de sorte que les élèves ont 
[toutes les chances d'avoir les in- 
| formations nécessaires et de faire | 
|un choix judicieux de leurs pro- 
grammes 

Enfin, dit Irma Delaquis, le 
comité d'information s'occupe | 
d'envoyer à La Liberté et le Pa- 
triote les cotes morales des films 


Iqui passent dans les cinémas de 
| garage qui à été bâti par l'agent | 
ide la compagnie John Deere et 


autres machines modernes 
Notre belle école neuve avec 
£ymnase n a que quelques années 


d'existence, Le patron de la pa- 
roisse est saint Emile, Mgr Legal, 
dont le village porte le nom, était 


l'un des premiers évêques 


Cette année, on à construit une 
maison pour les ciltovens retirés 
[cela a donné du travail aux gen 
de la région, Ce bâtiment, assez 
grand et très bea est situé au 
à | nord de l'école 

A l'ouest de l'écolt y A un 
terrain de jeu ave ne piscine 
pour les pl eunes, Le jeu de 
fe a 7] imuse ea plus 
Le ind back stop 
natr te fi ‘ niné Ja 
| omme ct des grand 
out lonne a adolescent 
auct ke ! ir No pou 
w f nn nuser À 

Û C'e ] é per 
f eur 10e de 

} sd 

n DO TECH 

le Année 

Legal, Alt 


| d'aujourd'hui, 


|rante 
Iprix de revient et des 


explique comment on an-| 


| dérable de documents: 


{toujours plus approfondie, 


des lecteurs, jeunes 
moins jeunes. Car le Ciné-Club 
Pie XII a l'ambition d'atteindre 
non seulement ses propres mem- 
bres, mais aussi leurs parents 


La bibliothèque du Ciné-Club| 


mine consi- 
livres, re- 
fiches, etc. Le 


renferme déjà une 


vues, magasines, 


des |comité que dirige Marie Saras 


la circulation des bro- 
documentaires et 


veille à 
chures, 


|cilitent la compréhension du ci- 
Inéma, ce septième art si popu- 
laire qui mérite une connaissance 


ment, il faut dire que le contenu 


ide cette bibliothèque n'a guère 


Let 


Îles rires au bon moment … 


le temps de dormir sous la pous- 


| droits de l'école, par des feuilles | dirigé par Charlotte Hébert, voit 


sière. Le comité du Ciné-Doc, 
à ce qu'on utilise toutes ces ri- 
chesses intellectuelles et artisti- 
ques. 


Pas d'ennui possible 

Félicitations à toutes ces jeu- 
nes qui cherchent à développer 
leur sens des valeurs culturelles 
artistiques du film, qui per- 
fectionnent leur appréciation mo- 
rale, qui donc ne se laissent pas 
gagner passivement par cette 
merveilleuse invention de notre 
temps. Visionner un film en leur 
compagnie est un régal, comme 
ce fut le cas pour le chroniqueur 
de ce journal jeudi soir dernier, 
“Heaven Knows Mr, Allyson’”, 


{ce fut plus qu'une succession de 


belles images, ce fut l'occasion 
d'assister à une discussion animée 
où de très jeunes filles cherchent 


{l'explication profonde de telle si- | 
|remettre en place écran et pro-| 


tuation psychologique, de tel con- 
traste entre personnages 
cors, de telle interprétation d'un 
geste rapide mais important, Ces 
jeunes ne s'ennuient pas au ci- 
néma. Et n'allez pas croire que 
leur attention studieuse empêche 


Du 


Lettre mensuélle 
de la Barque Royale 


— VII — 


Le temps et les affaires 
Pour les aborigènes du Canada, 
valeur d'échange; 
l'homme 

le temps 


sans 
mails 


aucune 
pour 


est de- 


et | 


ur livres | 
qui élargissent les horizons et fa- | 


Vrai- | 


et dé-! 


d'affaires | 


Signification des cotes morales 


A 1 — Pour tous: Films visibles por tous, y € entants 
À |l —— Pour adultes et adolescents: Film cuvent é \ s 
onger par les spectateurs Qq trequentent c ement 
es salles de cinéma © ons ef pius 
À ill — Pour adultes: F'ims qui ne conviennent x ge » 
dent une certaine expérience de la vie et ayont atteimt un 
degré moyen de maturité intellectuelle, morale et spirituelle 
Ces films ne conviennent généralement { x odolescents 
B — A déconseiller: Films ne pouvant que nuire à wité de 
adultes et porter préjudice à la santé spirit morale de 
la société. Même les adultes avertis doivent 5 de voir 
de tels films 
C — A proscrire: Films nettement condamnable x points de vue 


mora 


et religieux 


FIERCEST HEART, THE: AI. 


Américain, Fox, 1961. 90 min 
[Cnemsscope, DeLuxe color. Film 
{d'aventures réalisé par George 
{Sherman avec Stuart Whitman, 
| Juliet Prowse et Raymond Mas- 
sey 

En Afrique du Sud, 
Bates, un déserteur de 
britannique, se joint, avec deux 
compagnons, à une caravane de 
Boers en quête de nouvelles ter- 
res. Bates s'éprend bientôt de 
Francina, la fille du chef de la 
caravane, qui est déjà fiancée. 
Les trois déserteurs ont l'inten- 
tion de laisser la caravane pour 
gagner un port de mer, mais, à 


en 1837, 


la mort du vieux chef, Bates est | 


mis à la tête de l'expédition. D'a- 
bord réticent, il accepte cette res- 
ponsabilité, sauve 
multiples dangers 
mour de Francina 

Il semble que l'on se soit con- 
tenté, pour ce film, 
ter les éléments de maints west- 
erns dans un cadre nouveau. Les 
décors n'ont guère d'originalité 
et le scénario ne 
de considérations psychologiques. 
L'action languit scuvent et l'in- 
| terprétation est tout juste conve- 
nable 

Appréciation morale: Des scè- 
nes de violence et la conduite 
amoureuse de quelques personna- 
ges font réserver ce film aux 
adultes. 


et mérite l'a- 


RIGHT APPROACH, The: B — 
Adultes, des reserves. 

Américain. Fox. 1961. 92 min. 
|Cinémascope, Comédie dramati- 
que réalisée par David Butler 
lavec Frankie Vaughan, Juliet 
Prowse et Martha Hyer. 

Cinq jeunes gens vivent en 
communauté dans un restaurant 
| désaffecté de Los Angeles, Arri- 
ve le frère de l'un d'eux, Leo 
Mack, un jeune acteur arriviste 
| qui se sert de l'installation origi- 
nale de ses amis à ses propres 
fins. 11 réussit à y intéresser la 
représentante d'un important ma- 
gazine qui réalise un reportage 
sur le groupe. Leo atteint ainsi 
le succès après avoir semé sur 
son chemin mésentente et mes- 
quineries. Mais c'est un succès 
amer qu'il devra payer par la 
solitude morale où il est laissé 
par tous. 

Ce tableau assez navrant d'un 
certain monde de jeunes n'a mê- 
me pas à son actif une réalisation 
| valable ou une interprétation sa- 
tisfaisante, Le sujet aurait pu 
donner lieu à une peinture dure, 
mais vraie de l'arrivisme, mais 
{le traitement est trop superficiel 


|pour qu'on s'y intéresse vrai- 
|ment, encore moins pour qu'on 


y trouve matière à réflexion 
Appréciation morale: Cette 
|présentation d'un opportuniste 
[pour qui tous les moyens sont 
bons motive des réserves. 
L1 * [2 
ERRAND BOY, THE: 
Adultes et adolescents. 
Américain. Para, 92 min. Co 
médie bouffe écrite, réalisée et 
interprétée par Jerry Lewis avec 
Brian Donlevy et Howard Mc- 
Near, 
Par 
cières 
mutual, 
\ jeune 


AI 


suite de difficultés finan- 
aux studios de la Para 
le directeur engage un 
homme sans instruction | 


Pour 
Tout 


Cet homme et ses semblables 


pie 
| feraient bien de fixer une heure 
[à leur personnel pour la consul- 


tation et de se demander s'ils ne 


{font pas le travail que d'autres | 


| devraient faire à leur place, 
encore s'ils ne perdent pas 
temps en ne respectant pas leur 
| programme 

Il n'est pas nécessaire 
lberrasser de méthodes 


ou 


de s'em- 
compli- | 


l'armée | 


les Boers de | 


de transpor- | 


s'embarrasse pas | 


de ! 


commissionnaire. En fait 

surveiller le personnel 
et faire rapport des gaspillages 
qu'il aura observés. Cette situa 


tion est le point de départ d'une 
et 


comme 
devra 


de 


isérie ininterrompue £ags 
de farces satiriques sur la vie 
dans un grand studio de cinéma 
Entre autres épisodes, signalons 
l'arrivée intempestive du com 
missionnaire au beau milieu du 
[tournage d'un western, la pani- 
[que qu'il provoque dans le bu- 


reau des sténographes de la com 
pagnie et sa participation à la 
{fête en l'honneur d'une vede tte 
[où il prouve à la direction q 
[la l'étoffe voulue pour devenir 
l'un des plus grands comiques de 
[tous les temps 
| Considérée 


dans son ensemble, 


cette comédie esc une des meil 
leures de Jerry Lewi#, Malgré 
| certains temps morts, on sent que 
le comédien domine de plus en 
plus son métier, Les gags, em 
|preints de satire et d'humour, 
sont savoureux. Les deux sé 
|quences avec des marionnettes 
sont à souligner 
Appréciation morale: Ce film 
{constitue un sain divertissement 
pour tous 
. + + 
AT TIFFANY'S 


| BREAKFAST 


| AIT -— Adultes. 
| Américain, Para, 1961, 115 
[min., Panvision, Technicolor, Co 


médie réalisée par Blake Edwards 
avec Audrey Hepburn, George 
| Peppard et Mickey Rooney 

Une jeune femme naïve et lé- 
gère, Holly Golightiy, habile seu- 
le un appartement. Elle vit de sa 
popularité auprès des hommes, 
sans jamais leur permettre de 
se payer en retour, Elle n'a qu'un 
rêve: retrouver son frère qui est 
dans l'armée et vivre avec lui, 
Son voisin, Paul, jeune écrivain, 
protégé par une femme riche, 
s'éprend d'elle, Mais Holly lui 
préfère sa vie volage et en vient 
ainsi son insu, à servir d'in- 
termédiaire à une bande de tra 
fiquants de narcotiques, Paul la 
sauvera malgré elle 

Sur un thème d'une invrai- 
semblance peu commune, les au- 
teurs s'amusent à développer des 
variations assez brillantes, mais 
qui ne mènent nulle part, Le fas- 
te des décors, des costumes et 
de la couleur, de même qu'une 
mise en scène de qualité ne par- 
viennent pas à masquer la futilité 
et le vide de l'ensemble, Audrey 
Hepburn s'amuse à jouer l'excen- 
trique et Peppard est agréable 

Appréciation morale: L'atmos- 
phère artificielle et invraisem- 
blable dans laquelle baigne toute 
cette histoire en atténue la por- 


tée morale, Cette peinture de 
moeurs dissolues motive cepen- 
| dant des réserves 


AUI — Adults, 
1961 134 


[HUSTLER, THE: 


Américain, Fox 
min, Cinémascope, Etude psycho 
logique réalisée par Robert Ros 
sen avec Paul Newman, Piper 
{Laurie et George C. Scott 

Eddie Felson, un as du jeu de 
| billard, lance un défi au cham 
pion de New York, Minnesota 
| Fat, Après une lutte acharnée où 


il a d'abord accumulé les gains 
Eddie, pour avoir trop bu en 
Juan, finit par perdre tout ce 

qu'il avait gagné. Le lendemain, 
(à fait la rencontre de Sarah, une 
|jeune alcoolique à la dérive, s'en 
|éprend et décide de vivre avec 
elle, 11 gagne un peu d'argent 
|dans les salles de billard, ici et 
| là Il accepte un jour, contre Île 
|gré de son amie, l'offre d'une 


espèce d'impresario, Gordon, qui, 


venu une unité de calcul cou- | quées pour rester maitre de son |de qualité 


des 
salaires 
Le choix du temps est aussi un 


dans l'établissement 


|élément important dans les déci- 
{sions des commerçants et des in- 


| dustriels, 


qui doivent prescrire 


|non seulement ce qu'il faut faire, 


{tion 


mais aussi à quel moment il con 
vient de le faire 

Les tâches qui ne peuvent souf- 
frir de retard doivent être faites | 
Itout de suite, Beaucoup de ré- 
dacteurs de rapports et de lettres 
commerciales feraient bien de 
s'enchainer à leurs pupitres jus 


je |qu'au terme de leur travail 


L'organisation est une des prin- 
|cipales règles du bon 
d'affaires, La précipitation et la 
surprise sont deux situations des 
plus à craindre et que l'on ne 
peut éviter qu'en sachant sup 
puter le temps et agir au moment 
opportun, Chacun des membres 
de l'équipe de direction, depuis | 
contremaitre jusqu au preési 
dent, doit être capable de perce 
voir l'espace de temps qui lui 
est donné pour préparer son At 
et le délai dans lequel 
action doit s'effectuer pour 
le imum d'efficacité 

LA dispersion des efft 
le temps requis pour 
te fonction de commande 
recteur qui, au fnilieu d 
versation A un { 
déranger De 


par les 


vetle 
AVOIr 
max 
gâche 
er ce 


Le di 


ine con 


exert 


et eur se 


téléphone 
ffaires 


ct 


11 L 
ou nterphone 
rantes du bureau ou 


rét 


par 
qui lament uon 


son Approba 


perd tout 
son 


1 
\AIe 


son temps el 


0 OT nit 


plement éner 


| À 
[me sens pour tout le monde 
| 
| 


homme | 


ne trouve 
de le fai 
assez de 


| temps; mais, si l'on 
| pas un moyen pratique 
| re, on n'aura jamais 
temps à sa disposition 
Un mot des loisirs 
Le mot ‘loisir’ n'a pas le 


mê 
pour 
les uns, c'est lé temps où l'on! 
fait ce qui nous plait: pour d'au: | 
c'est le temps dont on dis-| 
|pose en dehors de son travail; 
Ipour d'autres encore, c'est le | 
temps qui nous est donné pour | 
nous récréer, nous perfectionner 
lou rendre service à autrui, Mal 
gré tout, il y à malheureusement 
des gens qui ne savent que faire | 
de leurs loisirs | 
Ce qui est encore pire 
se contenter de tuer le temps pen 


tres, 


c'est de 


au fond, ne songe qu'à exploiter 
es talent, Sarah, dégoûtée de la 
[conduite ignoble de Gordon en 
vers Eddie et envers elle, se sui 
cide, Felton ouvre les yeux, rt 
vient affronter Minnesota Fat, le 
[bat, puis dénonce Gordon 
| Ce film, produit et réalisé par 
Rossen, est à marquer d'une pier 
re milliaire, L'analyse des carac 
tères, le jeu extrémement adroit 
de ja caméra, le montage rapide 
et nerveux, la création d'atmos 
phère et l'habile direction des 
[interprètes en font une oeuvre 
Appréciation morale Malgre 
la tendance positive de l'épilo 
l'ABL une liaison et un suicide 
motivent des réserve 


SEXAGÉSIME 


LA PAROLE DE DIF 


Cette parahole de emences qui 
tombent ir de bord du chemin 
et à fleur de roc est une image 
de l'évangélisation du monde 
commencée par le Christ, cont 
nuée par les Apôtre po uivie 

? ‘ veuvre sera de lon 
PAT ieine parole de Dieu 
portera Ou f dans la fnreaure 
ou t \Cur 1 LL vra en lui, 
1e et dot 1 

PAL IL) ) LA dé là Biiie 


|dant ses loisirs, S'irmaginant que 
le travail est une malédiction 
certaines personnes ne pensent 
[qu'au plaisir et estiment qu'ils 
| doivent dans leurs loisirs faire le 
moins d'efforts, physiques où in 
Itellectuels, possible Ils sont un 
peu comme ce vieux monsieur 
à qui l'on demandait pourquoi il 
restait souvent, jusqu'à une heu 
re avancée de la nuit, seul d« 
vant sa tasse de café vide, dan 
un restaurant de Venise J'at 
tends qu'il soit turd'', répondit-il 
Se détendre ne signifie pas ne 
rien faire, Rester inoccupé et ne 
pas exister, C'egt Un pe la née 
chose, Les loisirs cormtmi temt 
ont besoin d'être organisé [tr 
à pas de ! : r movet Î de 
p déprimant, de perdre Da) 
tente tie paivetr 
[l (à suivre) | 
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Job de Roince 


NUMEKO 4 respectueusermnent ” 
e redressa Hixa et 
7 celle< dans s0n regard uné 
- eu . ette prière dont elle comprit 
A4 9 tout ie sens 

vez me re Quelques centaines de mètres 
? AA TOIE séparent seulement la ville de 
; NE | Saint-Malo et celle de Saint-Ser 
eve, 1r-Mer, et les deux jeunes 
“ ‘ quite parcoururent rapidement 
M a eu cette courte distance. Quand 
rs compri qu'elle Na&-!,ïljles eurent regagné la ‘Belle 
x “1 de se Geroner Hollandaise"”, elles eurent la sur 
Dés 6: u =_ prise d'y trouver, posée sur un 
) . :guéridon du, vestibule, une su 
ENUMENS | Lerbe corbeille de fleurs. La car 
. s ÉBAT le de visite qui y était épinglés 
] le nom de celui qui 
À es à Fe délicate pensée de 
rpg Elie sur ÿ à fleurir leur logis en 
PR à elle venait |\.,, absence, et elles furent sen- 
1pprenert AN, NEUTEUX 4" | bles à cette nouvelle attention 

, " er parier son coeur du prince À leur égard 
La vedeile venait de dépasser | Tandis que Louise s'extasiait, 
«à pointe de Dinard et, aprés |pétrice demeurait silencieuse 
oir # allottée par le courant | Cette corbeille fleurie avait pour 
le la Rance, elle fllait mainte-!4jje une signification toute par- 
nant en direction du port ... AU- | {jilière et elle y trouvait en 
flots, des mouettes | (ejque sorte un rappel aussi élo- 
sans cesse €l leUT | ent que discret des paroles qui 
in cles NUAGES. | une heure auparavant, étaient 
le bateau vint se venues la bouleverser. Et un rap- 
la cale, à quelques | bel aussi de la promesse qu'elle 
droit où se pres-|avait faite à celui qui lui avait 
reux touristes qui, | demandé d'être son interprète 


endaient le mo-| 
afin d'aller 

en mer 
le premier à 
t la main, il 
mpagnes à prendre | 
es dalles que le flot, 
nmnmencail à recouvrir 
tous les trois, en échan- | 
irs impressions sur Ja 


promenade qu'ils venaient de fal- 
re, longèrent les remparts de la 
| et se dirigèrent vers 
la porte Saint-Vincent 

Arrivé là, le prince 
congé de ses invitées et, comme 
toujours, il salua en s'incli- 


ville close 
Ali prit 


les 


Il 
| 


y Laure Whedr 


Numéro du patron: #47 
Prix: 35e 


(Paiement en monnaie seulement, les 
timbres ne sont pas acceptées.) 
Envovez votre 


Laure Whaeeler Dept. 
La Liberté et le Patriote, 
60 Front St. West, Toronte, Ont, 


on à Winnipeg) 


commande à; 


lisiblement le muméro du 
votre nom et votre adresse, 


Perire 
tron 


pa- 


| soeur. 


| tour à l'heure ,.. 


auprès de Louise 

Cependant, elle remit à pli 
tard la conversation qu'elle s'é- 
tait engagée à avoir avec sa 
En retardant ainsi de 
quelques instants le moment où 


15 


il lui faudrait remplir sa mis- 
sion, elle espérait trouver les 
Imots qui lui permettraient de 


s'exprimer autant en messagère | 


fidèle qu'en prudente conseillère. 
Pour mettre un peu d'ordre 
dans ses pensées, elle éprouva le 
besoin de s'isoler., j 
… Cette sortie en mer m'a un 
peu fatiguée, Je vais monter me 
reposer dans ma chambre, 


| Louise s'inquiéta: 


— Tu es souffrante? 
— Non.,. 
étourdie par le grand air ,,.. 


Servi par Françoise, le diner 
fut semblable à ceux qui, chaque 
soir, réunissaient les deux soeurs 
dans la salle à manger. Et les 
propos qu'elles échangèrent fu- 
rent aussi ceux qui, chaque jour, 
égayaient leurs repas, 

Seulement, quand elles eurent 
fini de manger et que la domesti- 
que se fut éloignée, Béatrice, au 
lieu de se lever, demeura à sa 
place. D'un geste machinal, elle 
plia lentement sa serviette, puis 
soudain, après une courte hésita- 
tion, elle se décida: : 

—— Maintenant que nous voici 
seules toutes les deux, je voudrais 
te dire quelque chose. 


Intriguée et un peu inquiète 
aussi, car son aînée venait de 
s'exprimer sur un ton grave. 


Louise ne put s'empêcher de s'é- 
tonner. 

— Que se passe-t-il donc? ... 
Te voici subitement devenue bien 
| sérieuse 

C'est sans doule parce que 
ce que je dois te dire est très sé- 
rieux. 

Je n'ai rien fait de mal? 

Non, certes ,,, 


Alors? 
VOLS 
En quelques mois, sans cher- 
Icher à masquer son émoi, mais 
|aussi sans vouloir atténuer en 


[quoi que ce soit le message qui 
lui avait été confié, Béatrice 
{it l'écho fidèle des paroles que 
Ile prince Ali lui avait demandé 
de répéter 

Louise l'écoutait la tête 
bée, comme avait 
dissimuler la rougeur qui 
|d'empourprer son visage. Elle 
lavait aussi fermé les veux qui, 
brusquement, s'étaient emplis de 
|larmes, À ce moment-là, elle au- 
|rait voulu être seule pour laisser 
| couler ces pleurs, qui étaient des 
|pleurs de joie ,,. 

Pourtant, quand 
terminé, elle se domina 
pour lui demander 


se 


cour 
voulu 
venait 


eue 


eut 


fut 


soeur 


Ce 


sa 


Roulé au 
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de préparation donné sur la boite, 


mais en remplacant le lait par le 
nélange citron et eau, Sur ur 
planche légèrement farinée, à 


baisser la pee au rouleau én un 
| , 


rectangle e 8" x 19 Etaler le 
nélange de saumon & A pal 
La rouler comme pour ut iteau 
roulé, Mélanger d'oeuf « 
e dait el, ave iu gout 
te ce mélange, humecter le bord 
érieur du rouleau, Presser ter 
ent bord ! F 
Pla t ea lure 
le t 
tarinée. Badiwe 
1 
\ve 6 bals ner ‘ { 
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14 A4 
ter * rhautd ave ne 
ampig na tr 
Pour 6 personnes 


. Seulement un peu | 
A | 


Qu'as-tu répondu? 
* que j'ai répondu 
ce que tu peux 
Tout ce que tu lui aurais 
avais été à ma place 
turellement, je lui ai rappelé 
qu'elle était notre situation de 
farnille J'ai aussi voulu lui 
e comprendre qu à noire ép0- 
de rois népousent 


Ce 


dit si tu 


que 


1 dit? 
admetlre mes 
arguments Il m'a affirmé 
qu 11 se moquait de loui ce que 
on pourrait penser et il estime 
que notre famille est digne de la 
sienne .-Bret, il t'aime et cela 
lui suftit Pour lui, tout le 
resie ne compile pas 

D'un Béatrice indiqua 
que, toutes ses objections etaient 
aemeurées vaines, puis elle re- 
prit 


geste, 


Voila Maintenant que 

en sais autant que moi, c'est 

à toi qu'il appartient de pren- 

dre une décision Demain, 

sans doute, le prince Ali voudra 

connaître ta réponse . . . Tu est 

assez grande, je veux l'espérer, 
pour écouter ta raison. 

— Ou mon coeur. 

Que dis-tu la? 

Brusquement, Louise s'était re- 
dressése et elle avait retrouvé 
l'assurance qui lui avait manque 
jusqu'ici, 

— Qui, fit-elle, à l'aveu du 
prince, je puis répondre par un 
autre aveu Moi aussi, je 
l'aime, et si je me suis tue jus- 
qu'ici, c'est autant par correction 
que parce que je savais tout ce 
qui peut nous séparer Mais, 
| maintenant que je connais ses 
sentiments, je sens que je n'aurai 
pas la force de lui cacher les 
miens 

Béatrice comprit que toute in- 
sistance était inutile et elle hési- 
ta à utiliser des arguments qui ne 
seraient même pas écoutés. 

Il ne lui restait plus qu'à re- 
commander à sa soeur beaucoup 
de prudence. C'est ce qu'elle fit 
avec douceur et avec sa bonté 
coutumière, en se contentant de 
lui demander de bien réfléchir 
avant de s'engager de façon défi- 
nitive. 

Puis, comme la nuit commen- 


| gagner sa chambre. 

Demeurée seule, Louise, après 
| quelques instants de rêévarie, 
quitta à son tour la salle à man- 
| ger et se rendit dans le salon où 
s'épanouissaient les fleurs offer- 
tes par le prince. La jeun fille 
respira longuement le parfum qui 
s'en dégageait, puis, quand elle 
leva les yeux, son regard se porta 
an eo pores sur le portrait 
d'Adélaïde de Montricault. 

Il lui sembla alors lire sur le 
|visage de cette étrange femme 
une expresssion bouleversée qui 
la fit tressaillir , , . Bien vite, elle 
tourna la tête et, d'un pas rapi- 
de, elle s'enfuit. 

‘ 


Malgré toutes les craintes 
qu'elle pouvait éprouver, Béatri- 
ce de 
nullement à dissimuler les senti- 
ments qu'avait manifestés sa 
soeur quand elle lui avait trans- 
mis la demande du prince Ali. 
Très loyalement elle déclara à 
celui-ci que son amour était par- 
tagé par Louise. 


bien: jeune, qu'elle 
d'expérience et qu'il convenait 
donc, du moins pour l'instant, de 
faire preuve de beaucoup de dis- 
crétion et, également, de patien- 


devaient 
les deux, 


s'écouler 
tous 


allaient 
permettre, à de 
affection et, aussi, de mieux se 
connaitre, 

Ensuite, 
ments se 
quand ils 
la solidité 
rait temps 
sion 

D'ici là, il était plus sage et 
|plus raisonnäble d'observer une 
[extrême prudence, 

Mais, comment calmer l'en- 
thousiasme de deux etres qui s'ai- 
ment et qui sont, à chaque ins- 
tant, heureux non seulement de 
l'avouer, mais encore de le 
laisser deviner à tous ceux qui les 
entourent, 

“Il y'a des rencontres qui sont 
écrites dans le ciel”, se plaisait à 
répéter le prince, et il ajoutait 
aussitôt, en citant un proverbe 
oriental, que ‘l'homme doit res- 
pecter ce qui est écrit, car il res- 
pecte ainsi la volonté divine” 

Aussi l'ami qu'avait été 
qu'ici le jeune homme $se 
forma rapidement en un soupi- 
rant sans cesse désireux de plaire 
davantage à celle dont il voulait 
faire son épouse, Certes, il appor- 
tait dans son rôle un peu de cette 
discrétion souhaitée par Béatrice, 
mais l'empressement qu'il mettait 
à devancer le moindre des désirs 
de la jeune Æille laissait apparai- 
tre l'élan qui le portait vers elle 

Louise, de son côté, malgré sa 
timidité naturelle, n'avait pas tar 
| dé à se transformer, Tout en de 
meurant cette réserve qu'im 
posent les convenances, elle était 
devenue toute différente de ce 
qu'elle était auparavant et, com 


quand leurs senti- 
seraient affirnés 
auraient pu apprécier 
de leur amour, il se- 
de prendre ne déci- 


se 


}US- 


sur 


| me les fleurs qui laissent éclater 
[leur beauté au moment de leur 
éclosion, elle offrait dans son é 


panoulssemernt le spectacle de son 
bonheur, Le sourire qui égayait 
[son visage et la lueur qui brillait 
lans son regard indiquaient tout 


ice qui y avait de changé en elle 
| Quand, au hasard d'une ren 
|lcontre, ses amies la question 
|nalent, elle cherchait à se déro 
ber À leur curiosité, mais elle ne 
trompait personne Elle aurait 
voulu le faire qu'elle n'y serait 
pas parvenue tellement grande 
était sa franchise, Aussi préfé- 
rait-elle éviter de voir celles qui, 
elle le devinait, la jalousalent et 
l'envialent 

| Un jour vint pourtant où il fal 


1 " n 
{lut, sinon rendre la nouvelle offi 
| 


cielle, du moine m irquer une pre 
ère élapr vers le but que déai 
ralent atteindre les deux jeunes 
gens 
Certes ne pouvait être en 
re auest le célébrer déjà des 
le Le prince Jui-mémirs 
ra certainement opposé 
de x à était de présenter 
1 1 futute épouse à 
e, roi de Sérimank 
t né devait bier 
auitter Saint-M afin de 
+ ba n le 
de ( 
1 1 Li | 4 
1 11 | po ra 
celle Alma nt, 
1 (à suivre) 


Seulement, elle s'empressa d'a- | 
| jouter que sa soeur était encore 
manquait | 


et | 


umagi- | 


çait à venir, elle se retira pour 


1 


| 


Marcanlobert ne chercha | 


ce, Les jours et les semaines qui | 
leur | 


mieux mesurer la valeur de leur | 


| 


| séances de 


Un refuge pour la couture, 


à l'écart du brouhaha familial, 


peut être aménagé dans un eoin tranquille. La machine à cou- 
dre devrait être placée tout près d'une fenêtre, afin que vous 
profitiez de la lumièresdu jour. Une petite armoîre fixée au 
mur renferme les articles de couture — qui sont ainsi à portée 


de la main. 


AMÉNAGEZ UN COIN 
POUR LA COUTURE 


Combien de fois ‘avez-vous sou- | 
piré après un refuge pour vos | 
couture — petit coin | 
ordonné, à l'écart du brouhaha 
familial, où tout votre équipe-| 
ment de couture serait réuni et à | 
portée de la main? | 


Si le manque d'espace vous| 
empêche de consacrer une pièce | 
entière à vos projets de couture, 
considérez à cette fin la désigna- 
tion d’un coin de la pièce la moins 
utilisée de la maison, Avec un peu 
d'ingéniosité et une conception 
intelligente, il est facile de créer 
un centre, de couture où vous 
pourrez coudre avec plus de suc- 
cès et d'agrément, 


Pour l'aménagement de votre 
coin de couture, considérez les 
suggestions que vous offrent ici 
les spécialistes des cercles de cou- 
ture locaux, quant aux facteurs 
essentiels à votre confort, 


Votre machine à coudre de- 
vrait être placée tout près d’une 
fenêtre, afin que vous profitiez 
de la lumière du jour; assurez- 


| 


Bijoux et bibelots 


vous d'un bon éclairage pour vos | 


séances de couture nocturnes. 

Une garde-robe à proximité est 
à désirer. Vous pouvez y placer 
fer et planche à repasser, mar- 
queur de jupe, coupons de tissu, 
patrons, vêtements en cours, etc. 
Un long miroir à l'intérieur de 
la porte simplifie vos problèmes 
d'essayage et d'ajustement. 

Un meuble, voisin de la machi- 
ne à coudre, est idéal pour ranger 
articles inachevés, pelote à épin- 
gles, panier à ouvrage, patrons en 
usage et accessoires de la machi- 
ne à coudre, Une petite armoire 
fixée au mur, à côté de la machi- 
ne à coudre, met tous les articles 
de couture à votre portée. Ache- 
tez une commode bon marché, 
sans fini, et peinturez-la ou tein- 
tez-la de couleur assortie à la 
pièce. 

Gardez un carnet sous la main 
pour y inscrire les articles de cou- 
ture dont vous aurez bientôt be- 
soin, Ainsi, vous ne manquerez 
jamais d'aiguilles, d'huile à ma- 
chine, de bobines ou de quoi que 
ce soit, à un moment inopportun, 


A Coffret 


Posette 


Il y a dans le monde, dit-on, , 
sept sortes de femmes: la femme 
patiente qui pourrait faire rôtir 
un boeuf avec une lentille de té- 
lescope; la femme curieuse, qui 
voudrait tourner un arc-en-ciel à | 
l'envers pour savoir en quoi il est | 
doublé; la femme vulgaire qui est | 
une espèce d'araignée, se croyant | 
capable de filer la soie; la femme 
prudente, qui écrit toutes ses pro- 
messes sur une adoise; la femme 


|envieuse qui se détruit pour être | 


[cette génération 
trans- | 


plus élégante que sa voisine ou| 
son amie; la femme extravagante | 
qui brûle une bougie pour trou- 
ver une allumette; la femme heu- | 
reuse et contente de son sort, qui | 
a déjà existé au temps jadis, mais | 
dont il ne reste plus que le sou- 
venir dans les coeurs attristés de | 
+ n | 

— Comment cet homme a-t-il | 
été tué? 

…— Une automobile lui a passé 
dessus pendant qu'il ramassait 
un fer à cheval comme porte-bon- 
heur, 


+ + 
Quand on reçoit un cadeau, il 
faut toujours éviter de parler des | 
autres cadeaux ‘‘plus beaux'' que 
l'on a pu recevoir, La comparai- 
son ne fait jamais plaisir, Si au 
contraire vous parlez de cadeaux 
moins beaux”, ce qui peut être 
une petite flatterie gracieuse, 
avez soin de laisser comprendre | 
que tout en appréciant la diffé 
rence de valeur, vous éprouvez la 


même gratitude de l'intention 
+ + 
La peinture d'aluminium ra 
fraichira l'intérieur décoloré ou | 
terni d'une corbeille à papier en | 
carton, de même que l'intérieu 
d'un senu à ordures 
Li L 
Il est inutile de conserver un 
Olënon coupé dans l'intention | 
d'utiliser la partie restante pour 


une autre fois; l'oignon devient, 


| au contact de l'air, nocif au bout 


de quelque temps. 
+ + 

— Votre femme parle comme 
un livre, 

…— Avec cette différence, tou- 
tefois, qu'on ne peut pas le fermer 
quand on veut, 

TEA De 

L'humilité est 
preuve des vertus chrétiennes; 
sans elle nous conservons tous nos 
défauts et ils sont seulement cou- 
verts par l'orgueil qui les cache 


aux autres et souvent à nous- 
mêmes, 
+ + 
Pour débarrasser un récipient 


d'un dépôt calcaire, y faire cuire 


longuement des épluchures de 
pommes de terre 
+ + 
Pour faire boire un bébé, ji] ne 
faut jamais poser le biberon sur 
l'oreiller ou sur soit 


qe que ce 


et s'éloigner, Le liquide pourräit 


{couler trop rapidement dans la 


l'étouffer 
on 


bouche de l'enfant et 
Quand on fait boire un bébé 
doit le tenir dans ses bras 
+ + 

— Maman, donnez-moi dix 
sous, voulez-vous? C'est pour une 
trés vieille femme, 

…— Tu as déja demandé dix 
sous pour elle à ton papa, la se- 
maine derniere, Pourquoi t'inté- 


resses-tu tant à cette pauvre] 
vieille? 
— Parce qu'elle vend de la 
comme à macher 
+ + 
Ce qu'on dit: Solutionner 
Ce qu'on doit dire: Résoudre 
+ + 
La robe la plus élégante perd 
tout son chic ai l'ourlet se dé 
coud, ai elle est froissée à l'endroit 
où VOUS VOUS assevez, ai une trace 
de transpiration lui retire sa net 
teté 


Apprenez lé mét 


beauté lar ! 


le Winn peg 


él ense 


on’ 


244, rue Smith 


Une rue à d'Eston's 


Filles ... Femmes 


POLLOCK BEAUTY SCHOOL 


Culture de beauté moderne et centre d'entrainement 


WH 2-0606 


Service d'ascenteut 


la véritable! 


*+ mardi 6 fevrie à age à 
80 s'éteignit Son E ct 
le ca al UWaetano Cigognai 
frère ainé de Son Eminence le 
cardinal Amieto Cic Tous 
les deux artoralen es 
les mêmes arm ets la 
méme devise ‘ itis 
c Il veille et ne s s 
VLe droit canon interdit ée 
au Sacré Collège à deux frères 
Sa Sainteté Jean XXII leva 
l'empêchement canonique et Ga 
tano eut oie de voir Amieto 
recevoir le chapeau rouge en 
| 1958 
C'est le regretté Pie X11 | 
} dans le consistoire publie du 12 
janvier 1953, avait créé Gaetano 
1 cardinal. Si j'invite les amis de la 


| vénérable Kateri Tekakwitha -à 
prier pour l'âme de Son Eminen 
| ce, c'est qu'il a été le Préfet de la 
| Congrégation Rites., C'est 
sous sa direction que, ces derniè 
| res années, les progrès de la cause 
! katérienne se multiplièrent. Sans 
| deute, est-il permis de croire que 
| l'influence de son frère, Amleto, 
| secrétaire d'Etat au Vatican, n'y 
ait pas été étrangère. Celui-ci 
pendant plus d'un quart de siè- 
icle, le délégué apostolique aux 
| Etats-Unis, est l'auteur de l'inté 
| resssant volume: ‘“Sanctity In 
America’: ‘La sainteté en Amé- 
! rique”, Et sur la jaquette de son 
| livre parait la vénérable Kateri 
| Tekakwitha d'après la peinture 


aes 


| de la Mère Nealis, R.S.C. décé 

| dée à Montréal il y a deux ou 

| trois ans 

|  Plaise à Dieu, que même au 
ciel Son Eminence le cardinal 

| Gaetano Cigognani veille sur la 


| cause de celle qu'il voit mainte- 


| nant, ou du moins qu'il verra 
bientôt face à face la vénéra- 
Tekakwitha! Deman- 


| ble Kateri 
dons aussi qu'il ne se 
“Vigilat nec fatiscit” 
Pourquoi ne faites-vous 
| tous de même? Pour Kateri, être 
| aux aguets et ne pas Vous assou- 
pir! Ecrivez-moi au Centre: Kate- 
ri, a/s RR,. PP, Jésuites, à Caugh- 
nawaga, Québec, Je me ferai un 


lasse pas 


pas 


plaire de la brochure ‘‘Kateri', 


Vous rendez-vous compte de 


vos responsabilités envers votre | 
|aux 


frère corps? Certes, manger est 
nécessaire, voire essentiel à la 
conservation de votre santé, mais 
manger deux fois, trois fois, qua- 
tre fois trop est franchement nui- 
sible à votre santé, Et vous ne 
sauriez l'’ignorer maintenant, 
alors que les médecins, les ensei- 
gneurs en hygiène publique, les 
spécialistes en alimentation ra- 
tionnelle et le gros bon sens vous 
mettent, depuis des années, en 


garde contre les abus des délices | 


de la table! 

Vous pratiquez un art de vivre 
à l'encontre de toutes les données 
de la science et du sens commun. 
Vous vous couchez trop tard et 
ainsi vous ne dormez pas assez; 
vous ne prenez aucun exercice et 
toujours en automobile, vous ou- 
bliez que vous avez des jambes: 
et vous, mesdames, vous sortez 
|en hiver, par un froid sibérien, 
avec des bas de nylon! Et, la plu- 
part du temps, vous n'êtes pas as- 
sez habillées, Les jeunes gens et 
les jeunes filles s'exposent au 
vent glacé, la tête nue et le man 
teau pas boutonné! Ça fait chic! 
En somme, à notre époque, nos 
concitoyens sont en brouille avec 
le plus élémentaire gros bon sens 
Qu'ils fassent un petit examen de 
conscience et ils reconnaîtront 
sans effort que les hygiénistes ont 
iraison de se gendarmer contre 
l'imprudence et l'imprévoyance 


|que sont leurs parents! 
Nos contemporains font l'im 
possible du moins on le dirait! 


Si votre banque 
agissait ainsi ,,, 

Si vous aviez une banque qui 
| portait chaque matin à votre cré 
| dit une somme de 886,400 non 

reportable de jour en jour, ne 
[vous permettait de garder 
d'argent dans votre compte et an 
nulerait chaque soir le solde non 
utilisé au cours de la journée 
que  feriez-vous Evidemment 
vous retireriez jusqu'au dernier 
cent chaque jour et vous en pro 


pas 


fiteriez, n'est-ce pa 

Eh bien. il existe une telle bar 
que et elle s'appelle ‘Le Temp 
Chaque matin elle vous accord 
un crédit de 86,400 secondes 
Chaque soir elle verse aux fonds 
perdus tout l'avoir que vor vez 
omis d'utiliser à bon escient, Elle 
ne reporte aucun solde de comp 
te, Elle n'autorise pas de comptes 
à découvert, Chaque jour ell 
ouvre un nouveau Ccomple pour 
vous, Chaaue soir elle détruit Je 
lossiers de nirnée, Si vou 
omettez d'utiliser le dépôt de la 
journée, C'est Vous qui y perdez 
Il n'y à aucun retour en arrlèrt 
Il est impossible de tirer r le 
compte du “lendemain 

Il n'en tient qu'a nous de pla 
ver avantageusement ces fond 
précieux d'heures, de minutes « 
de secondes afin d'en retirer Jr 
plus Pos Die en sante, Donneur et 


succes 


Gratte-ciel de 51 étages 
autorisé à Montréal 


MONTREAL La ville de 
Montréal à accordé un permis de 
construction pour la constructio 
d'un gratte-ciel de 51 étagi \ 
nouvel immeuble, on doit ajoute 
plus tard deux aile le éme 
hauteur ju fi n£ 1 


mportante mA 
nondt L, ef | 
er le APT 
de Montréa ! Le 
dienne € le Banda 
tile À C'a \a ‘ 
conatrur e | t 
doit être at é À 
ou mois 


(a vous regarde! 


plaisir de vous adresser un exem- | 


| 
| 


| 


ss 


Q. — J'ai nettoye une jupe 
à l'aide de naphte et malneu- 
reusement, meme apres l'avoir 
lavee dans ce proauit, Ü est 
reste un cerne là où était la 
tache, Pourriez-vous me dire 
comment le faire disparaitre. 
Merci d'avance. 

INQUIETE, 


tissu de 


R Si le 
est lavable, ce cerne partira 
peut-être en la lavant dans une 
eau tiède savonneuse, Sinon, vous 
faites mieux de la porter chez un 
nettoyeur commercial, En pas- 
sant, j'espère que Vous savez que 
le naphte est un produit extrême- 
ment inflammable. Il est excessi- 
vement dangereux de s'en servir 


à la maison même en prenant 
toutes les précautions voulues 
L LL L 
Q. — Ma fille est mariee de- 


puis douze ans à un homme qui 
est un fils pour nous. Nous a- 
vons toujours cru qu'avec leurs 
trois jeunes enfants, ils étaient 
une famille tres heureuse. Or 
mon mari vient d'apprendre de 
source sûre que notre gendre 
oublie ses devoirs et fréquente 
une certaine dame dont la ré- 
putation est très mauvaise. 
Vous dire le chagrin que nous 
eprouvons me serait impossible. 
Notre fille ne semble pas in- 
quiète et mène sa petite vie or- 
dipaire. Elle ne doit certaine- 
ment pas se douter de ce qui se 
passe. Aussi, nous ne voudrions 
pour rien au monde la mettre 
au courant des faits, Croyez- 
vous qu'il serait bon que mon 


AU SERVICE DE 
VOTRE BONHEUR 


Ce n'est pas la malchance mais 
vous qui en êtes responsables 


par le Dr Adrien Ploufte 


rhumes, aux amygdalites, aux 
pneumonies, aux rhumatismes, 
indigestions, aux gastrites 
chroniques, aux maladies du foie, 
etc. 

L'hygiène et la médecine pré- 
ventive ont prouvé leur action 
bienfaisante en débarrassant l'hu- 
manité d'une multitude de mala- 
dies, Ces deux branches de la 
médecine contemporaine peuvent 
faire infiniment de bien à l’'hom- 
me, à la femme et à l'enfant, 
mais la collaboration des parents 
et de leurs futurs héritiers avec 
les apôtres de la prévention est 


absolument nécessaire pour évi- | 


ter la maladie ou, au moins, pour 
arrêter son aggravation. 

Nous pourrions prévenir la 
maladie dans une foule de cas ou 
l'empêcher de s'aggraver, si nous 
n'avions pas pris la vilaine habi- 


tude de nous moquer des directi- 
ves des médecins praticiens ou 
des leçons des médecins hygiénis- 


| tes 


| des enfants et des grands enfants | 


|— pour lancer une invitation aux 


Où sont les gens qui ne veu- 
lent pas être heureux? Il n'y en 
a pas. En revanche il y a une 
foule de gens qui ne se rendent 
pas compte de l'influence de Ja 
santé sur le bonheur, Ils courent 
après la maladie et quand ils sont 
ennuyés par l'indésirable visiteu- 
se, ils s'en prennent à la malchan- 


che, alors qu'ils devraient s'en 
prendre à leur propre négligence! 
C'est idiot! 


Je le sais bien, mais à qui 
la faute si tant de nos Canadiens 


se jettent sottement dans les bras | 


d'une maladie qui gâche leur bon- 
heur” 

Cette chronique hebdomadaire 
est au service de votre bonheur, 


mais, ne l'oubliez pes, pour vivre | 


heureux dans un paysage de bon- 
ne santé, vous devez pratiquer la 
prudence, la prévoyance et le 
gros bon sens! Qui donc peut don- 
ner tort aux disciples de Pasteur, 
aui donc? 


C curtièt de 


Cl 


votre Jupe | 


mari parle à ce garçon que nous 
| aimons? Il y va du bonneur de 
| notre enfant, du sien et de celui 
des enfants, Merci. 


1 » ve 
PEINES 
R Vous faites face à une 
situation très délicate, La ‘‘source 


sûre" l'est-elle vraiment? Si vo 
tre mari le croit, il serait pli 
sage de sa part de faire la preuve 
| lui-même, Puisque votre gendre 
| vous aime et que vous avez pour 
{lui une grande affection, votre 
[mari pourrait alors lui parler 
| tranquillement. Qu'il appuie d'a 
| bord sur le fait que c'est son bon 
lheur à lui qu’il compromet, } 
il parlera de sa femme, de ses en 
| fants qui souffriront terriblement 
| Qu'il lui fasse sentir aussi, même 
|en lui faisant des reproches, la 
grande affection que vous 
portez tous les deux. Espérons 
| pour vous tous que votre gendre 
{ne soit victime que d'une fai 
| blesse passagère et qu'il rentrera 
| dans la voie du devoir avant de 
briser le coeur de tous les siens 
{Si son père vit encore et que 
| vous avez avec lui de bonnes re 
| ations, c'est sans doute à lui que 
votre mari devrait s'adresser en 
| premier lieu, lui demandant d'a 
| voir un entretien avec son fils 
Croyez que j'éprouve beaucoup 
{de sympathie pour vous et j'es 
| père que cette malheureuse affa 
| re se réglera sans que trop d'inno 
{cents soient blessés 
LJ L L 

Q. — Nous irons faire une 
croisière aux Antilles, mon ma- 
| ri et moi, au mois de mars. Au 
| rais-je besoin d'un manteau 

chaud à bord du bateau ou 
| puis-je me contenter d'une éto- 
| le de fourrure? Merci, 
| J'AI HATE, 

R. — Je vous envie! Quel beau 
voyage vous allez faire. Une ja 
| quette serait préférable, si vous 
en avez une, Sinon, portez un 
manteau assez chaud pour les 
premier et dernier jours de-lJa 
croisière, qui sont assez froids 
D'ailleurs, vous porterez sûre 
ment, pour votre départ d'ici au 
mois de mars, soit un manteau 
chaud avec un tailleur ou même 
un manteau de fourrure pleine 
longueur, Ce dernier conviendrait 
fort bien aussi et vous le garderez 
dans votre cabine pendant les 
beaux jours. N'oubliez pas une 
| étole en lainage léger pour le soir 
et un chandail pour traverser les 
salles climatisées au retour de la 


sieste au soleil, Bon voyage! 
* LL LZ 


Q. — Je lis régulierement 
votre courrier et le trouve tres 
intéressant. J'ai un conseil à 
vous demander, Une religieuse 
qui est mon institutrice m'a 
beaucoup aidée dans une récen- 
te difficulté, Je voudrais lui te- 
moigner ma reconnaisssance en 
lui offrant un disque classique. 
| Est-ce une bonne idée”? Est-ce 
que vous publier les lettres 
gratuitement? 

RECONNAISSANTE, 


R Votre idée est excellente 
et je crois que la religieuse aurait 
la permission d'accepter un tel 
cadeau dont ses compagnes profi 
teront avec elle. Oui nous pu 
blions gratuitément les lettres, fl 
y a des frais que pour les ré- 
ponses personnelles, Ils sont de 
cinquante cents, Merci de vos 
bonnes remarques 


| 
4 
n 
| 


LOUISE. 
Buckingham Palace 

La nurse du petit prince André 
n'a pas apprécié du tout le ca 
deau de la Gambie, colonie et 
{protectorat britannique d'Afri 
ue, à son royal élève; il s'agit 
‘un bébé crocodile long malgré 
tout de 16 pouces, qui arriva 
dans un petit paquet sans aucune 
mention spéciale, Il fut gardé 24 
heures dans une baignoire, Sur 
les instances de la nurse, qui 
avait passé une nuit d'angoisse 
le bébé crocodile a été expédic 
au Zoo de Londres où il passera 
une enfance paisible, La reine a 
promis d'envoyer son fils le visi 
ter régulièrement 


AIMEZ-VOUS VOYAGER €] 
RENCONTRER DES GENS! 
DEVENEZ UNE OTESE 
D'AR CANADA! 


En cinq semaines seulement, vous serez préparée À 


une merveilleuse carrière au service de l'une des plus 


importantes lignes aérien 
cevrez un salaire durant 


vous satisfaire lea exige 


nes au monde et vous re- 
cette formation 
de 


Pouvez. 


nces base guivantes: 


posséder un cours supérieur où l'équivalent, pouvoir 


converser couramment € 
être célibataire, être agée 
62 


pas 130 Ibe 


passer ave 


n français et en anglais, 
» de 20 À 26 ans, mesurer 


h 67 pouces, poids proportionnel n'excédant 


succès un examen médical 


et posséder une vue de 2090 sans verres ordinaires 


où verres contacts, Si tel 


simplement ce coupon au 


eat votre can, postez Lout 


jourd'hui même 


pee — us mue vue cut au cts cn mu dus du us » —] 
| BUREAU D'EMPLOI, Chambre 5:46, | 
| AIR CANADA (TCA), Dorval Base, Dorval, Québer, | 
| Ô je quite intéressée à devenir une hôtesse d'Al: Canuda | 
| Je salislais les exigences de basr | 
| J'aimerais avoir de plus amples renseignements | 
ln | 
| | 
| Ares | 
| | 
| | 
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me 


sE 


Poge 12 


dt de de 2 2 1 14 LOLES - 5 
| sand mièces Fatrée 


04154 


Pollies | Le 


péce 
Annonces 218 
Tonit, 3 sous per mot. Mini. ) à toùen eg D 
mum, 715c. Chaque insertion p ka e meut g 
supplementeirs, 2 eur per met M ormT.4 eune e qui trevs 
Pos de changement de texte om annahttut "#7 45-687 -464 
Ajouter 15e pour un numers |! # À VENDRE 
de boite A LOUER soc Perl pieces 
+ cat gérateur et pet 2 2 T-BONIFACE 
Pour tolephoner une petite on Nouvellæmeæent décoré. Possession: 1er | Maison — 4 grandes pièces. Soubasse- 
L + 
nonce, signalez SPruce 5-8443, ars. Signaler: CHape à w rs ment complet. Pres école et chapelle 
entre 9 h. du motin et midi ou gs, Lot: 59 x 129. 9900 à termes. Ap- 
» , à : peler Mme Walberg, Loban Reahky, 
entre 2h et 4h. de l'opres- A LOUER — $-Bonita D |  CHapel 1-60 13-62 ASC. 
midi i Logis £ ‘ grandes pièces. | ee 
À « »” e +. Frélarts et VEXDRE — St- if Lot: 3% 
? No à ie Quhes de preference. BigRaler 4 cent. Pas de curieux Signaler: CEday 
d - * ‘ tehall )-#84 15-649-45€ Ds 15.S5-TF 
RS RE Pts T1. 4 MAUER St-Bonitace, prés hôpital |A VENDRE Norbert Des lots 
s K? TT pe Fu | + 14 et autot 2 chambres pe eunes dans nouveau développemer pres 
ue D …s. Signaler: CEdar 3-2817 église et école catholiques Sigraler: 
15, vente Provencher 5t-Boniiscs 45-686-45€ CEdar 34791. 30-438-TF 
; A LOUER Bu act ‘ a Ve 
sant a ant event au-de . A prives Poêle et re ds 61: a vtr M milles au sud de Winnipeg 
de la movenne, 25 pro garantis . -615-01 A 5 milles À l'ouest et 2 milles an 
! . et ls ferme, 3 : sud de Carey, Man. Ferme: 320 scres 
Aensst VAMILEX, Dépt JM. 1690,  DESINEZ-VOUS LOUER LOGIS DE || 4e bonne terre sans cailloux 
rue Delorimier, Montréa 2 PIÈCES DANS NOUVELLE MAI- «. Bonnes bâtisses 
SON? Belle localité. Toute Mn - ' ravelé, Pas d'sgents. S'a- 
] r.od.te étage. Au ogis: 4! ârees r à M. Antonin Lussier, Bu- 
MADAME PELLETIER, télephone | ces C ba ‘ éai pour reau de Poste, Ste-Elisabeth, Man. 
Ofdar 32-5618, désire annoncer | pie #4 se . slteau s Téléphone: St-Pierre 301-2 
est È M" d tésiré. Retene r gis 4 l'avance FAT 
gg Ÿ - ETS N Do ren PS sors + 42-625-45P. 
hes 464-653-4710, |: Ne tardez pas, p 6 Ap- 
} peler WMitehall 3-:654 ou écrire 


en 


M4-651-47C, 45-62 


Man. 


ty, CHapel 7-6049. 


A VENDRE — 7603, 


cona, Fournaise à huile avec 


“Bonitace. 142 rue Ber 


4 VENDRE — Norwooëd Maison 
« ges ll etage. Chauffage: hui L 
« Pas d'agents Signaler: CEdar 53-6734. 

45-663 -42€ 


71CA45C. 


rue Hoka, Trans- 
réser- 


MARION REALTY 


* |A VENDRE pot R CAUSE DE SANTE 


LA LIBERTE 


ET LE 


PATRIOTE 


Emission d'un timbre-souvenir 
le jour même de l'exploit 


OTTAWA — M. William Ha- 
milton, ministre canadien des 
Postes, # été agréablement sur- 
pris »wsque son collègue des 
Etats-Unis, actuellement en visite 
à Ottawa, lui a remis des copies 
d'un nouveau timbre américain 
de quatre cents commémorant 
l'expioit cosmonaute John 
Glenn 

M. J. Edward Day a offert les 
timbres à M. Hamilton dés que la 
radio cut annoncé que la capsule 
venait d'être récupérer de j'At- 
lantique. Le ministre canadien a 
même reçu les timbres commé- 
moratifs quelques minutes avant 
que le ministre adjoint des Postes | 


du 


aux Etats-Unis remette un album 
contenant une feuille complète | 
de ces timbres à Mme John 


Glenn, à sa demeure d'Arlington. | 

Le secret le plus complet a en- 
touré l'impression des 100 mil- 
lions d'exemplaires du timbre. Au 
moment de l'annonce de la réus- 
site complète de l’envolée de 
Gienn, 300 bureaux de poste ont | 
mis le timbre en vente à travers | 


les Etats-Unis. Immédiatement, 
des queues se sont formées aux | 
portes de ces bureaux, tout 


monde voulant avoir ce timbre 
dès la première journée de sa mi- 


| se en vente 


M. Day a de plus révélé que 
1,000,000 ‘de missives portant le 
nouveau timbre et oblitérées de 
Cap Canaveral, Fla., seront mises 


|en vente à travers les Etats-Unis, 


| 


| 


Boite 657, La Liherté et le Patriote, F À 
‘ : . picerie de campagne. 1 Das 
JE! LE DAMPF BILISQGLE DR LU aNDs 619, avenue McDermot ra 5e PE ln pers bonne clientèle t: 60° 
ddr A Lis " 51. F1 #1 45 € M 200’. Electricité. Broché pour poé- 
gnaier ine 3-52 2-61 Î pes ñ - 
DEVONS ACHETER MAISON de 5 ou | D gg Pour ver Kg 
{ d pièces ct.B a Kors phor ar iran jardin. 
PFAIERA HECOMPFENSE $ ! are St-1 ge p he ” Dériée vol d'obtoiser 1 Mo A. 
Mesdames! Faites le grand ménage d ne A ren 1 SET F | Freynet, la Broquerie, Man. Téle- 
grenier dès maintenant! Vieilles énve mere Hi phone: HAzel 4-5381 14-600-45P, 
" aftranchie ter = ” 
écompense proport née à leur âge A VENDRE Vêtement » fillet us 
lour renseignements, écrire à Hoñe tes de 2 4 10 « si, 2 WT ets | À VENDRE 
641, La Liberté et le Patriote, 619, ave- f : omme, grandeur 38 s'adres. x ob 
nue MeDermeot, Winnipeg 2 ser à 520, avenue Elgin, Winnipeg 2. |! NORWOO! 
13-643-460 Signaler: SPruce 4-4549 44-652-T.F. | Maison $ piéces. Soubassement À 
—— | grandeur. 2 chambres à couche 
ST-BONIFACE TELEVISION Répa- ! A VENDRE repôt frigorifique | Chauffage: huile. Taxe: #150. Lot 
atic de television aGio et tra wker plant): bureau de poste, ma-| 33 x 100. Près églises et écoles 
site es lampes à tasin. Logis: 5 pièces avec salle de 52,000 comptant Balance $80 par 
domi M heures. Tout ain, Garage. Chiffre d'affaires en | mois. Appeler Mme Walberg, Loban | 
trava farant Ses C 523 Sie | "1 596,000. Prendrait maison en | Reaïlty, CHapel 7-6949. 43-627A-45C, | 
gnaler: Alpine 3- 1402 44-647-470 ie. Termes faciles Signaler: Et 
6284 45-676-46€ * 
VOTRE PIANO WATT ÉTE ACCORDE chonsms A VENDRE — Dans village 
DEPUIS UN AN? Po + faire à A VENDRF sireuse | canadien-français, une des he gros- | 
vorder 0 répare appeler David McCdkes se ‘élec- | ses paroisses au nord de Winnipeg. 
Hughes, TUrner 8-9252, Virement des trique pour magasin. Capacité: 30 | Garage et établissement de débossage, 
frais d'appel interurbains vres._Palance EE sn AP Un on". | agence d'automobiles et de tracteurs | 
43-639-48C, | Capacité: 240 1x nr Reiroidisseur | FOrd. Eau chaude et eau froide. Salle | 
sn, là tie S'É d pot r liqueurs. Mme de bain moderne. Ventes annuelles 
ON DEMANDES MECANICIEN QUALI- | Hubert Payette, St-Lupicin, Man. Aa oo ap y 
FIE où avec plusieurs années d'ex Téléphone: Somerset 306-4 N Pi tt : 478 
périence de réparation de moter re K,, | 45-670-46P, x 80 Places pre 25 M 
| pr transmissions itomati + | Ne PEU 1 Outillage sen et Se Va 
” ' ps #4 | morque moderne 
ner Hs pr gp Papi dt préfér rence | À VENDRE de pneus, moyenne de $12,000. Pro- 
more spa ll pe Lot peer be po M dev priétaires se retirent d'atïaires. Pour 
se supplémentaire. Village canadien | ST-VITAL Information. s'adresser À Boite 684, 
français, S'adresser À Ste-Rose Gara- | Chemin Fraser — Lot: 5 acres, 85,500. | La Librté et ls Patriote, 619, avenue 
ge & Body Works, Ste-Rose-du-Lac, | Appeler Mme Walberg, Loban Real-} MeDermot, Winnipeg 2.  40-604-47C 
| 
| 


Pas de cheveux gris . .. 


voir 


Boite pain 22 


250 gallons et accessoires com- 


Si vons faites usage du merveilleux || lets, S : CAstle 2-4350. 
produit JAMAIS (GRIS. Aussi si || PORT PAENES | MAPS +: ne CPAS 
vous souffrez de Hhumatisme ou || CAES w l 
d'Arthrite | A VENDRE — Norwood, Maison: 10 
Ecrivez x" 4 nos dépliants gratuits pièces, $5,000 comptant. Balance ep 
: | sumée par propriétiare, Signaler: 
C. E gd ps CHapel 7-7451, 44-665-46C. | cher. 


66, rue Marion, Norweod 


À VENDRE 
NORWOOD 


Maison: 7 pieces. 
En trés bon état. 


4 chambres à cou- 
Salle de bain 


au ler étage. Beau grand lot avec 


$130. 


és ere: een et ce | FOIN A VENDRE — Environ 9,200 bal. | #arage. Prix: 
les, Qualité variée, foin naturel et quis: $5,000. 
cultivé. Prix: 85,000, Ecrire à Boite HITS 
» a nr n 664, La Liberté et le Patriote, 619, ST-BONIFACE 
HOV A 7 YA LR) avenue McDermot, Winnipeg 2, Man, | Duplex. Revenu mensuel: 
44-664-T,F, 512,900. $1,500 comptant. 


*“Floscerland”” 


M pme fleurs pour mariages 
ag vie de corsage et autres 
ouronnes mortuaires 


Canadiens français et catholiques 


Garçons et filles qui désirez corres- 
pondre ou vous rencontrer en vue 
du mariage. Adressez-vous au Cen- 
tre de Correspondance, Boîte 437 
La Liberté et le Patriote, 619, ave- 
nue McDermot, Winnipeg 2, Soyez 
assurés de la plus entière discré- 
tion 30-437-6M 


?s1 Winnipeg 
Téléphone: WhHitehall 3-2934 


«venue Notre-Dame 


Signalez CHapel 7-4288 


Transit Service Station 


567, rue Marion, St-Bonitace 
(prés de l'hôte) Transit) 
Gabrie) Tetrauit propriétaire 


Entretenons automobiles 
de toutes les marques 


Lubrification - Réparation de pneus 


SPENCER 


Vêtements de base faits sur me- 
sure pour soulagement des maux 
de dos et mauvaise posture. 

Pour un rendez-vous, appelez, 
aprés 4 heures, Mme 4, Haskell, 
représentante, JUstice 9-2671. 281, 
rue Lansdowne, Winnipeg 4, Pour 
références, appelez Mme Courteau. 
CEdar 3-5016, 


Pour réparations de dactylogra- 
phes, de machines à additionner, 
pour achat et location de dacty- 
lotypes neuves et d'occasion, 


PIANOS ET ORGUES À VENDRE 
Agent exclusif pour les ianos 
Heintzman et Sherlock-Manning et 
les orgues Hammond 
Communiquez avec notre reprèsen- 
tant français, M, Jean Carignan, 


J, J. H. McLean & Co. Ltd. 


Angle des rues Graham et Edmonton 
Winnipeg - Tél: WhHitehaïl 2-423] 


AHilié à la Procure Générale 


adressez-vous À 


Reliance Typewriter 
Office Equipment & Supply Ce. 
275, ave Tache, St-Boniface 


Bureau: CEdar 3-1796 
Résidence: CHapel 7-6617 


ROGER-A. SABOURIN, gérant 


Horloger suisse 
Louis Matile 


& fils 


maintenant an no 237, rue Garry 
vis-a-vis le nouvel Hôte)l des Postes 


Téléphone: WHitehall 2-6625 


PHARMACIE 


PHARMACY 
Maintenant située à 
243, rue Marion, Norwood 


 GUERTIN Frères 


MARCHANDS DE PEINTURES 
A l'angle de la rue Traverse 


à mi-chemin entre les rues — Gros et détail — 


laché et Des Meurons A 
Téléphone: CHapel 7-3533 
Nous Lvrons à domicile 1135, 
Caïtes de souhaits en français Téléphone; 
et en anglais 


cessoires pour peintres 
rue St. James, Winnipeg 
SUnset 3-7258 


(? 


End, Lddh & Wal 


ASSURANCES IMMEUBLE: HYPOTHEQUES 


ADMINISTRATIONS DE, PROPRIETE! 
100, éditice Paris —— Telephone: WhHitehall 3-5408 — Winnipeg 2 


Journ TELE À 


388, rue Bertrand, St-Bonitace, Manitoba 
CHapel 7-1105 


Service courtois et distingué 
Entourage tranquille 


Green Acres Memorial Chapel 


Situee à | mille à l'est de St-Bonitace 


LE CHEMIN TRAN ANADA 


Cose postale 28, St-Vital, Winnipeg 8, Man. 
TELECPHONES: 


"HAPELLE ñ A AùIT 
Alpine 13-8676 CHapel 7.2495 Alpine 3-8997 


| 
| 
| 
| 


même jlot 
1 Parfait état. 


ST-CHARLES 


Balance: 


Raymond THERIAULT 


875 | 


Pour plus d'informations, appeler 


| près école et église. Maison: 5 pièces. 
2 chambres à coucher, Soubassement 

À la grandeur. Chauffage: huile. Prix: 

| 59.306, $500 comptant. 
par mois, 


CEdor 3-6217 ou LEnnox 3-6017 


#13,600. Comptant re- 


Prix: 


42-630-45C. 


A YENDRE 


L'une: 


Bon revenu. 
$2,000, Balance assumée par vendeur, 
Norwood — Rue Carrière, Maison: 
étage, Stuc. 
coucher; 


5 pièces, 


St-Boniface centre — 2 maisons sur 
5 pièces, l'autre 4, 
Comptant: 


l4 | 


| Globe 3-4745 ou CEdor 3-5874 


3 chambres à 
une finie au soubassement, 
Grand lot, Garage, Comptant requis: 
$1,500. 


| 


St-Boniface — Rue Notre-Dame, Du- 
plex: 4 et 4, Stuc, Chauffage: huile 
Comptant requis: $2,000 

St-Norbert — Rue de l'Eglise. Bunga- 
low: 3 ans. 5 pièces, 3 chambres à | 
coucher, Grand Jlot.s Taxe: #270 
Comptant requis: $3,000 ou plus 

Magasin général — Pres de la ville, 
Echangerait pour maison ou duplex 
Bons termes, 

Pour tous renseignements 
s'adresser à A.-C, Desaulniers, 

| MIDTOWN REALTY 


45-672-45C, | 


0 | 


| À YENDRE 
| St-Boniface Rue Langevin Prés | 
écoles, Bungalow moderne, 4 cham- 
| bres à coucher, Chauifage: Kaz Ga- 
| rage, Montant substantiel comptant, 
| Balance à termes 
| St- Boniface — Blvd Dollard. Bunga-| 
w, 3 chambres À coucher. Chauffa- 
ge moderne: huile. Lot: 40 x 120 
Garage, $12,300. Montant aubstantiel 
comptant 
St-Honiface — Rue Langevin, Maison 
| pour famille, 3 chambres à coucher, 
| Soubassement, Chauffage moderne 
! 811,500, $3,000 comptant 
|st-8 Boniface — Rue Langevin Près ba 
silique et école Maisor moderne 
pour famille ou revenu, 2 salles de 
| bain. Montant minimum comptant 
#3,000, Balance portée par vendeu 
| Norwood Lot: 51 x 121, #4,000 
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S'adresser À À. AYOTTE 


L 
Telephone 


Teléphone: 


[se honilace 
Duplex 


(| 


touble 


3-5845 


blvd Dollard, S5t-Bonitace 
CEdor 


14-829-430 


VETERANS REALTY 


302, éditice 


Meclntyre 


A VENDUE 


Prés h 
set 
Entrées 
Chauffage 
#2,000 


propriétaire 


St-Bonilare — 


#4 500 
#2. 160 
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sa 00 


autre 
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| St-Honiface 
Maison 
Chauffage: hu 
comptant 
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St-Honilare 
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Grand lot, € 
Balance 
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par 
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‘, avec pu 


WhHitehall 2-7125 


evenu annue 


Plomberie 
Comptant 


par 


revenu, P 
anne! 
2000, PBa- 


goatl 

Chautfage 
requis 

proprié- 


Duple 
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ovencher 
ouche 
#2.600 


Considérerait 


termes 


sans 


nes aratoires 


fl N, Mermier, M4, tue Bt-lean-Maptiete 
Chéar 1-07 

il dés, Carrière, 121, rue Tache 
Globe 1-14 
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Fr, 


américains et j 
débarqués à Saigon au Sud Viet- 


vernement qui 


[aires 


d'abord of- 


Les collectionneurs, 


Le NPD veut une enquête 
sur le bi-culturalisme 


MONTREAL (La Presse) 
Le Canada n'est pas une nation! 


rospère | C'est un Etat formé de deux na- 


l'une de culture 
l'autre, de cultu- 


|tions distinctes, 
| anglo-saxonne, 
re française. 

Ce n'est pas un nationaliste | 
canadien-français qui l'affirme, 
mais M. T. C. Douglas lui-même, | 
Île chef du Nouveari parti démo- 
cratique. 

L'ancien premier ministre de 
la Saskatchewan a précisé 
pensée à l'occasion d’une confé- 
rence de presse donnée mardi 
Montréal. 

Le NPD avait 
journalistes pour réclamer la! 
création immédiate d'une com-| 


{mission royale d'enquête sur le | 


fédéralisme et le bi-culturalisme 
canadien, Un communiqué a été 
émis conjointement par MM. 
Douglas, chef fédéral, et Roméo 
Mathieu, président du conseil 
provisoire du NDP québecois, 


La guerre au 


Sud Viet-Nam 
SAIGON -— Trois cent soldats 
21 avions ont été 


Nam pour venir en aide au gou- 
lutte contre les 
infiltrations d'éléments commu- 
nistes venus du nord, Le but 


principal de cet envoi de mili-| 
_ matériel américain | 
est de ravitailler les troupes viet- | 


et du 
namiennes qui combattent les 
communistes à 300 milles au 


nord-est de la capitale 


POUR VENTE de maisons À St-Bo- 
niface, Norwood ou St-Vital, ou 
pou rachat avec 8500 DIRES ou 
pu appeler Midtown Realty, GLo- 


e 3-4745 ou A, Desaulniers, CEdar 
41-612-TF, 


13-5874. 


À VENDRE 


- Près église et école 
Précieux-Sang, Maison: 6 pieces, 
3 chambres à coucher, Chauffa- 
ge: huile, Garage, Réduite à $12.- 
500, $1,500 comptant, Propriétaire 
assumerait balance, 


Rue Kitson 


Norwood — 15 ans. Maison! 4 pié- 


ves, 2 chambres à coucher, Chauf- 
fage: gaz, Garage, Grand lot, 
£4,800. $2,000 comptant. Proprié- 


taire assumerait balance, 


$3,000 au-dessous du 
4 chambres à cou- 
style ranch, Salle 
de récréation, Garage attenant, 
Près de toutes commodités, $4,000 
comptant, Propriétaire assumerait 
balance, 


St-Boniface 


Norwood 
prix coûtant, 
cher, Bungalow: 


- Près basilique, Du- 
plex: 8 pièces, 4 et Double 
plomberle, Possession immédiate, 
$11,300, #2,500 comptant. 


Le-de-Chênes — Vill 
4 pièces, Grand lot 
comptant, 


age, Bungalow: 
541,800. #82,000 


Village Lorette 
Grand lot, Bonne 
$2,900 


J,-R, Poirier REALTY, 
202, ave Harvard, Winnipeg 9 
Téléphone: GRover 5-1876 


M. Jos, Trudeau, 
70, De Bourmont Bay 
Téléphone: Alpina 3-1555 


12-632-450, 


Maioñ; 4 pièces, 
eau de puits, 


Noces — Fêtes scolaires — Sociétés 
PHOTOS DE GROUPE 


MILEJSLZO 


NAPOLEON 


(Photographe régulier de 


253, rue Kelvin, Elmwood, Winnipeg 5, Man. 
Téléphone: LEnox 3-1383 


VISITE 


ST-NORBERT 
GLobe 


venez visiter 


340, rue Staftord 


le | 


Sa | 


convoqué les! 


[ Le Conseil gouvernant de 


les samedi et dimanche 
de Th. p.m, à 5h, 30 pm. 


les autres jours de la semaine 
de 6h, p.m. 


nôtre mognitique résidence modele 


Nous parlons français 


Laidlaw Construction Co. Ltd. 


fusqués du fait que le départe- 
ment des Postes leur ait caché l'é- 
mission du timbre commémoratif, 
se réjouissent de pouvoir se 
curer ces enveloppes qui devien- 


pro- 


dront des sujets d'orgueil pour 
leurs propriétaires. 
Savoir faire front 
au goût du jour 

BAMBERG -- Mgr Joseph|; 
Schneider, archevêque de Barmn- 


berg, a lancé un appel aux jeu- | 
nes de son diocèse afin qu'ils par- 
Iticipent aux retraites de carême | 
| organisées à leur intention. L'ar- | 
Ichevéque déclare en substance: 
{Sachez résister à l'art persuasif 
et trompeur des responsables de | 
|la propagande, saçhe7 résister | 
aux influences dela presse à! 
sensation! 

L'archevêque conseille aux | 
jeunes de savoir faire front “ 
goût du jour, de ne pas suivre 
|toutes les aberrations de la mo- 
de, de savoir résister à la propa- 
| gande émanant de textes faciles. | 
“Ne vous occupez pas des revues 
immorales, des publications à 
scandale, des illustrés malfai- | 
Isants. Ils ne veulent pas votre 
salut, ni votre bien; ils veulent 
seulement votre argent’ | 

Mgr Schneider, pour terminer, 
engage les jeunes à garder une | 
|vue critique, un jugement indé- | 
| pendant et une conscience claire 
|à l'égard de toutes les modes et 
de tous les goûts du Pure 


: Abandon de l'or or | 


Un expert du système moné- 
taire mondiale, M. Harry John- 
|son, de Toronto, a suggéré l'a- 
| bandon de l'or comme base inter- 
{nationale de la monnaie, M, John- 
son, professeur de sciences éco- 
nomiques à l’Université de Chi- 
cago, a suggéré que l'or soit rem- 
placé par des devises internatio- 
nales de crédit. Ce système, a-t-il 
précisé, éliminerait la difficulté 
ide convertir en pièces d'or, les 
valeurs monétaires des pays. | 

| 


à AVIS. 


THE CANADIAN INDEMNITY 
COMPANY 


| THE CANADIAN FIRE INSURANCE | 
COMPANY 


AVIS est par les présentes donné que 
The Canadian Indemnity Company et 
The Canadian Fire Insurance Company | 
s'adresseront conjointement au Parle- 
| ment du Canada, à sa présente ou à 
sa prochaine session, ou À la session 
subséquente, afin d'obtenir l'adoption | 
d'une loi | 

1, Approuvant et ratifiant un projet 
d'amalgamation des compagnies sus- | 
dites, daté du 26 juillet 1961, et auquel 
il est stipulé, entre autre, | 

(a) que The Canadian Indemnity | 
Company et The Canadian Fire | 
Insurance Company consentent à 
se fusionner en une corporation | 
portant le nom anglais de ‘The | 
Canadian Indemnity Company” 
et le nom français de “L'Indem- | 
nité Compagnie Canadienne” et 
que le capital social de ladite | 
corporation ainsi constituée sera | 
de $5,000,000 divisés en 500,000 | 
actions de la valeur au pair de 
$i0 chacune, 


2. Indiquant les diverses catégories 
| de risques auxquelles la susdite cor- 
poration pourra souscrire, 

Daté de Winnipeg, dans la province 
| du Manitoba, ce 6e jour de février 1962, 


| Les Procureurs des requérantes, 
FILLMORE, RILEY & COMPAGNIE, 


| 208, avenue Fortage, 
Winnipeg 1, Manitoba, 


(b 


Le Conseil gouvernant 
de l'Armée du Salut, 
Canada-Est et 


le Conseil gouvernant 
de l'Armée du Salut, 
Canada-Ouest 


Avis est par les présentes donné que 
le Conseil gouvernant de l'Armée du 
Salut, Canada-Est et le Conseil gou- | 
vernant de l'Armée du Salut, Canada- | 
Ouest, corps constitués ayant leur siège 
social dans la Cité de Toronto dans | 
la province d'Ontario et, respective- | 
ment, dans la Cité de Winnipeg, pré- | 
senteront au Parlement du Canada à 
sa présente sossion un bill privé ayant 
pour objet une modification de leurs 
ois d'incorporation, à savoir chapitre 

1132 des Statuts du Canada 1909 (8-9 
Edouard VII) avec amendements, et | 
| chapitre 64 des Statuts du Canada 1916 
|(8«-7 George V) respectivement, élar- 
gissant leurs pouvoirs d'investir des 
fonds d'une manière qui leur permettra | 
de faire des placements en telles va- 
leurs “qu'ils jugeront conseillables et | 
qui leur ajoutera le pouvoir de rece- | 
voir des fonds liquides ou des biens 
mobiliers sous réserve et en considé- 
ration de paiement d'intérêt ou d'an- 
nuité à l'égard de tels fonds où biens 
Daté à le 24 1962, 


Toronto, janvier 


l'Armée du Salut, 
Canada-Est 


Le Conseil gouvernant de 
l'Armée du Salut, 
Canada-Ouest 


par leurs avocats 


BOWLBY AND BOWLBY 
330 Bay Street 
Toronto 1, Ontario 


La Liberté et le Patriote) 


LIBRE 


59h, pm. 


30, RUE LAGRAVE 
2-2487 


GLobe 3-0661 


IM. 


|par avion le 


|sation, 


Petites Votes 


En voyage 

Mme Alphonse Lord 
chemin Ste-Marie, sont en 
à Honolulu, Hawaii, de- 
20 janvier. Ils repren- 
dront le bateau le 28 février et 
séjourneront pour un mois chez 
leurs fils et bru, M. et Mme 
Edouard Lord, de Vancouver 


M. et de 
813 
voy age 
puis le 


le Jeanne Pélogq an, fiue Ge 

M Elphège Péloquin, de 
chemin Academy, est partie 
17 février pour un 
voyage en Californie où elle est 
l'invitée de M. et Mme Roland 
Rajotte, de Los Angeles. Elle vi- 
sitera le Mexique et Las Vegas 


110, 


Les hôpitaux catholiques 
fustigent l'assurance- 


hospitalisation au Quebec 


QUEBEC La Commission 
générale des hôpitaux catholiques 
du Québec a affirmé que l'assu- 
|rance-hospitalisation de la pro- 
vince de Québec a été mise en 
vigueur trop rapidement, ce qui 
aurait amené des erreurs et des 


abus. L'organisme, formé en août | 


dernier, a fait cette déclaration 
à Québec, au cours d'une confé- 
rence de presse. 

Leur porte-parole a déclaré 
que la commission approuve le 
principe de l’assurance-hospitali- 
mais il a ajouté qu'un 
manque d'analyse a amené des 
| budgets inadéquats. Selon lui, les 
hôpitaux ont été obligés à dépen- 
ser moins d'argent pour la nour- 
riture, 
des professionnels. 


PAUL PAQUIN 


Assurances générales 


989 AUTUMNWOOD 
ST-BONIFACE 


Boite 68, St-Bonitace, Man, 
Téléphone: Alpine 3-9805 


La Société 
d'Habitations 
Ltée 


Maison moderne à vendre: 
3 chambres à coucher, 
à St-Norbert, possession 


immédiate, angle des rues 
St-Pierre et Ste-Thérèse 


Maison moderne à vendre: 
3 chambres à coucher, à 
St-Norbert, rue Lagrave, 
possession le ler juin 


Plusieurs lots disponibles à 
St - Norbert, lle-de-Ché- 
nes, St-Vital 


Adressez-vous À 
M. Henri DAUDET, gérant 


Bureau: 
700, Great Western Building, 
356, rue Main, Winnipeg 1, Man, 


Téléphone: WHitehall 3-4021 


LA TOUTE NOUVELLE 


FORNEY C-5 


est la 
machine à souder 
la plus complète 


Entierement équipée 


Forney Arc Welders, 
Ltd. 


1052, rue Main, 
Winnipeg 4, Man. 


Téléphone: JU 2-3276 
M. Geo Champagne, gérant 


les remèdes et les services | 


cb interiors ltd. 


834, avenue Corydon, Winnipeg 9, Manitoba 
Signalez: GRover 4-1135 


Residentiel et Commercial 


Consultations du décor intérieur, 
mobiliers, tapis, draperies et accessoires 


Nous garantissons le plus grand choix aux prix les plus économiques 


ABLE JOBBERS CO. 


158, avenue Provencher — Télephone: CHapel 7-3996 
La première maison d'epiceries vendant à escompte 


Blé d'Inde 52.95 


o7 
2C por boite 


51.75 
$1.20 


Pois de ! 
Betteraves tranchées, la doux 
SPECIAL 
24/15 oz. Poires Bartlett 
Pêches, 
Fraises, la douz. 
Ananes écrasés, 


la douz 


aouzx 


la 


1H) ho 5 pm 
 L EL LE 


Soupe aux tomates, la caisse 


la caisse 
il 


Soupe aux tomates 
5 livres Bonbons gelatineux, prix rég, 


Ouvert jusqu'à 5 h. tous les jours . le samedi 


IA CET HOMME 
A APPORTÉ 


Be 


LA SÉCURITÉ 


| 
2 2 


Cet homme est un de ceux qui ont 
contribué à vendre plus d’un mil- 
liard d'assurance Sun Life au cours 
de l'année dernière et à porter l'assu- 
rance-vie en vigueur auprès de la 
Sun Life à plus de dix milliards. Par 
son travail diligent, des fonds qui, 
autrement, n'auraient pas été dispos 
nibles, ont été pourvus pour l'assis- 
tance de veuves, pour des pensions de 
retraite, pour des études avancées et 
pour des besoins d'urgence. 


Peut-être cet homme vous a-t-il appor- 
té la sécurité, à vous et à votre famille. 


Cet homme est le représentant Sun 
Life de votre localité, 


Assurance-vie 
nouvelle vendue en 1961, ,  # 


Montant global d' MMA RON vie 


1,129,922,229 


#10,185,070,715 


} en vigueur , , Het 
Fa Versements eFectués en 1961 aux 
1 assurés et aux bénéficiaires , 8  194,628,661 


Actif nu 31 décembre 1961 , , $ 2,480,916,1%4 


La Sun Life Assurance Company of 
Canada annonce une nouvelle échelle 
de dividendes qui, pour la treizieme 
année de suile, entrainera une aug- 
mentation du montant total devant 
être versé en dividendes à ses deten- 
teurs de polices participantes, En 
1962, plus de $45 millions seront ver. 
sés sous forme de dividendes, une aug- 
mentation de plus de $3% millions 
sur le montant correspondant de 1961, 


Chaque détenteur de police recevra un 
exemplaire du rapport annuel de In Sun 
Lile pour 1961; on pourra également en 
obtenir un exemplaire en s'adressant à 
L'un des 150 bureaux de la Compagnie d'un 
océan à l'autre. 

L. G. Sowten, C.L.U., gérant de succursale, 1349, ave Portage, Wpg 10 


D, A. Dick, C.L.U,, gérant de succursale, 930, ave Portage, Wpg 10 
Téléphone: SPruce 5-4556 


jun Life du Canada 


LA COMPAGNIE D ASSURANCE-VIE SUN LIFE PU CANADA 
l'ondée dans le Quabse = Pramitre police mise on ETS 


PROVERBE JAPONAIS DIT: 


"L'homme prend d'abord un bon coup 


Ce coup conduisant à un autre coup 


L'homme est alors pris par le coup" 


Quond l'homme est 


pris”, il est alcoolique 


Il y à 12,000 alcooliques au Manitoba 


MANITOBA COMMITTEE ON ALCOHOL EDUCATION 


116, rue Edmonton 


Winnipeg |, Monitoba 


sy 


